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Le forum organisé, hier soir, par la Fédération
des Associations de FParenis et d’Instituteurs,
manifestation importante de l'u

de VEducation, a remporté un succés considéra-
ble. On remarquait à ce forum: première ran-
gée, M. Maurice CHAGNON, participant;
Gaëtune VEZINA, participante;

rangée, M. Ern

ctuelle semaine
M. Markland S

Mlle

P, Fran.
Comité centru

le R. d’éducation, à
çois-Marie DROUIN, O.P., animateur du forum;
le R. F. ARSENE, f.e.c., participant; deunxiéme

mtromarte

SEMAINE DE I’EDUCATION

à famille est irremplacable:
parents, premiers éducateurs
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5 Canadiens tués
dans la chute d’un
Comet, à Karachi
KARACHI, Pakistan (P.C.) —

Le premier aérobus à réaction
Comet du Canada s’est écrasé en
flammes en décollant de l'aéro-
port de Karachi, tôt ce matin.
Les cing membres canadiens d'é-
quipage et six techniciens d’avia-
tion ont tous perdu la vie.
Tous les corps ont été calcinés

et il est impossible de les iden-
tifier. Les flammes ont rendu
très difficile la tâche de les tirer
des débris.

Le gracieux Comet propulsé
ar quatre moteurs à réaction
olls-Royce Avon avait quitté Lon-

dres, hier, pour se rendre à Hono-
lulu où les lignes aériennes du
Pacifique-Canadien devaient en
prendre livraison.

Il portait cinq techniciens de
la compagnie De Havilland cons-
tructeurs britanniques du Comet.
et un spécialiste du vol par ins-
trument ainsi qu'un équivage des
lignes du Pacifique-Canadien.
Le gros aérobus s'était arrété a

Karachi, 2 3 h. 25 de l’après-mi-
di afin de fuire son piein d’essen-
ce après une envolée de Beyrouth,
Syrie et il se dirigeait vers Sin-
gapour, sa prochaine escale. Il
s'est écrasé au décollage.
A en juger par les marques

des pneus sur la piste, il semble
que l'avion n'ait pas quitté le sol
avant d'éclater en flammes. A
l'extrémité de la piste, il poursui-
vit sa route et enfonça une clô-
ture de fer barbelé entourant le
champ d'aviation, heurta un pont
dormant pour s'écraser dans le
fossé et prendre en feu. Les dé-
bris brûlaient encore 4 heures et
demie après l'accident. On n'a pu
retirer qu’un seul corps identifia-
ble vers 8 h. ce matin.

Les victimes canadiennes sont:
le capitaine Charles N. Pentland,
pilote, de Cloverdale, C.-B.; le ca-
pitaine C. North Sawle, co-pilote,
de Vancouver; R. J. Cook, sansfi-
liste et navigateur, de Vancouver;
James A. Smith, mécanicien en
chef, de Vancouver et P. D. Roy,
de Vancouver.

Le capitaine Pentland, vétéran
pilote, dirigeait la division des
envolées outre-mer des lignes du
Pacifique-Canadien et le capitait ?
Sawle était chef-pilote outre-m
Le capitaine Sawle, un des ÿ -

miers pilotes de la brousse «=

l'Alberta, était né à Athabask: et

avait reçu son instruction à Ed-

monton. Il était au service du Pa-
cifique-Canadien depuis 1942.

Les Britanniques à l’emploi de

la compagnie De Havilland sont:

MM. D, H. Edwarès, Ingénieur de

liaison en chef; H. Waters, inge-

nieur en chef chargé de l’entre-

tien; B. Reese, ingénieur de vol;

(Suite à la page 8. col. 1)

Un pacte bilatéral
signé par les E-U.
LUXEMBOURG (A.F.P.) — Se-

ton des renseignements provenant

de source américaine hautement
autorisée, il se confirme que les
Etats-Unis*se proposent de signer,
dans le cadre du traité de la com-
munauté européenne de défense,
avec le haut-commissariat de celle-
ci. un pacte bilatérai les liant dans
les mêmes conditions que les tra
tés analogues avec les divers gou-
vernements nationaux.
Le texte de ce pacte qui

n'existe encoce qu'à l'état de pro-
jet — a été remis il y a environ
trois semaines aux représentants
qualifiés, en Europe. des Etats-
Unis.

L'examen de cette question ne
figure cependant pas à l'ordre du
jour de la commission intérimaire
de défense de mercredi, mais ñ
est probable qu'elle sera alors don-
née pour la prochaine réunion de
cette conmuission.

(Conclusions
du forum sur
l'éducation
Organisé par la Fédéra-
tion des Associations de
parents et d’instituteurs

|

“La famille est Irrempiaçable:
son influence sur l'enfant se fait
sentir durant toute la vie de celui-
ci. Les parents sont les premiers
éducateurs. Ils doivent donc s’at-
tacher à développer chez l'enfant,
dès le bas âge, les tendances les
meilleures en dirigeant ses im-
pressions primitives et en l’aidant
à acquérir, tout au long de son
exvlution normale vers la matu-
rité, les vertus pratiques et les
vertus morales. .

“Les parents doivent, vis-à-vis
de l'enfant, agir en adultes maîtres
d. leurs émotions et de leur tem-
pérament, mais en adultes qui
savent s’adapter à la situation
particulière créée par le fait de
l'enfant, à tel ou tel âge de son
développement, individu partica-
larisé sinon encore personne. Les
parents doivent donc être com-
préhensifs, pondérés, attentifs,
forger par leur exemple et autour
d'eux un climat favorable, un cli-
mat familial, un climat chrétien.

“Les éducateurs, instituteurs et
institutrices, doiven* continuer à
l'école le rôle des parents et veil-
ler à ce que les premiers essais
du nouveau venu dans le domaine
scolaire, plus vaste que le foyer,
aient lieu dans un milieu qui
prolonge réellement le foyer, c'est-
à-dire qui ne diffère pas trop du
milieu familial: il y aurait alors
risque que l'enfant ne soit brutg-
lement dépaysé et ne perde ce
qu’on s'est efforcé de lui incul-!
quer ou de lui faire adopter à la
maison. La personnalité de l’ins-
tituteur et de l'institutrice jouera
ici un rôle plus prépondérant que
les paroles et les gestes. L'édu-
‘cateur doit inspirer la confiance,
l'affection, se faire un avec l’en-
fant. La technique sera aussi très |
importante pour convenir à un
enfant en particulier et avoir.
chance de réussite.”

(Suite à la page 3, coi. %)
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\ ail
est DESORMEAUX, président de

l'Association d'éducation, invité d'honneur; Mgr
Adéodat CHALOUX, P.D., président d'honneur;

MITH, président de l’Association
de Parents et des instituteurs et président du

L d'orggnisation de la Semaine
Ottawa.

Droit-—par Pierre Normandin)
enatoron.

Violent incendie
à Arnprior, Ont:
$50,000 de pertes
ARNPRIOR (Spécial au Droi)t

—Un incendie a rasé en fin d’a-
près-midi hier, la manufacture de
bateaux Ayling et Ramage, cau-
sant des pertes d'environ $50,000.
Arnprior se trouve à une douzaine
de milles de Rapides-des-Chats où
le feu a causé hier environ $2,000,-
000 de dommages à l'usine hydro-
électrique,

Le feu, causé apparemment par
vne étincelle qui tomba sur de
l'essence, débuta vers 5 heures,
et il était 7 heures lorsque les
pompiers de la localité, dirigés
par le-chef William Beattie, réus-
sirent finalement à maîtriser les
flammes,

Les sapeurs ne purent rien fai-
re pour sauver la partie princi-
pale de la manufacture, mais ils
travaillèrent à sauver de la des-
truction une nouvelle aile de
l’industrie, les bureaux de la com-
pagnie de téléphone Bell et plu-
sieurs logis.

M. William Ramage, co-proprié-
taire de l'établissement et un de
ses employés, M. Frank Nichol-
son, étaient à étendre un net-
toyeur liquide sur un des bateaux
lorsqu’une étincelle mit le feu à
la matière inflammable.

Les flammes
rent rapidement à la bâtisse de
bois contenant une forte quantité
de bois sec destiné à la construc-
tion de bateaux, et de la peintu-
re.

L'édifice détruit appartenait à
Mme E. Ray. L'aile nouvelle, qu'on
a épargné de la destruction, ap-
partenait à MM. Ayling et Rama-
ge.

Une chaloupe de sauvetage de
16 pieds de la Marine et deux ba-

(Suite à la page 8, col. 7)

S. Exc. Mgr Vachon
est attendu a Rio

RIO DE JANEIRO (A.F.P.) —
Mgr Alexandre Vachon, archeve- 

Nombre croissant
de transfuges |
BERLIN (P.A.) — Les autorités

ont annoncé hier soir que le flot |
de réfugiés en provenance de Ja|
zone soviétique avait atteint un
nouveau sommet au cours des der-;
nieres 48 heures. Au cours des!
deux premiers jours de mars, le
nombre des réfugiés s’est chiffré à .
5,000 environ. En février, il y a!
eu 40,015 transiuges. Depuis le,
commencement de l’année, 65,000 |
Allemands de la zone russe se sont
enfuis en zone occidentale,

WASHINGTON — (AFP) —
Si la Chine communiste n’inter-
vient pas militairement en Indo-
chine — ce qui reste une possi-
bilité mais non une probabilité à
l'heure actuelle — les forces fran-
caises pourraient quitter l’Indochi-
ne à partir de 1956 ou 19357 et con-
fier ia défense du territoire aux
armées vietnamiennes, estime
l'hebdomadaire “U, 5. News and
World Renort”, dans une étude de’
la situation en Indochine qu'il a
publiée lundi.

“Après six uns de guerre —
écrit “U. S, News’ —. la marée
communiste recule en Indochine.
! Les communistes ne sont pas en-
icore battus mais ils perdent. La
sécurité de cette porte stratégique
| de | Asie du Sud-Est semble devoir

   

que d’Ottawa et président de la
commission permanente des con-
grès eucharistiques internatio-
naux, est attendu à Rio de Ja-
neiro le 5 mars.

L'archevêque entamera offi
viellement, dès son arrivée les
l'avaux préparatoires en vue de
la réalisation du 36e congrès eu-
charistique international, qui au-
ra lieu à Rio du 17 au 24 juillet
1955, et en faveur duquel le
président Getulio Vargas a ré-
cemment envoyé au Congrès le
texte d’une résolution deman-
dant l'ouverture d’un crédit de
14 millions de cruzeiros soit un

| peu plus de $740,000,
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Attitude intransigeante
de la Russie sur la Corée
 

Autres troubles
en perspective
pour Mossadegh
TEUERAN (P.A.) — De nou

veaux facteurs de troubles s’an-
noncent à Téhéran aujourd'hui,
Ayatullah Seyed Abolghassem Ka-
shani, chef d’une faction de musul-
mans fanatiques, ayant ordonné à
ses partisans de boycotter la séan-
ce du parlement où le premier
ministre, M. Mohammed Mossa-
degh, devait demander un vote de
confiance.
La Capitale semblait assez calme:

aujourd’hui après les émeutes de,
la fin de semaine. On ne signale
que quelques manifestations com-
munistes isolées. Toutefois l'Orga-
nisation nationale contre l’impé-
rialisme, société  communisante,
doit se réunir cet aprés-midi sur Ja,
place du Parlement.

Kashani, président de la Cham-
bre. et depuis quelques mois en
brouille avec le premier ministre,
a lancé son ordre de boycottage
après que le nouveau chef d’état-
major nommé par M. Mossadegh
eut installé un autre chef de la
garde des Majlis, Kashani prétend
que ses débutësnésérontpas suf-
fisamment protégés.
Dans une allocution radiodiffu-

sée hier soir, M. Mos.adegh a in-
cité les Iraniens à mettre fin à
leur ‘congé général” des derniers
jours et à retourner au travail.
“Si le besoin s’en fait sentir, je
vous rendrai des comptes et de-
manderai votre aide , a-t-i! décla-
ré.

Seul, le parti communiste Tudeh
a continué à fomenter des troubles.
Les membres du parti. vociférant
des slogans, ont organisé des maai-
festations par toute la ville mais
ils se sont rapidement dispersés
avant l’arrivée de la police.

Les memores du parti Tudeh
se communiquê- tentent d'exploiter la situation par

la formation d'un front populaire
“contre l'impérialisme” mais jus-
qu’à maintenant leurs efforts sem-
blent voués à l'échec. Les mani-
festants favorables à M. Mossa-
degh en sont venus aux prises par

deux fois, hier, avec les communis-
tes qui tentaient de se joindre à
eux. Lors d'une bagarre, un étu-
diant favorable au gouvernement
a été tué, la deuxième victime des
émeutes qui ont commencé same-
L

Le journal du matin, Besuye
Ayandeh, dit aujourd’hui: “A ce
moment historique, nous invitons
tous les patriotes à former un
front uni contre l’impérialisme. La
Cour doit savoir que le peuple ob-

(Suite à la page 8, col. 4)

Le Pape bénif les
pèlerins irlandais
CITE DU VATICAN — (A.F.P)

— Le Pape est apparu une nouvel-
le fois derrière les vitres de la
fenêtre de son bureau pour répon-
dre aux acclamations du groupe de
pèlerins irlandais qui s'étaient
rassemblés place Saint-Pierre,
après une visite à la basilique. Le
Saint-Père a répondu en souriant
aux cris des pélerins, autour des-
quels s'était -rassemblée entre
temps une petite foule de passants,
et a trace le signe de la croix de
sa main droite pour leur donner
sa bénédiction.

quitter I'Indochine en 1956 ou 1957
être assurée à moins que les ar-
mées chinoises n'entrent en ligne,
ce qui teste une possibilité mais
n'est pas probable pour le mo
ment.”

Rappelant l'importance de l'In-
dochine dans la lutte moandizle
cuntre les communistes, l'hebdo-
madaire souligne que les Etats
Unis contribuent dans la propor-
tion d’un tiers au coût de la guer-
re d’Indochine estimée à 1,500 mil-
lions de dollars annuellement.
“U. 8. News”, tout en reconnais
sant l'immense et difficile effort  

n'ont été ouverts qu'il y a un an
on deux”, dit-ii.
Parmi les facteurs qui contri-

buent à inspirer un certain opti-
misme au sujet de la guerre d'In-
dochine, l'hebdomadaire américain
souligne les suivants: dans deux
ans le mancue d'officiers vietna-
miens ne sera plus qu’un souvenir;
les partisans du Viet-Minh don-
nent des signes de fatigue et de
découragement; les armées re
belles éprouvent des difficultés de
recrutement; les nationalistes qui
avaient mis tous leurs espoirs

de la France, critique cependant [dans le Viet-miinh pour assurer
les Français “pour leur lenteur à
organiser les forces vietnamiennes.

l'indépendance du pays tournent
le dos au mouvement; les forces

Cette guerre dure depuis plus de [lovaies vietnamiennes augmentent
ix ans et les camps de forma-{en importance et en qualité et le

‘tion des officiers vietnamiens| Viet-Nam disposera bientôt de sa

0

Vishinsky
enUs = =ne dit ri

de nouveau
La Russie fournit des
armes à la Corée

New-York (P.A.) — Les délégués

rien de nouveau sur la question
coréenne à l’Assemblée générale
vu l'attitude intransigeante de
l'U.R.S.S. et des Etats-Unis.
Le ministre des Affaires étran-

gères de Russie, M. Andrei Y. Vi-
shinsky, s’en est pris au nouveau
gouvernement américain hier. il a
répété à la commission politique
‘de l’Assemblée qu. le seul moyen
de mettre fin . x hostilités en Co-
rée est d’accepter sa formule de
paix, formule que les Nations
Unies ont déjà rejetée par une for-

‘te majorité.
A part la sortie de M. Vishinsky

contre le gouvernement Eisenho-

;wer, qu'il accuse de “plagier Tru-
man et Acheson”, les délégués

n'ont rien trouvé de neuf dans le

(Suite à la page 9, col. 7)

Un vaste projet
de $2,000,000
aux Chaudières?

Autre projef qui
représenterait $250,000

On projette de dépenser une
somme d'environ $2,000,000 pour
l'aménagement d'une nouvelle rou-
te qui débuterait du côté ontarien
du pont des Chaudières, pour aller
aboutir à la rue Front, dans la ré-
| gion du ruisseau de la Brasserie.
| C’est ce que “Le Droit” a appris
aujourd’hui de sources officieuses

| mais dignes de foi,
| “Le Droit” a aussi appris qu’une
somme d'environ $250,000 serait
dépensée pour l'aménagement des
approches du pont des Chaudières,

! du côté québecois.
| Les voies ferrées de la C.T.0.
| seraient transportées au centre de
ila route qui longe les édifices Ed-
dy. La largeur totale de cette nou-

 
 

 

velle route, y compris l'éspace ré- |
i servé aux tramways, serait de 40
pieds environ.

(suite à la page 9, col. f)

Nommés à Ceylan
et en Indonésie
Le gouvernement canadien a an-

soncé aujourd'hui la nomination
d’un haut commissaire à Ceylan et
d’un ambassadeur en Indonésie.
M. J. J. Hurley, O.B.E., âgé de

55 ans, de Brantford, Ont, sera
haut commissaire à Geylan en juil-
let et M. G. R. C. Heasman, O.B.
E., également âgé de 55 ans, d'Ot-
tawa, assumera le poste d'ambassa-
deur en Indonésie en juin.

Les autorités fédérales annon-
cent aussi que M. Ali Sastroamid-
joio a été nommé ambassadeur de
l'Indonésie au Canada. Il était am-
bassadeur aux Etats-Unis, poste
qu’il conservera. Un chargé d'’af-
faires le remplaccra durant ses
absences. 

Les forces francaises en Indochine
Si la Chine communiste n'intervient pas, l'armée française serait préte a

propre armée et de ses propres ca-
dres; les désertions de soldats
vietnamiens ont diminué considé-
rablement.

Mais le principal facteur, estime
l'hebdomadaire “U. S. News” res-
te l'aide américaine qui est “énor-
me”. A ce jour, dit-il, 200 navires
transportant du matériel je guerre
américain sont entrés dans le port
de Saigon et dernièrement la lis-
te partielle suiva:te a été révélée
donnant une idée de ‘aide des
Etats-Unis à Vindochine: 450
avions; 759 véhicules de combat;
11,000 véhicules de transport; 50,
000 armes automatigues et de pe
tit calibre; 90 millions de pro-
jectiles pour armes individuelles;
4,500 postes de radic. 

SIEGE DES NATIONS UNIES à |

aux Nations Unies n'espèrent plus !

 

“Points délicats
discutés par
Eden aux E-U.

Par Edouard Dillon

LONDRES (ÆF.P.) — Le ni-
veau de vie des Britanniques ris-

j que d'être l’un des points les plus
délicats des négociations économi-
ques qui vont être amorcées à
Washington par M. Anthony Eden,
secrétaire au Foreign Office, et le
chancelier de l’Echiquier, M. Ri-
chard Butler, estime-t-on, dans les
milieux économiques de Londres.
En fait, les milieux syndicaux bri-
tanniques expriment la crainte
que le niveau de vie des Britan-
niques ne soit l'enjeu de ces con-
versations.

L'avertissement que la Grande-
Bretagne vit au-dessus de ses
moyens a déjà été donné avec per-
sistance des deux côtés de l’Atlan-
tique par des économistes et a
même constitué la prise de posi-
tion essentielle du Canada au
cours de la dernière conférence
des premiers ministres du Com-
monwealth. Ni le développement
du Commonwealth et de l’Empire,
a-t-il été dit, ni la convertibilité de
la livre, ne sont poskibles sans une
réduction des services sociaux -et
du niveau de la consommation de
l'ensemble des Britanniques.

Le signe que ce point de vue
est partagé par l'opinion informée

a quelque temps dans un rapport
de la Chambre de commerce amé-
ricaine en Grande-Bretagne. Un
rapport similaire a été publié di-
manche à New-York par un grou-
pe d'économistes et d'hommes

(suite à la page 8, col. D

Van Fleet revient
de Corée et un
débat se prépare
WASHINGTON — (P.A.) — Le

; gén. James A. Van Fleet, de retour
de Corée, arrive à Washington au-
lisurd’hui. Il sera reçu avec hon-
neur, mais il se pourrait que son
‘arrivée donne lieu à un débat ora-
:geux sur la guerre en Corée.
| Le général, qui est âgé de 60
ans, prend sa retraite le 31 mai.
Il revient convaincu qu’une of-

 
ment” en Corée et il affirme que
le piétinement des adversaires
tient aux Nations Unies et non
à l'ennemi.

Le gén. Van Fleet n’a cependant
pas dit quelles recommandations
il fera au Congrès et à son compa-
gnon d'armes, le président Eisen-
hower, qui l'accueillera à !a Mai-
son Blanche.
Deux sénateurs démocrates, MM.

Guy Gillette et Hubert Humphrey,
ont déclaré aujourd’hui que, selon
le gén. Omar N. Bradley, ni les
alliés, ni les communistes ne pour-
raient en ce moment lancer avec
succès une offensive en Corée.
Le gén. Van Fleet arrivera vers

midi. Il se rendra immédiatement
a la Maison Blanche ou il aura un
tête-à-tête d’une demi-heure avec
le président. Après quoi commen-
cera une longue série de banquets
et de conférepces.

parlera ouvertement aux membres
du Congrès réunis à huis clos.
On le sait amèrement déçu de

ce que les pourparlers d'armistice
aient déterminé une sorte de trê-
ve à un moment où les communis-
tes semblaient faiblir devant lui. et
d'être forcé de quitter la Corée
avant d'avoir assuré la victoire aux
alliés.
Mais rien n'indique que le gén.

Van Fleet ne s'entend pas avec
‘le président Eisenhower.

L'Inde et ses
hauts salariés
NGUVELLE-DELHI (Reuter) —

Plus de 75 pour cent des hauts
postes des entreprises étrangères,
dans l'Ind2, dont la rémunération
dépasse $210 par mois, sont dête-
nus par des étrangers, précise un
relevé du gouvernement. Mais ies
Indiens dominent dans les postes
inféricurs, 99 pour cent d'entre
eux remplissant des fonctions dant
in sairire varie de $63 à S105et 85
pour cent détenant des postrs dont
le salaire varie entre $105 ot $210. 

aux Etats-Unis a déjà trouvé il y"

fensive alliée réussirait “certaine- |

Le bruit court que le général ;

pour les fonctionnaires

hon. Louis St-Laurent,

collègues.

être établie,

Ils s'opposent absolument
taxes de vente et demandent que
le coût de leurs outils soit déduit
de l'impôt des travailleurs de mé-
me que les frais de logement des
ouvriers du bâtimenttravaillant en
dehors de leur ville.‘
Les membres du Congrès assu-

ment volontiers leur part des frais
de la défense et des services na-
tionaux, mais “il leur semble bien
que le temps est venu de modifier
considérablement la politique fis-
cale, afin que le fardeau soit ré-
parti plus équitablement”.
Au sujet de la sécurité sociale,

le Congrès insiste sur “l’urgente
nécessité” d'un programme natio-
nal d’assurance-santé. À son avis,

il faudrait en adopter un avant
la fin de la session.

Quant au logement, le Con-
grés propose que le gouverne-
ment diminue le cofit initial
des nouvelles maisons à 10
pour cent, au maximum, du

(Suite à ta page 8, col. 5)

Les taux d'impôts
à Uttawa révélés
vendredi prochain
On connaîtra le nouveau taux

d'impôts municipaux tard vendredi
après-midi, a-t-on appris au Con-
seil de ville d'Otiawa hier soir,
Le Bureau des commissaires ren-

contrera alors les autres membres
du Conseil pour leur faire part du
taux de 1953.
Les échevins apprenaient hier

soir que le bureau des commissai-
res a terminé son travail sur les
principaux crédits budgétaires et
qu’on connaissait à peu près ce que
seraient ceux de l'Hôpital muni-
cipal.
La question des augmentations

de salaires à trois groupes d'em-
ployés municipaux n'est pas encore
réglée toutefois et demeure le fac-
teur qui déterminera si le nouveau

(Suite à la page 8. col. 2)

Mémoire présenté par le
C.C.M.T. au gouvernement
Les exemptions devraient étre de $3,000 et de

$1,500 — Semaine de cing jours et de 40 heures

(P.C.) — Dans son mémoire annuel au Cabinet, le Con-

grès canadien des métiers et du travail critique la politique

fiscale du gouvernement fédéral.

Le président, M. Percy Bengough, et autres membres du

Congrès ont remis leur mémoire au premier ministre, le très

entouré de quelques-uns de ses

Le Congrès est mécontent de certains aspects du dernier

budget de M. Abbott, ministre des Finances, et préconise une

modification considérable de la politique fiscale.
Les auteurs du mémoire sont d’avis que dans le cas des

particuliers, les exemptions devraient passer de $2,000 à $3,000

pour les personnes mariées et de $1,000 à $1,500 pour les céli-

bataires, que les allocations familiales ne devraient pas être
imposables et qu’une exemption de $400 par enfant devrait

 

auxO

Reconstruction
immédiate de
l'usine ravagée
Les pertes sont inférieures
au montent prévu hier

RAPIDES-DES-CHATS (Spécial
au Droit) — Les travaux de re-
construction commenceront immé-
diatement à la centrale hydro-
électrique de Rapides-des-Chats,
sur l'Outaouais, que le feu a for-
tement endommagée hier, Un
groupe d'ingénieurs de la Come
mission hydroélectrigus-de l’Onta-
rio est arrivé sur’ les Iieux hier,
afin d’évaluer les pertes, de faire
un estimé du coût de la recons-
truction et de tracer les plans de
rénovation.
Le président de la Commission,

M. Robert Saunders, a annoncé
hier soir à Toronto, que les per-
tes s'établiraient à moins de
$2,000,000. M. Saunder a expliqué
que le changeur de fréquence
était hors d'usage, quoique certai-
nes pièces pouvaient encore ser-
vir.

“Les sept unités génératrices
principales, de déclarer M. Saun-
ders, sont fortement endomma-
gées, mais on pourra les réparer.”
M. Saunders se rend sur les

lieux lui-même, aujourd’hui, en
compagnie d'autres hauts fonc-
tionnaires de la Commission hy-
droélectrique, afin d'étudier à
fond la situation. La remise en
état de fonctionner des principa-
les unités génératrices, selon le
président, prendra de deuxà trois
semaines. La reconstruction s’é-
chelonnera ensuite sur une pius
longue période de temps.

Une enquête sérieuse
Comme: Le Droit l'annonçalt

hier dans le compte rendu qu'il

publiait de l'incendie, en page

frontispice, on instituera une en- (Suite à la page 9, col. 5)
 

La voix de la nation

Le C.C.M.T. critique
le gouvernement pour
la semaine de 5 jours
Tous nos fonctionnaires fédéraux
devraient avoir la semaine de 40

heures — L'assurance-chômage SL

(par JEAN-CHARLES DAOUST, courriériste parlementaire)

Le premier ministre Saint-Laurent et son cabinet recevaient

à midi la délégation du Congrès cana
qui compte plus de 525.000 sociétaires par tout le pays.

dien des Métiers et du Travail,
Le président

Percy R. Bengough leur a lu le mémoire de son important groupe-

ment syndical.
M. Bengough a pris le gouvernement à parti au sujet de sa

décision d'a«corder par bouchées la semaine de cinq jours aux

employés fédéraux Le C.C.M.T.a prié le cabinet de mettre en vigueur
1. semaine maximum de 40 heures, réparties en cinq jours. Cela

plaira sans doute aux employés à taux courants et autres groupes,

heures à Ottawa . .…

mais les fonctionnaires de bureaux qui travaillent en moyenne 38.2

Le Conseil national mixte sous la présidence de M. A. K. Stewart,
sous-ministre des Finances, a fait une étude approfondie non seule-
ment de la semaine de cinq jours mais des autres problèmes des
fonctionnaires fédéraux. On constate de plus en plus que les unions
ouvrières tentent de s’immiscer dans les affaires des employés fédée
raux dont quelques milliers sont affiliés à divers syndicats de travail-
leurs. Mais des organismes aussi influents que la Fédération du service

raux que les unions ouvrières.

tère de la Santé mationale et
C.CM.T, à l’appui de lz CCF,

civil du Canada, l'Asscviation du service civil d'Ottawa et l'Institut
professionnel du service public estiment qu'ils sont plus en mesure de
surveiller et de sauvegarder les meilleurs intérêts des employés fédés

Le plan d’assurance-santé de la Fédération, par exemple,
est un pas dans ia bonne direction, qui sert de modèle au minis

du Bien-être social, Mails fe
a prié le gouvernement à midi

d'adopter dès la présente session un programme national d'as-
surance-santé. L'hon. Panl Martin avait déjà précisé à la Cham-
bre qu'on n'est pas ensore prêt dans ce domaine. fl en pariera
assurément quand il présenicra le budges de son ministère.

Par ailleurs, M. Bengough a prié le gouvernement d'étendra
la loi ‘d’assurance-chômage en faveur des chômeu:s que la maladie
empêche de travaiiler, de réduire la limité d'âge et d'augmenter les pensions universelles de vieillesse.
travailleurs du bâtiment et Iles marins devraient déduire leurs dépenses

Le C.CM.T. prétend que les

(Suite à le page & cel 1) 



LEDROIT,OTTAWA, LE MARDI 3 MARS 1953

    

  
 

 

 

4

 

   

Par Jean-Charles DAOUST

L'hon. Robert Winters, ministre
des Ressources, s’est fait l'inter-
prète des fonctionnaires de son
ministère aujourd'hui, en formu-
lant des voeux et félicitations à
M. James Smart, O.B.E., à l’occa-
sion de sa retraite comme diree-
teur de la Division des parcs na-
tionaux, poste qu'il occupait de-
puis décembre 1950.

x = +
DERRIERE LE RIDEAU DE FER
- À la séance de lundi, M. Ronald
Macdonnell, sous-ministre adjoint
a révélé au comité des Affaires ex-
térieures en réponse à M. Graydon,
que les communistes canadiens
peuvent se rendre derrière le
rideau de fer sans obtenir de
passe-ports, le président Bradette
à fait noter qu’on ne devait pas
commettre d’injustice envers les
Canadiens sincères et non commu-
nisants qui ont affaire à visiter
la Russie et ses satellites. Il a cité
le cas'de M, Gérard Filion, direc-
teur du “Devoir”, qui a pu fran-
chir le rideau de fer et se rendre
en Chine communiste.

Les personnes qui demon-
- dent un passe-port Hour fran-
chir le rideau de fer sont avi-
sées de se rapporter aux repré-

, sentants du Canada, M. Mac-
donnell a donné des précisions

- et a fait connaître le rôle du
ministère de l’Immigration et
‘de la Citoyenneté au sujet de

- la rentrée des voyageurs. Le
comité croit qu’on doit ajou-
ter la Chine et la Corée du
Nord au pays sujets à “Pavis

* aux voyageurs.” En résumé, 34
Canadiens se sont rapportés à

- Prague, 17 à Varsovie et 24
à Moscou. On peut retirer le

. passe-port à un Canadien ra-
patrié qui n’a pas acquitté ses

. frais de voyage. M. Croll a cité
*le cas des citoyens canadiens
qui veulent visiter leurs pa-
rents derrière le rideau de

; fer et des immigrants des pays
; communistes.

“A mon avis, nous devrions res-
serrer nos règlements, affirme M.
Graydon, sans prives nos citoyens
de leur liberté.” 11 ne veut pas que
le Canada devienne la risée du
monde entier en laissant les com-
rhunistes canadiens se trotter der-
rière le rideau de fer et revenir
avec de la propagande subversive.

M. Macdonrell a précisé en ré-
ponse à M. Graydon que nos re-
présentants permanents à l'O:N.U.

 
 

Mme Jim Coleman
préfère Blue Bonnet

à toutes!
pa rer eee
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Mme Jim Colemandit: “La margarine
Bur BonNET est celle que je préfère
à toutes À cause de ses qualités de
saveur, nutrition et économie!” Com-
me la femme du chroniqueur sportif
bien ronnu, vous aimerez la saveur
délicate et fraiche de BLUE BONNET —
aussi délicieuse chaude et fondue que
froide au sortir du réfrigérateur. Et
c'est chose connue que BruE BONNET
Vous permet d'économiser!

Employez la margarine BLuk BONNET
— la meilleure au Canada. Achetez-la
dans le format ordinaire avez sachet
colorant, ou dans le fameux sac YEL-
LOW Quik qui permet de la colorer
rapidement. BT.%0
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et 2 I'0O.T.AN. ont rang d'ambas-
sadeurs. M, Wilgress a dit que
l'échange d'ambassadeurs entre
Ottawa et Madrid ne signifie pas
que nous épousions les idées poli-
tiques de l'Espagne. Parmi les nou-
velles ambassades, M. Macdonald
cite celle en Uruguay, au Vene-
zuela et en Colombie (laquelle
sera ouverte Te mois prochain).
La légation de Vienne est notre
plus récente. On n'a pas encore
de hout commissariat à Ceylan,

+ x +
LA PECHE AU FLETAN
Des représentants du Canada et

des Etats-Unis ont pris part à
la célébration du 30e anniversaire
de signature d’un traité entre les
deux pays concernant la pêche au
fiétan. Une seule chose manquait
à la fête: le héros... le flétan !
La cérémonie s'est déroulée,

lundi, en présence du premier
ministre Louis Saint-Laurent, dans
la salle de conférence du ministère
des Affaires extérieures. Le mi-
nistre des Péêcheries, M. James
Sinclair, a aussi fait allusion à
l'anniversaire à la Chambre «des
communes.

Il y a 30 ans, le Canada et les
Etats-Unis signèrent un traité —
en fait le premier traité bilatéral
entre les deux pays — afin d’em-
pêcher la disparition de la pêche
au flétan dans le Pacifique. Au-
jourd’hui, les représentants cana-
diens et américains ont renouvelé
l’entente, en y apportant quelques
légères modifications.
Le nouveau traité a été signé

par le ministre des Affaires des
anciens combattants, l'hon. Hughes
Lapointe, fils du signataire (l’ex-
ministre de la Justice, M. Ernest
Lapointe) du premier accord. M.
Sinclair a aussi apposé sa signa-
ture.

* #* *
PECHE DE 4 MILLIONS
Le ministre des pêcheries a dé-

claré que le marché conclu il y a
30 ans a été un marché favorable
pour les deux pays. Non seulement

le flétan n’est pas disparu, mais
il a considérablement augmenté en
nombre. En 1952, les pêcheurs
canadiens et américains ont pris
quatre fois plus de flétans qu’en
1923 et le travail leur a pris six
fois moins de temps. La pêche du
flétan a rapporté $4,200,000 aux
Canadiens en 1952.
Les changements apportés à la

constitution originale augmente de
quatre à six le nombre des mem-
bres de la commission conjointe
qui veille à l’observance des clau-
ses du traité et décrète l'ouverture
«et la fermeture des saisons de
pêche. Le nom de la commission
a aussi été changé en celui de
Commission internationale du flé-
tan du Pacifique.

x %* +
M. Saint-Laurent et M. Donald

Bliss, chargé d'affaires de l'am-
:*|bassade amiéricaine, ont profité de
“l’occasion pour louanger les rela-

tions “harmonieuses qui existent
entre le Canada et les Etats-Unis.
Ils ont cité le traité en exemple
de ce que deux pays peuvent
faire pour s’entr-aider.

 

 

Quand vous êtes

PRESSÉE
au moment du
repas

parmi 
 

ess

M. Saint-Laurent a dit que ca
serait une bonne chose si l’univers
entier se servait comme modèle
des bonnes relations canado-amé-
ricaines. Le premier ministre es-
père que tous les problèmes qui
se soulèveront dans l’avenir pour-
ront trouver une solution compa-
rable à celle de la péche au flétan.

% + +
L’AFFAIRE DE LA SCIERIE
DE PETAWAWA

L'hon. Ralph Campney, minis-
tre adjoint de la Défense nationa-
le, à répondu de vive voix hier
après-midi aux questions inscrites
au feuilleton par les députés Dou-
glas Harkness, conservateur de
Calgary, et Percy Wright, socialis-
te de Melfort, relativement à la
scierie du camp de Petawawa.
Après avoir reproché à M.

Wright d'avoir lancé de fausses
accusations dans un quotidien an-
glais d'Ottawa samedi dernier, in-
duisant ainsi les lecteurs en er-
reur, M. Campney a été pris à par-
ti par MM. Gordon Graydon,
Harkness et Diefenbaker mais ap-
puyé par l'Orateur et le tres hon.
C. D. Howe. En résumé, le gou-
vernement avait d’abord jugé
plus économique de faire sa cou-
pe de bois. Dans l'hiver de 1951-
1952, on coupa un demi-million de
pieds-planche en billes de bois
mais on décida d’arrêter en juin
1952. Le mois suivant, ia Défense
cédait le bois a la corporation qui
dispose des biens de la Couronne
et le moulin fut mis en entrepdt.
La société de la Couronne vendii
les billes $29 du mille pieds-pian-
che à A. Amyot & Fils de Hull
au total de S14,500, qui commença

à scier le premier octobre et ar-

rêta le travail le 7 novembre der-

nier à cause du temps froid. M.

Wright avait pris des photos du

bois d’Amyot & Fils au cours de

sa récente mission secrète à Peta-
wawa.

 
x * *

L'Armée emprunte des chevaux

La mécanique occupe une place

si grande dans l’Armée que cel-
le-ci, à court dc chevaux, doit en
demander à la Gendarmerie roya-
le. Un porte-parole de l’Armée a
révélé que la Gendarmerie a con-
senti à prêter cinq de ses beaux
chevaux noirs pour les officiers
canadiens qui les,mmonteront dans
la parade qui se déroulera à Lon-
dres, le 2 juin prochain, lors du
couronnement de la reine Eliza-
beth II. i
“Nous n’avons pas de chevaux

convenables à une telle Greens|
tance, dit-il. Je me demande me-
me s'il nous en reste dans l’Ar-
mee’.

L'un d'eux séra monté par le.
général H. D. G. Crerar, com-!
mandant de l'Armée canadienne !
outre-mer en temps de guerre et |

|

 

aide-de-camp spécial de la reine.
Quatre autres officiers canadiens
feront partie de l’escorte spécia-
le du Commonwealth.
La Gendarmerie va faire trans-

porter de la sorte à Londres 46 de
ces splendides bêtes, pour le cou- .
ronnement. Vingt-cing serviront
aux gendarmes qui participeront:
au défilé ou à tout spectacle qui
pourrait être offert. On gardera
les autres en réserve. |

+ + *
De vieux voyageurs

Ces chevaux sont familiers avec
les voyages. lls ont paru en di-
vers centres des Etats-Unis, C'est ‘
la première fois depuis les fêtes
du courvanement a Londres en:
1937, que des chevaux de la Gen-
darmerie royale entreprennent Ja
taversée de l’océun.
Dix gendarmes accompagneront

les bêtes depuis les casernes de,
Rockeliffe jusquà Montréal, à
bord de wagons chauffés. lis tra-:
verseront l'Atlantique à bord du
Beaverburn. Le reste du contin-
gent de la Gendarmerie partira
pour outre-mer le 25 avril, à bord ’
du Scythia. i
Avec les contingents des autes ;

pays du Commonwealth, ils s'exer- |
ceront alors en prévision de leur |
rôle dans les fêtes du couronne-
ment, La Gendarmerie royale pas-
sera deux mois en tout outre-mer,

realenan

LA NOUVELLE DELHI (AF.
P.)—Le ministre du Ravitaille-
ment et de l’Agriculture, M. Rafi
Ahmad Kidwai, a déclaré cet:
après-midi, au Conseil des Etats|
(Chambre haute), que le gouver-
nement chinois n’a pas encore ac-;
cepté de fournir du riz à l’Inde,
cette année. M. Kidwai a précisé :
que des négociations se dérou-
laient de gouvernement à gouver-
nement avec la Birmanie et la
Chine pour les achats du riz.

L'an dernier, la Chine a livré
à l'Inde 147,700 tonnes de riz et
la Birmanie, 375,600 tonnes. Les
autres fournisseurs asiatiques de
riz furent la Thaïlande (184,500 tonnes) et le Pakistan (13,700). |
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Q-00 EN PRIX
LE CONCOURS “2 SAPINS”

EST PROLONGE JUSQU'AU 23 MARS 1953

pour répondre à la demande générale du publie

G Montres Suisses "ZEFFA"
(VALEUR DE $60.00)

POUR GARÇONS ET FILLES

  

Funérailles
M. William Brisbois

Les funérailles de M. William
Brisbois, époux de Mabel McEvoy,
162, avenue Carling, décédé dans
un hôpital local le jeudi 26 fé-
vrier, à la suite d’une courte ma-
ladie, ont eu lieu hier matin, à 7
h. 30, en la basilique Notre-Dame.

M. le chanoine Jean Desjardins
fit la levée du corps et chanta le
service, assisté de MM. les abbés
Horace Légaré et, Lécnard Ro-
chon, agissant respectivement
comme diacre et sous-diacre, M.
l'abbé Horace Légaré récita les
dernières prières au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa.

Né à Ottawa le 5 avril 1900, le
défunt était le fiis de William
Bbrisbois et d'Elmire Lalande,
tous deux décédés.

Outre son épouse, qui lui survit
le défunt laisse dans le deuil, 4
filles: Mme docteur Donald Eh-
man (Françoise), de VanŒuver;
Mlle Claire Brisbois, garde-mala-
de à l'Hôpital général d'Ottawa,
et  Mlles Éarguerite et Marie
Brisbois, à la maison.

Les funérailles étaient sous la
direction de la maison funéraire
Gauthier, 259, rue Saint-Patrice ,

M. Zotique Rivet

Les funérailles de M. Zotique
Rivet, époux de Joséphine Boyle,
décédé à sa demeure, 661, rue
Saint-Patrice, le vendredi 27 fé-
vrier, à la suite d'une courte ma-
ladie, ont eu lieu hier matin à 7h.
45 en l'église Sainte-Anne.

M. l'abbé Jules Richard fit la
levée du corps. Le R. P. Roland
Boyle, £.J., chanta le service, as-
sisté de MM. les abbés Jules Ri-
chard et Jean-Paul Cousineau,
agissant respectivement comme

 

 

 

À 5 HEURES
les tramways et autobus sont
remplis à pleine capacité.
Veuillez voyager en dehors
des heures d'affluence, si
possible.

0 iN Ottawa Transportation
4 \ Commission  

diacre et sous-diacre. Au cimetiè-
re Notre-Dame d'Ottawa, le R. P.
Roland Boyle, S.1., et M. l'abbé
Jules Richard récitèrent les der-
n:ères prières.

Né à Cyrville, Oni, le 19 mai,
1884, le défunt était le fils de
Calixte Rivet et de Marie-Louise
Ethier, tous deux décédés. La fa-
mille vint s'établir à Ottawa il y
a 60 ans.

M. Rivet était un paroissien dé-
voué de l’église Sainte-Anne. Hom-
me bien connu dans les organisa-
tions religieuses et les cercles s0-
ciaux de la paroisse, il était à
l'emploi de Freedman's Cash and
Carry, où il dirigeait les affaires
comme gérant depuis une trentai-
ne d'années. Il en avait quitté la
direction au mois de septembre
dernier.

En 1911 il épousait à Ottawa,
Joséphine Boyle, qui lui survit.

Outre son épouse le défunt
laisse dans le deuil deux fils, Os-
car, d'Ottawa, et Marcel, de Des-
chênes; deux filles, Mme Arthur
Savard (Cécile) d'Eastview, et
Mme Léonard Chaput (Thérèse)
d'Ottawa; une soeur, Mme Cyrille
Guindon, d'Ottawa; une belle-
soeur, Mme Joseph Rivet, d'Otta-
wa; ainsi que quatorze petits-en-
fants.

Les funérailles étaient sous la
direction de la maison funéraire
Gauhtier, 259, rue Saint-Patrice.

 

 

DES FAUSSES DENTS ?

Une Crème Rose Agréable
Maintient

Le Dentier En Place !
Poli-grip vous donne tous ces
avantages.

1. Forme un coussin crémeux, sup-
primant le frottement sur les
gencives sensibles.

2. Scelle les bords, pour que les
aliments ne passent pas en-des-
sous — mangez de tout, sans
gêne.

3. Maintient même le dentier in-
férieur en place quand vous
mangez, riez, chantez, éternuez.

4. Poli-grip est fait et garanti par
Polident. G-68F

 

 

 

JEAN COMME

perdus.

score  

faites-en une habitude. 

ENFIN .. . J'AI DÉCOUVERT UN
BUANDIER QUI FINIT LES
COLLETS DE CHEMISE DE

   nous négligeons de remplacer les boutons

e C'est UN FAIT!
LES CHEMISES NETTOYEES AU PROCEDE SANITEX SONT

PLUS BLANCHES... ET LES COULEURS ONT PLUS D'ECLAT

Essayez notre service de chemises Sanitex aujourd'hui . . .

Envoyez toutes vos chemises avec votre

commande de nettoyage SANITONE,

Pour service de cueillette par toute la ville, |
Hull et les environs ,signalez … 2-1 751

ou le magasin Parker le plus pres de vous

IL LES AIME !

 
i

® Nous laverons votre chemise gratuitement si I

|
|
|

 

  
 

 

CONDITIONS DU
CONCOURS ‘‘2 SAPINS”"

 

  

“2 SAPINS”

23 mars 1853. Les déciaions

: CONCOURS ‘7 SAPINS”

u 299 De Salaberry, Montréal

n
WNC oii asas

a ADRESSE

Sirop 6 ox: 49¢ ongueni: 49¢ : NOM ET ADRESS:Y DU MARCHAND .
* 12 va: 85e pastilles: 10e »

[A] REPONDRE A LA QUESTION SUIVANTE

Nommes deux {oueurs canadiens-francais du Club ae
hockey Canadien de la Ligue Nationale.

[B) Joindre à votre lettre un cartonnage complet de sirop
(Le cartonnage grand format donne droit

à deux entrées de concours).

{C] Les lettres devront être mises à la poste avant minuit le

SANS APPELLes résultats seront publiés dans ce journal

LES PRIX SKRONT ADJUGES PAR & KE MNS MAURICE RICHARD

SUENEESNENNGIANNURARENENEREERREEN"

CSENERZCEERSSSERNAZAZNRARTERDARRIREN

  
des juges du concours seront

12,

 

 

pour dames

bérets angora, bonnets

fourrure et enveloppants

Aubaine de la demi-journée!

Solde de chapeaux

Un solde spéciai de mercredi matin,

de chapeaux de qualité pour dames.

Dans cet assortiment se trouvent des

Valant Pour

jusqu'a
£5.95 seulement 99

garnis de

de jersey,

dans les couleurs en vogue. Special à

Chapeaur pour dames, deuxième étage

CHARLES OGILVY LIMITED

   

 
    
  

   

   
    

  
    

 

 

Spécial de mercredi matin !

Assiettes à gâteau
avec poignées
Exactement telles

que le cliché.

Votre choix de douze différents modèles, de
Assiettes de 8 pou-

ces. Régulièrement 2.00. Complètes avec poi-

gnées roses, vertes, rouges ou bleues pour s'har-

porcelaine d'os anglaise.

moniser avec l'assiette. 1.00

Rayon de la vaissellerie, 5e étage

 

De nouveau !

De nouveau nous avons €

$1.00.

TE:

 

Douillettes à couverture de taffetas, de pur duvet,

couvertures imperméables en gluvet, en couleur. Tein-

[

tune d’être en mesure de vous présenter

un vaste assortiment d’imprimés fleuris et

pour enfants, rayés, quadrillés, shirtings

rayés et plusieurs broadcloths unis dans

un assortiment de couleurs. $ verges pour

 

 

chacune

  
  

    

  

  

Imprimés shirtinés et cotonnades unies
u la bonne for-

      

      

  

 

  

tes: vin, flamme, rose, vert chasseur, or, bleu et vert

pâle.

Spécial !

Tapis de bain
Petits tapis de baîn d’épinglé (terry) épais, couleurs unies,

Couleurs : rose, brun, flamant, jaune soleil,

rouge, rose, vert forêt, blanc, verge d'or, vert Nile, bleu

Dessins de fleur jacquard et

Grandeurs 23 « 36 pouces.

très durables.

fleur de maïs, bruine aqua.

bordure bande.

Cannon

Antérieurement

48c à 62c la verge

J verges

$6 x 72 pces

Kég. 30.00

Sous-types de la

qualité

régulière de 4.00

  

 

   

  

  

  

 

  
  
  
  
  
  

  

  

 

    

 

  

  

  

  

  

   
     

  

 

  

 

   

 

chacune

T5
fo .

chacun

Toile, quatrième étage

  

 

Aubaine de mercredi matin !

Vente de matelas

de feutre
Voici votre occasion pour acheter
un matelas pour la chambre d’
ou Ja viila. Matelas de feutre
pie avec couverture attravante et

Grandeurs 3 pi. 3 po. 4durable,
pi. et 4 pi. 6 po.

Au rayon des vétements pour enfants,
troisieme étage.

Chemises sport
Chemises sans manches pour as-

sortir les attrayantes salopettes de

denim. Quadrillées rouges et blan-

ches. Tailles 2 à 6.

Salopettes de
Salopettes de denim durable avec
attrayant revers, de coton quadril-

lé rouge et blanc, poche plaquée,
bretelles et devant bavette. Teinte
bleue avec garniture de quadrillé
rouge et blanc. Tailles 2 à 6 ans.

Vêtements pour exfants, troisième étage

amis

sou-

Prix spécial de

   

  

 

   

Aubaine à (

denim

Aubaise à 17

 

Muielas, nouvel immeuble

       
          

   

  

  



 

“L'avenir est à
ceux qui luttent”.
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Nos effectifs syndicaux
au Canada

L'annuaire du syndicalisme ouvrier
au Canada pour 1952 vient de paraître.
Il contient d'utiles renseignements sur

la force du mouvement syndical dans
notre pays et jette quelque lueur sur
l'immense champ qui lui reste à couvrir
si nous voulons assurer au travail la

part d’infiuence qui lui revient de droit
dans notre organisation économique et
sociale.

Sur quelque quatre millions de Ca-

nadiens rémunérés, c’est-à-dire à l’em-
ploi d’un patron, un million à peine

appartiennent à°des syndicats. Les trois

quarts demeurent en dehors du mouve-
ment syndical. Les unions ouvrières

n’exercent pas d'ailleurs partout une
influence égale. Dans l’industrie manu-

facturière, elles comptent 40 p. 100 de

la main-d'oeuvre et dans les transports,
environ 60 p. 100. Mails dans l’agricui-

ture, leur influence est nulle; elle est

insignifiante dans le commerce, la fl-
nance et les services.

La moitié des syndiqués canadiens

vivent dans le Québec (259,000) et l’On-
tario (364,000). La Colombie-Britanni-

que compte, pour sa part, 148,000 mem-

bres d'unions ouvrières. A part le Ma-

nitoba (57,000), les autres provinces ont
moins de 45,000 syndiqués.

Selon leur affiliation, les syndicalis-
tes canadiens se partagent comme suit:

Congrès des Métiers et du Travail: 497,-
000; Congrès canadien du ‘Travail:

360,000; Confédération des Travailleurs

catholiques du Canada: 88,000; orga-

nisations indépendantes: 144,000.

On voit immédiatement que, sur un

effectif possible de quatre millions de
membres, le Travail organisé n'occupe
pas encore la place et n'exerce pas en-
core le rôle qui devraient être les ‘siens.
Le salariat reste, dans un trop grand

nombre d'entreprises, sens autre pro-
tection que celle de nos différentes lé-

gislations provinciales ou fédérales.

Cette protection n'est pas à dédaigner,
loin de là, mais nous croyons que les

travailleurs canadiens doivent, dans

une plus large mesure, prendre leur

cause en leurs propres malns. Nous

sommes d’avis que, loin de nous con-

duire à la révolution que l'on semble
craindre en certains milieux, une action
directe plus étendue du syndicalisme ne
pourrait qu’améliorer les relations en-
tre le Capital et le Travail et faire dis-

paraître, de part et d’autre, cette mé-

fiance instinctive qui paralyse trop sou-

vent les efforts d'accommodement.

Le syndicalisme doit être accepté

comme le moyen normal non seulement

d'obtenir pour nos travailleurs des con-

ditions de travail plus équitables ‘dans

l'ensemble mais aussi de leur assurer

leur véritable part d'influence dans la

vie de la communauté.
Si le patronat doit s’efforcer d'ac-

cepter de plein gré le progrès du syr-

dicalisme, le Travail doit, pour sa part,

tâcher de montrer plus de sérénité dans
ses relations avec les employeurs. La

paix sociale est à ce prix.

Quant au syndicalisme catholique,

son action est encore plus difficile à
cause de son rebondissement religieux.

Il devrait toujours et partout donner le
ton au mouvement syndical canadien
dans ses efforts d’expansion et dans ses

tractations avec les patrons. Nos syn-

dicalistes catholiques doivent démontrer

que l'objectif du mouvement ouvrier

n'est pas de dominer la vie économique

mais de collaborer pacifiquement à

l'amélioration du standard de vie des
masses laborieuses.

Clément BROWN.
 

- Pour nos coreligionnaires
de langue anglaise

Un groupe de familles catholiques

anglo-canadiennes d’Ayimer, de Lusk-

ville, de Cantley et d’autres localités

du Bas-Gatineau et de la Lièvre ré-
clament la construction d'une école se-
condaire cathoiique de langue anglaise,

M. W. D. Foran, président de la sec-
tion québécoise de l'Association des
commissaires d'écoles de langue an-
glaise de l'archidiocèse d'Ottawa, est
d'avis que les familles catholiques de
langue anglaise de la région hulloise

doivent avoir de meilleures facilités de

faire instruire leurs enfants. Le pré-
sent système, selon lui, est coûteux. À
présent, à Aylmer, par exemple, les en-

fants catholiques de langue anglaise
doivent ailer, à Ottawa, après leur sep-
tième année, pour parfaire leur éduca-
tion. Ce qui veut dire que les parents,
en plus de payer leurs taxes scolaires à
Aylmer, doivent défrayer le coût du
transport de leurs enfants à Ottawa et
de leur éducation dans cette ville. La
même situation existe à Luskville, à

Old Chelsea et 4 Cantley. Il y aurait,

dans toutes ces localités, un nombre

suffisant d'enfants catholiques de lan-
gue anglaise pour construire une école
centrale secondaire pour les catholiques

de langue anglaise dans Hull. Telle est

du moins l’opinion de M. Foran.

Notre journal s’est toujours fait le

champion de l’école catholique. En On-

tario, il la réclame pour les catholiques

de langue française aussi bien que pour

les catholiques de langue anglaise. Il

n’a pas deux politiques, l’une pour la

région ontarienne d'Ottawa, l’autre

pour celle de Hull. Aussi, appuyons-

nous de toutes nos forces les réclama-

tions de nos coreligionnaires de lan-

gue anglaise de la région de Hull, parce

que nous entendons respecter le droit

des parents sur l’éducation de leurs en-

fants et à les faire instruire selon les
dictées de leur conscience.

Nos compatriotes anglo-protestants

de la province d'Ontario en feraient-ils

autant à l’égard des catholiques franco-

ontariens ? Il suffit de regarder ce qui

se passe à l'aéroport de Rockcliffe, où le

ministère de la Défense nationale im-

pose un régime pire que celui du règle-
ment XVII aux catholiques de langue

française, pour juger qui de nous ou

des Anglo-Protestants pratiquent le
mieux le respect des droits d'autrui,

fondement de l'unité nationale.

Camille L'HEUREUX.

 

L'éducation chrétienne au foyer
La semaine du 2 au 7 mars est con-

sacrée à l'éducation. Elle “net à l'hon-

neur l'école ct l’instituteur. Elle invite

les parents à s'intéresser de plus près

à l'éducation. Semaine de telle bien-

faisance qu'on croirait n'avoir pas à

appiyer sur ce fait. C'est le contraire
qui s'impose: jamais on ne doit ren-
dre plus d'hommage à l’école qu’en

notre temps où la famille paralt oublier
son propre rôle de faire du foyer une
école et une école efficace.

Le premier devoir des parents, c'est,
de maintenir eux-mêmes l'éducation
chrétienne au foyer. C'est de voir à
donner au foyer un esprit chrétien, une

atmosphère chrétienne qui prépare
l'enfant aux leçons plus détaillées qu'il
Tecevra à l’école.

On sait que les ligues du Sacré-Coeur
au diocèse d'Ottawa en font l'article
dominant de leur programme. Mais ici
comme ailleurs, l'affaire paraît telle-
ment nouvelle qu'elle n'est pas partout
comprise, et qu'on retarde à l'appliquer,
Apporter sur ce sujet quelque lumière
est le but de ces lignes.

Le petit être fragile qu'on a porté

au baptème et qui maintenant appar-
tient à Dieu et à l'Egilse est destiné à
vivre une vie chrétienne. Or, si l’on
sait que des toutes premières années de
son existence, l'enfant reçoit des im-
pressions qu'il gardera toute sa vie, c'est
dire qu'il sera chrétien dans la mesure

où il aura été l'objet de soins pieux ou
la victime de l'ignorance religieuse ou
de l'indifférence religieuse des parents.
La première écoie, et nous ne cesserons
de ie redire, c'est. le foyer,

Il importe done: d'inculquer des no-

tions, des connaissances à caractère
religieux et àfins religleuses. Les noms

de Dieu, de Jésus, de la Vierge, les mots

de messe, communion, et surtout de

prière, doivent entrer dans son premier

vocabulaire comme dans son coeur fa-

cilement ouvert, puisque le coeur d'un

enfant est naturellement religieux.
L'enfant doit se présenter à l’école avec
le goût des choses du devoir et de la
religion.

A cette obligation pour les parents
d’être des éducateurs, se joint une autre
dont nous devrions parler plus longue-
ment, c'est le bon exemple. Ce n’est pas
tout, il faut chasser du foyer tout ce
qui est d'esprit païen, afin que l'enfant
puisse grandir sans impressions contra-
dictoires et malsaines. Deux points sur
lesquels nous aurons bientôt le plaisir
de revenir.

Victor BARRETTE.
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D'après un relevé des Nations Unies.
les citoyens d'Iriande seraient ies plus
foris mangeurs du monde. Leur diète
quotidienne cuwnprendrait en moyenne
3,500 calories par jour, alors qu'au Ca-
nada elle est de 3,240 et aux Indes, ae
1,570 calories. Les citoyens de I'Eire
et du Canada devraient réduire un peu)
leur consommation, pour maigrir et

€

s

c

J

 

LE DROIT, OTTAWA, LE MARDI 3 MARS 1953
 

 

Au jour le Jour
La presse communiste de France

connaît des difficultés. Ce soir, un des

trois quotidiens rouges de Paris vient

de disparaître: I'HUMANITE a vu son
tirage baisser de 600,000 en 1546 à 1i40,-
000 en 1953, tandis que LIBERATION
voyait le sien passer de 225,000 à 120,-
009 pendant la même période. Au con-

traire. les journaux modérés ou catho-
liques ont vu leur tirage s’accroitre ou

se maintenir, LA CROIX de Paris et LE
FIGARO en sont des bons exemples.

x X x

La Fédération des Chambres de

commerce des jeunes du Québec, dans

un mémoire à ses membres, place son

programme touristique sous deux devi-
ses “du français partout” et “du bon
goût”, Nous appuyons de plein coeur
cette campagne et nous espérons que
dans les centres français d’Ontario,

comme dans ceux du Québec, nos hote-

Mers et nos commerçants comprendront

enfin la nécessité d'accorder une large

place à leur propre langue dans leurs

affiches et de manifester un bon goût.

x x x

Ie programme d'enseignement des
travaux manuels de la province de

Québec est officiellement adopté par
l’Ethiopie et plusieurs autres pays le

favoriseralent selon “Le Front Ouvrier”

de Montréal, C'est un bon point pour

le Canada français qu’on ne peut plus

décidément traiter d’arriéré.

C. D,

 

BILLET

Figaro fait

des envolées d’essai
Les oiseaux, comme les humains,

doivent faire bien des essais avant de
maitriser un art. Figaro, la jeune per-
ruche mâle qui partage maintenant
noire grande demeure, vient d’appren-
dre cette vérité.

Notre pensionnaire n'avait pas en-
core sept semaines d’eristence, qu’il
rongedil déjà son frein dans sa belle
cage métallique. Il mordillait les bar-
reaux, cherchait partout une issue vers
la liberté, comme un véritable prison-
nier. Il s’acharnait avec une rage par-
ticulière contre les surfaces vitrées, dont
il ne pouvait comprendre l'existence,
puisqu'il ne les voyait pas!

Nous avons donc jugé que le temps
était venu de le laisser voler dans le
salon. Après une escale sur la main
tendue, il s'envola rapidement. Un peu
trop en fait. Incapable de juger les
distances il se cogna sur les murs, puis
sur le plafond dont le vert nil foncé lui
semblait probablement un oasis de ver-
dure! Ce petit jeu, plutôt malsain pour
sa petite tête, se termina finalement,
lorsqu'il irouva un bon terrain d’atter-
rissage sur la corniche, au sommet des
deux hautes fenêtres.

Une fois à cet endroit, il ne voulut
plus en bouger. Il sapprochait du
rebord, regardait l’abime immense au-
dessous de lui et reculait peureusement.
I fallut donc aller le quérir et le remet-
tre en cage.

Le lendemain, nouvelle tentative.

Exclusif au “Droit”

“L'éducation c’est l'affaire de

tout le monde.” Cela ne veut pas

dire évidemment qu’il est du do-

maine de tous de se prononcer,

sans réserve et avec une égale

compétence, sur tous les aspects

de l’éducation. 1! en résulterait

le désordre et le chaos, Mais il

est incontestable que parents

comm. instituteurs, l'Eglise et

l'Etat, les diverses organisations

civiques, nationales et religieuses

ne sauraient rester indifférents à

la formation de ceux et de celles

qui continueront leur action bien-

faisante. Tous doivent, chacun

pour sa part et dans la sphère de
ses responsabilités, s’occuper acti-

vement au progrès de l'éducation,

Se soustraire à la tâche et se te-

nir à l'écart serait manquer à son

devoir.

Educateurs compétents

Eduquer suppose des éduca-

teurs. Bonne éducation exige des,

éducateurs compétents. Cette

compétence n’est pas — hélas! —

innée. Elle s'acquiert par la fré-

quentation des écoles normales.

Or nos écoles bilingues comptent

actuellement 225 instituteurs et

institutrices sans qualification of-

ficielle, C'est inquiétant. Qualifi-

cation et compétence ne sont pas
nécessairement termes identiques.

Je le sais. Mais il n’en est pas

moins vrai, malgré les cas excep-

tionnels, qu'un personnel mieux

qualifié est généralement un per-

sonnel plus compétent. Avec tous

les progrès de la pédagogie et de

la psychologie, éduquer devient

de plus en plus une science et un:

art.
Il v a plus. Le nombre de fem-

mes mariées dans nos classes va

toujours croissant. Je sais telle

ville populeuse où elles consti-

tuent la majorité du personnel fé-

minin laïque. Ce n’est pas que

ces femmes ne soient pas bonnes

et souvent excellentes institutri-

ces. Il faut leur savoir gré des ser-

vices très réels et très grands

qu’elles rendent à nos écoles.

Dans bien des cas, sans leur dé-
vouement des classes seraient

fermées. Des circonstances parti-  culières peuvent assez souvent ex-

pliquer et justifier leur présence!

dans nos classes, Mais le grand | “C'est l’affaire de tout le monde.”

nombre qui s’y trouve aujour-
d'hui n’est pas normal.

Que faire? De queis effectifs
disposons-nous pour remédier à

cet état de choses? Pouvons-nous

compter sur l'Ecole normale pour
des renforts?

Trop peu de diplomés

Depuis quelques années déjà,

le nombre des gradués de l'Ecole
normale de l’Université — la seu-

le qui prépare à l’enseignement

bilingue dans la Province — ne

suffit pas à combler les vides qui

se font dans les rangs de notre

personnel enseignant. En juin

prochain, il sortira
normale à peu près cent-quarante

gradués. C’est trop peu. Il en
faudrait au moins cent soixante-

quinze uniquement pour rempla-

cer celles qui quitteront en juin.

Si, en plus, on voulait qualifier

tout notre personnel pour sep-

tembre 1953, quatre cents diplô-

més en juin suffiraient à peine.

Il nous faut donc plus de nor-

maliens et de normaliennes. Le

recrutement de candidats à l'Eco-

le normale est devenu un problè-

me d'importance majeure. C’est

peut-être le problème scolaire le

plus sérieux des Franco-Ontariens.

L'idéal serait que pour chaque

institutrice démissionnaire la pa-

roisse fournisse une normalienne.

Ce serait assurer un recrutement
normal. Que nous sommes parfois

loin d’un tel idéal! La ville d’Ot-

tawa en est la preuve. Chaque an-

née la Commission des écoles sé-

parées de la viile d'Ottawa enga-

ge entre quarante et cinquante

instituteurs et institutrices laïques

pour assurer un personnel com-;

plet à ses écoles bilingues. Or,

dans la période des dix dernières

années la ville d’Ottawa — d'après
nos listes officielles — a fourni

exactement quatre-vingt-onze can-
didats à l’Ecole normale. C’est

donc quatre de nos gradués que

prend la ville d'Ottawa pour cha-;

que normalien ou normalienne:

qu’elle nous envoie. Quoi d’éton-

nant qu'il en manque ailleurs!

Nombreux sont les centres qui

prennent plus d’instituteurs qu’ils

n’en produisent.

- Comment augmenter le nombre

des élèves à l’Ecole normale?

 

LE CANADA PAR L'IMAGE
Par son ouvrage “Canada”, publié à Paris avèc
un luxe inouï d'illustrations,
nous invite à Un merve!lleux

M. Jean Bruchési

voyage

de l’Ecole,

  

Nos écoles manquent d'instituteurs
et d'institutrices

Tous doivent s'occuper activement d'éducation — Nécessité des éducateurs
qualifiés — L'Ecole normale de l'Université d'Ottawa —- Rôle des comités
de parents et de l'Association d'éducation

Le recrutement

C’est l'affaire de )Association

d'Education! Consciente de la gra-

vité du problème, elle a déjà

commencé à s'en occuper. Par la

voix de son présideni général,

Monsieur Désormeaux, elle a si-

gnalé le grand besoin de multi-

plier les vocations à l'enseigne-

ment. Les membres de l'Exécutif
profitent de toute occasion pour

encourager a leur tour le recru-

tement à l'Ecole normale.

C'est l'affaire des parents! Dé-
jà des “Comités des Parents” ont

abordé le problème dans leurs

réunions, L'attitude des parents

joue un rôle considérable dans le

choix que font les enfants d'une

carrière. Je n’ignore pas les mul-
tiples facteurs qui peuvent in-

fluencer l'attitude des parents.

Me serait-il tout de même permis

de leur soumettre une considéra-

tion? C’est encore dans l'ensei-

gnement que leurs jeunes filles

trouveront — en plus d’une ré-

munération aujourd'hui convena-

ble — la meilleure préparation

au rôle de mère de famille que

la plupart d’entre elles vont un

jour assumer. Une mère-éducatri-

ce est deux fois mère: elle façon-

ne l'âme de son enfant après

avoir formé son corps.

Le rôle des écoles secondaires

C’est l'affaire des écoles secon-

daires. Elles seraient les pre-

mières à souffrir d’un enseigne-

ment médiocre ou pauvre dans

les cours primaires. Un maître

terne et sans méthode a vite fait

de détruire chez l’enfant le goût
de l'étude. S'il se rend malgré

lui au secondaire, il y arrivera

mal préparé et désireux d’en sor-

tir le plus tôt possible. Le moyen

le plus efficace pour les écoles se-

condaires de s'assurer de bons

élèves, c'est de diriger vers l'Eco-

le normale des élèves aptes à de-
venir d'excellents instituteurs et

institutrices. Des efforts louables

se font en ce sens.

C’est l'affaire des écoles pri-

Maires. Il n’est pas rare de ren-

contrer des normaliennes chez qui

le désir d'enseigner est né dès

l'école primaire, C'est gue les

sentiments sont contagieux. Au
contact d’une âme en qui brûlait

comme une flamme vive l’er-

t' ~~" sme pour l'enseignement,
une étincelle s’est un jour ailu-

mée dans son âme d'enfant. Le

bonheur que sa maîtresse éprou-

vait à enseigner, elle én a senti
dans son jeune coeur la chaleur

rayonnante. Deux âmes et deux

coeurs ont vibré à l'unisson: âme

ardente d'une institutrice zélée

et âme réceptive d'une élève sen-

sible au dévouement. Et de cette

radiateur.
reusement sans blessure.
porter dans sa cage,

pour une journée!

quart d’heure,

alors se poser à la sortie.

lointain.

cage.
de partir, mais il hésitait,
et repliait ses ailes, frottant son plu-
mage soyeux, gris et bleu, contre ses
paties. Il nous jetait de temps à autre
un coup d'oeil, comme s'il craignait que
nous nous moquions de ses efforts.

Enfin, il prit son essor et vola rapi-
dement autour du salon. Il se frappait
les ailes contre le mur de temps à autre,
mais il se tirait mieux d’affaire que la
veille. *

Figaro reprenait confiance et nous
aussi, lorsqu'il lui arriva une mésaven-
ture. En cherchant à se poser au som-
met d'une draperie, il fit un faux pas
et dégringola le long du mur et sous le

Nous le retrouvâmes, heu-
J'allai le re-

Assez d’émotions

Mais d'ici deux semaines, Figaro
saura voler expertement, comme un bon
pilote d'avion. IL pourra atterrir aussi
bien sur un doigt que sur une tête,
même chauve/ Ses acrobaties nous
épateront. Et puis dans trois mois,
comme tout bon psittacidé, il commen-
cera 4 parler: “Bonjour, Figaro.” L’oi-
seau, comme l'enjunt d’ailleurs, prc-
gresse rapidement, mais ses premières
armes sont inquiétantes.

Claude DESROSIERS

 

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Y A VINGT ANS
LE 3 MARS 1933

Plus de 1,200 personnes périssent à la
suite d'un tremblement de terre et un raz
de marée au Japon. Les détails sur la tra-
gédie manquent encore, à la suite de la dé-
organisation des services.
Le juge en chef Francis A. Anglin est dé-

édé, deux jours seulement après avoir pris
a retraite.

Le dollar canadien est monté de deux
ents et est colé maintenant à 85 cents sur

le marché de New-York.
Les Japonais continuent Jeur avance en

Chine et sont maintenant près de la ville de
éhol. donner leur surplus aux Indes. Il en

résuiterait une amélioration de la santé
de tous et chacun !

x x x
D

Année, ma soeur Anne, vois-tu flotter

P
I

Sa Sainteté le pape Pie XI demande au
monde d'observer une heure sainte, le 6 avril
rochain, à l'occasion de l'anniversaire de
agonie du Christ.
Le congés bancaire s'étend À 23 États au vent notre vrai drapeau canadien ? américains.

La porte de la cage resta ouverte un bon
avant que Figaro se

déciddt & quitter son perchoir. IL vint
Il y resta

longtemps, à regarder partout, y com-
pris vers le plafond, décidément dien

Son expérience de la veille
lui suggérait la prudence. Il fit ensuite
un bond et alla se percher sur le bâton-
net, qui tenait ouverte la porte de la

De temps à autre, il faisait mine
Il déployait

{

Qui peut se vanter, même chez

les Canadiens, de connaître le Ca-
nada? Chacun y a ses occupations,

ses points de repère et ses amours,

qui se concentrent sur une pro-

vince, une région, un village ou

une ville, mais c’est l’oiseau rare

qui possède une vue d'ensemble
de notre immense pays, où rien

n'est à la mesure de l’homme.
Il faut avoir poussé une pointe

vers l’Ouest pour se rendre comp-

te de l’immensité du territoire,
divisé en dix provinces, qui cons-

titue la patrie. Rendu à Winni-
peg, après des journées dans le

train, c'est à peine si l'on se

trouve au centre géographique du
pays, et même de sa partie con-

tinentale. Car, si l’on n'oublie.
point Terre-Neuve à l’est, l'ile

de Vancouver dans l'océan Pacifi-

que, le centre est encore plus loin.
Sans cette expérience d'un voya-

ge vers les provinces Jes prairies,
qui commencent au Manitoba, on
n’a pas idée des vastes espaces

qui nous appartiennent. La seule
province de Québec, berceau de

la civilisation occidentale au pays,

est plus étendue que la France,

qui l’est dix-huit fois moins que
le Canada entier. Celui-ci n'a pas
les proportions d’une nation, selon

les conceptions européennes, mais

d'un continent, Il ne faut d'ail-
leurs qu’un coup d'oeil à la carte

pour s’apercevoir qu'il couvre la

moitié, ou à peu près, de l'Améri-

que du Nord. Il est beaucoup plus
vaste que les Etats-Unis, méme
s'il est couvert d'eau, lacs, fleuves

el rivières, dans six pour cent de

sa superficie. Mais ces eaux sont

une richesse, sans lesquelles le
Canada ne serait pas ce qu'il est.

x x *
Après un avant-propos d'une cin-

quantaine de pages, peut-être ce

que nous avons vu de mieux dans
le genre, M. Bruchési présente le

Canada province par province, en

desillustrations d’une qualité par-
faite, qui font de son livre une

oeuvre d'art. Album de haut luxe
qui ne le cède à aucun du genre

et nous fera à l'étranger une

efficace publicité. Imprimé, ou
plutôt lithographié en France, par

les soins de la maison Fernand
Nathan, il fait partie de la collee-

tion “Merveilles de la France nt
du Monde”, que nous n'avons pas

à présenter. (1) On Nous montre

tour à tour les principales villes
du pays, des villages cachés en

leurs replis de terrain, des pay-
sages forestiers et lacustres, des

aspects de l'agriculture, de l‘in-
dustrie et du commerce. même :Bruchési est un beau livre.

{nous raconte qu'à peine en li-

forme de reproductions de ta-

bleaux, L'auteur procède par or-

dre, de l’est à l’ouest, nous guidant

d’abord à travers le nouveau do-
maine de Terre-Neuve, pour pas-

i ser ensuite aux provinces mariti-

mes, à celle de Québec, à l’Onta-
rio, et ainsi de suite jusqu’à la

Colombie-Britannique ou canadien-

ne, qui est un monde à part, mais
qui fait quand même partie du

nôtre. S’il est quelque close, il

accorde plus d'espace à la pro-
vince de Québec qu'aux autres,

mais cela tient à sa dévotion au

sol natal, à la fierté qu’il ressent
à son endroit, et aussi à l'ancien-

neté de la partie française du ter-

ritoire, dont l'histoire remonte à
près de trois siècles et demi.

* +-x
, Chaque illustration se présente
avec titre et mention de la pro-

vince à laquelle elle appartient.
Pour nombre de gens, ce n'est

peut-être pas assez, mais il y a
en marge de chacune, à la fin
du volume, des explications qui

aident à situer et comprendre.
Nous lisons par exemple, à pro-
pos d'une photo montrant un ori-
gnal sortant de l’eau: ‘L'orignal,

ou élan d’Amérique, roi des forêts

canadiennes, est un animal dont
la hauteur atteint Z mètres au

garrot, la longueur 3 mêtres et
le poids 460 kilos. Ses bois, longs

et massifs, ne ruisent en rien à
sa course dans l'épaisseur des
forêts, où il évolue avec une gran-

de rapidité. Son ouïe et son odorat

son: extraordinaires: il peut flai-
re. la présence de l'homme à

trois kilomètres.” Il en est ainsi

de chaque paysage ou de chaque
aspect souligné. Le texte est assez

abondant pour que le message des
images ne se perde pas, et il y a

là un souci dont il faut féliciter
auteur et éditeurs. C'est simple,

mais il fallait y penser. Pour la
satisfaction surtout des lecteurs

étrangers, qui ne sont pas aptes,
comme ceux de chez nous. à saisir
la signification. la portée et le

sens d'une photo qui a pour eux

couleur d’exotisme. Le livre de

On

brairie il s’en vendit en France
5,000 exemplaires, et nous n’avons

pas de peine à le croire. Cleat

dire le succès qui lui est réservé
dans un avenir prochain. On en
demande, croyons-nous, $8.75 l’un,

Mais aucun ne saura dire qu'il
n'en a pas pour son argent.

L'Hliettré.

(1) Distribution des Messageries

rencontre est née une vocation

pour l’enseignement. Source fé-

conde de recrutement pour l’Eco-

le normale que ces instituteurs et

institutrices pour qui l’enseigne-

ment est une joie et un apostolat!

“C’est l'affaire de tout le mon-

de” de recruter des instituteurs

et des institutrices! Et c’est af-
faire urgente!

René Lamoureux, O.M.I.

 

Les exercices

spirituels

de saint Ignace
Les retraites fermées connais

sent une vogue croissante au Ca-
nada. Les maisons se multiplient,
le nombre des retraitants et des
retraitantes augmente constam-
ment. Peu de pays offrent un tel
spectacle. Il faut s'en réjouir. Mais
retire-t-on de ces jours de solitude,
de prière et de réflexion tous les
fruits qu'ils comportent? En d'au-
tres termes, emploie-t-on la mé-
thode la mieux appropriée, la plus
efficace? C'est la question que se

   
Trois

L'opinion du

lecteur
Sous cette rubrique lo ‘’Droit” pablie

avec plaisir des lettres d'intérêt publie,
signées d’un nom véritable et atcom-
parnées d’une adresse authentique, muis
1 n'assume pas in
idées exprimées.

La création

spontanée

de monnaie
Le 27 février 1953

Monsieur le rédacteur,

La création spontanée de mon-
naie scripturale n'est pas une his-

toire inventée. C’est un fait. Un

fait quutidiennement pratiqué par

les banques, démontré par l’expé-

rience, reconnu par les économis-

tes, autorisé par la loi et prouvé
par les statistiques.
A l'heure présente, seules les

banques jouissent de ce droit, de

ce pouvoir et de ce privilège de
créer de l'argent de façon spon-

tanée. Elles les exercent de deux

manières: en effectuant des prêts

et en achetant des Obligations.

Puisque le débat sur le Budget
bat son plein à Ottawa, posons la

question. Qu'arriverait-il si la

Chambre des communes décidait

soudainement de conférer à l'ho-

norable Abbott, exactement les

mêmes droits, les mêmes pouvoirs

et les mêmes privilèges dont

jouissent actuellement les ban-

ques privées én ce qui concerne
l'émission de crédit?

Le grand argentier se verrail

alors investi du droit de créer de

rien ses moyens de paiement, du

pouvoir de financer son budget

par la simple inscription au Cré-

dit du Trésor des chiffres requis

à cette fin et du privilège de faine
apparaître du véritsble nouveau: -

la possibilité de financer sans
tarer.

Pour plusieurs, cette solution

au problème de la taxation appa-

raîtra aussi naïve que celle qui

tend à vouloir anéantir le commu-

nisme par les armes. Ceux-là
n'ont qu'à approfondir la question

monétaire pour changer d'idée.

En tout cas, il est certain que

l'étude d’une telle mesure par la

députation fédérale ne manque-
rait pas d'intérêt. Mais combien

sont-ils les députés qui pourraient

en discuter avec connaissance de
cause?

Je vous remercie, monsieur le

rédacteur, de votre cordiale bien-
veillance.

 

 

 
responsabilité dem

?

A. J. Côté

Hommage au
sénateur Lacasse

Vancouver, 18 février 1953

Monsieur le Rédacteur,

Les Franco-Colombiens ont ap-
pris avec beaucoup de peine la

mort de leur dévoué et fidèle

ami, notre éminent compatriote,
le sénateur Gustave Lacasse.

Médecin, poète, journaliste, hom-
me politique, doué de belles qua-

lités d'esprit et de coeur, cet

ardent et vaillant patriote était
d'une activité inlassable. Catho!i-

que convaincu, le sénateur Lacasse
employa une grande partie de sa

vie et sa haute culture à défendre
et promouvoir nos intérêts reli-
gieux et nationaux.
Avec quelle émotion, l'on se

rappelle les rétentes et courageu-
ses protestations du sénateur
Lacasse contre da fameuse émis
sion unilingue des chèques de pen.
sion de vieillesse,
Les hommes d'Etat de la trempe

du sénateur Lacasse sont hélas!
trop rares. Souhaitons que désor-
mais plus nombreux soient les
hommes politiques qui s’inspirent
de son exemple.
* Le sénateur Lacasse laisse au
pays tout entier, et plus particy-
liérement aux 6,600,000 de catho-
liques, et a 4,000,000 de Canadiens
francais, un exemple indéfectible
d'amour de Dieu, d'honneur et de
fidélité à la patrie.

L Boyer de la Giroday,

 
  pose I'abbé Anselme Longpré dans

une brochure qu'il vient de pu-
blier. Son étude est consacrée aux
Exercices spirituels dé zaint Igna-

ce. Il rappelle les nombreuses
louanges des Papes accordées à
cette méthode de sanctification,
confirmées d’ailleurs par leurs
propres actes, puisque chaque an-
née le So‘iverain Pontife, entouré
des membres de la Curie, fait
ces Exercices sous la direction
d'un Père de la Compagnie de
Jésus. L'auteur souhaite que les
directeurs de nos maisons de re-
traites s'attachent davantage à cet-
te méthode et ne craignent pas
de l'appliquer dans toute sa ri-
gueur. On lira avec intérêt cette

 
1 

de l'Oeuvre des Tracts. (15 sous,
au Secrétariat de l’Institut Social
Populaire, 25 rue
Montréal.)

Ï

L8.P.

La bible
vous parle

Jean portait un habit de poils
de chameau, avec une ceinture
de cuir autour des reins; il ze
nourrissait de sauterelles et de
miel sauvage.

 

 

(Mare, 1, 6)

(Texte choisi par la  des réalisations de l'esprit, sous France-Canada, Montréal. Société catdolique de la Bible)  
 

Problèmes
d'histoire

Connaissez-vous un prêtre qui fit
sa marque comme architecte
dans la province de Québec?
C'était l'abbé Antoine-Alexis

Molin. Né à Lyon, an France, le
ler mai 1757, il reçut la prêtrise
le 9 juin 1791 et entra chez les
Sulpiciens. Mais il dut, à cause
de la révolution, se réfugier en
Angleterre, où il demeura
qu'en 1794.

jus-

Il vint alors au Canada et tut
tour à tour vicaire à Notre-Dame
de Montréal,
tel-Dieu et de l'Hôpital Général

brochure parue dans la collection ‘et économe du Séminaire.

aumônier de l'Hô-

C'était, dit-on, un architecte re
marquable. Il construisit la pre.

Jarry ouest, mière partie du séminaire de la
Montagne, à Montréal, et 1] four-
nit à l'abbé A. Girouard les plans
du premier séminaire de Saint
Hyacinthe. L'abbé Molin mourut
à Montréal, le 21 septembre 1811,
à l'âge de 54 ans.

 

L'Eglise d'aujourd'hui ne pent
retourner purement et simple-
ment aux formes rudimentaires du
petit troupeau primitif... En
Mmaints pays, pourtant, le retour
de l'Eglise à ses origines est deve-
nu, de nos jours, une pénible, mais
noble réalité.

S. S. Pie XIL
&

‘  



 

Du français partout

et du bon goût
La Fédération des Chambres de commerce des Jeunes

de la province de Québec a placé son programme touristique

sous deux enseignes: “du français partout” et “du bon goût”.
Dans un intéressant mémoire préparé à l'intention de

ses Chambres, la Fédération expose quelques-uns des prin-
tipaux moyens à exploiter pour développer le tourisme, cet-
te industrie de première valeur qui rapporte des centaines
de millions de dollars par annéé.

Le mémoire propose comme premier mot d'ordre de

convaincre nos hôtellers, restaurateurs, marchands, ven-
deurs de souvenirs, que l’atmosphère française de notre pro-
vince est l'argument principal qui attire le tourisme chez

nous, surtout l'Américain et l’Anglo-Canadien des autres
provinces du Canada.

En deuxième lieu, il recommande le bon goût. “Dans
tout ce que nous faisons pour la cause touristique, y lit-on,

avoir le souci de la beauté, du bon goût bien français”.
Ces deux mots d'ordre frappent d’aplomb le point né-

vraigique du tourisme dans la province de Québec. Nous ne

saurions y revenir trop souvent, sous peine même d’être
ennuyeux.

. Nos gens n'ont pas encore compris qu'ils ont tout intérêt

à rester eux-mêmes, À se montrer sous leur vrai visage. Les
touristes qui nous visitent ne parcourent pas des centaines
de milles pour retrouver ici ce qu'ils ont laissé chez eux.
Ils ne sont que trop heureux de trouver, presque à la porte

de leur pays ou de leur province, un pays différent, pitto-
resque, possédant une autre langue et une autre culture.

Pour atilrer les touristes dans notre province et sur-

MERCREDI
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Lev. Cou.
Soleil2 6.35 5.81
Lung ee. 10.09 7.45

Quatre HULL, LE MARDI 3 MARS 1953
tete

Pronostics: ensoleillé
 
 

Le Jeune Commerce de Hull
discute des soumissions
La Chambre de commerce des

Jeunes de Hull n’a paz toujours
tout le succès désiré dans ses de-
mandes ou ses démarches, parti-
culièrement auprès du Conseil de
ville, mais ce n'est pas parce
qu’elle n’y met pas d'acharnement
ni de persévérance.
La plupart des questions dis-

cutées à son assemblée générale
d'hier soir, par exemple, n'avaient
rien de bien nouveau. On peut
mentionner ici des questions telles
que le Standish Hall, le poste
d'essence du boulevard Taché, le
stationnement et quelques autres.
Toutefois, la Chambre n’en con-
tinue pas moins pour tout cela
de faire pression auprès des au-
torités concernées pour obtenir

Il revient à la charge dans ses
démarches auprès des autorités

Rencontre avec l'hon. Fournier au sujet des
ruines du Standish Hall — Résolutions tou-
chant le stationnement et le transport routier
 

tions entre acheteur et vendeur
dans l'ancienne Mésopotamie, il y
a 3,000 ou 4,000 ans. Fait à souli-
bi«er, c'était l'acheteur qui fixait
le prix à cette époque et c'était
lui qui jouissait de la plus grande
protection dans les marchés.
Le conférencier, qui a parcouru

une partie du monde et qui a

à M. Zdousrd Cousineau l'orga-
nisation d'une partie de polo sur
glace, si la température le per-
met. Il a également inclu à son
programme: un diner pour les
membres et leurs pères ou patrons
ainsi qu'une réception pour le
ccaseil de la *édération provin-
ciale, qui doit venir siéger à Hull,
pour la première fois, le 21 mars
prochain.

Le président a avisé les mem-
bres de la Chambre qui sont loca-
taires d.ns la ville de Hull qu’ils
pourront voter aux prochaines
élections municipales, en avril, à
condition qu'ils aient versé la som-
me de trois dollars à l'hôtel de
ville, au moins un mois avant les
élections.  

tout dans notre région, il faut savoir exploiter d’une ma-
nière intelligente notre folklore, notre histoire locale, notre
artisanat, notre cuisine, nos costumes, nos fêtes populaires
estivales et hivernales. On doit avouer que notre région a

des résultats satisfaisants.
Les soumissions

Une nouvelle question est venue
sur le tapis, hier soir: celle des
soumissions. Un rapport plus com-

“Rien d'extraordinaire, direz-vous en voyant cette photo. Les
reproductions de la couronne royale se chiffrent par centaines.”
C’est peut-être vrai... sauf que celle-ci, oeuvre de Mme Doria
Cloutier, 156, rue Papineau, à Hull, es. composée de 52 pierres
—non pas des pierres du Rhin, ni des pièrres du rein... mais des

fait des recherches en Palestine,
avait apporté avec lui d'anciens
reçus, qui n’étaient ni plus ni
moins que de petits blocs de pier-
re sur lesquels étaient gravés les
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fait preuve d’une pauvreté d'imagination et d'originalité
déconcertante dans ce domaine.

Pour encourager l'initiative, la Fédération des Cham-
bres de commerce des Jeunes de la province de Québec

suggère toutes sortes de moyens, dont des concours d’ensei-
gnes de bienvenue ou de photographies publicitaires; la re-
mise de certificats aux maisons commerciales qui dévelop-

pent l’'armosphère et la cordialité françaises; l'organisation
d’une semaine annuelle du tourisme; la tenue de fêtes po-
pulaires locales, comme la fète des pommes à Saint-Hilaire
et les carnavals d'hiver des Laurentides.

Plusieurs points importants se rattachent à la question
du tourisme. La Fédération en signale un qui vient au pre-
mier plan: la sécurité de la route,

La Fédération recommande qu’on améliore la circula-

tion dans les villes et villages, de manière à ce que le tou-
riste puisse circuler facilement et qu’il se rende compte
qu’on a le sens de l’ordre et qu'on a pensé à lui. Une grande
courtoisie de la part des officiers de circulation serait éga-
iement de mise. On suggère, par exemple, qu’on distribue
des cartes de bienvenue aux visiteurs étrangers Mutat que
des billets de stationnement, Ces cartes de bienvenue pour-
raient indiquer les principaux règlements de circulation de
la ville et faire appel à la collaboration des intéressés.

Le mémoire signale enfin que trop de panneaux-récla-
me gâtent le paysage de nos routes et nuisent à la visibilité.
Il propose que des endroits limités soient accessibles à ce
genre de publicité et d’information, pourvu que le tout soit
disposé avec goût.

Ce sont là, en résumé, les recommandations du mémoire.
Quand chacun se sera décidé à améliorer son coin de pays,
nous aurons une province où il sera encore plus agréable
de vivre ou de sejourner.

Lionel MARLEAU
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Deux jeunes hommes, &gés res-
pectivement de 18 et de 19 ans,
se sont reconnus coupables, ce ma-, &
tin, devant le magistrat Jacques, $
Boucher, d'avoir volé des cigaret-
tes, de la gomme à mâcher et de |
la viande au restaurant J.-O. Le-
may, de Kingsmere, dans la nuit |
de samedi dernier.
Grâce à leur jeune âge, et sur-

tout au fait cu’ils n'avaient pas

Deux jeunes gens |
|

|

Sûreté provinciale, a arrété les
deux prévenus, après avoir fait
enquête, ct il les a traduits en
Cour.
Le détective Ross a reçu la col-

laboration des policiers Gord»
Hicks et Charles Rayner, d’Ottawa,
lors de l'arrestation des deux
hommes, qui a eu lieu à 3 h. 05 de
la nuit, à Ottawa.

Recommandations
au sujet du pont
des Chaudieres
Le comité de circulation de la

Chambre de commerce de Hull
vient de soumettre au Conseil de
ville son rapport et ses recom-
mandations au sujet de l'entrée du
pont des Chaudières, du côté de
Hull,
Le comité recommande princi-

palement, pour accélérer la circu-
lation à cet endroit, de déplacer le
terminus des tramways d'Ottawa,
de manière que le virage des
véhicules se fasse hors de l'artè-
re de circulation.
Le comité est d'avis que la Com-

mission de Transport d'Ottawa
pourrait facilement établir un tel
terminus, sur la rue Eddy, entre
l'usine et le siège social de la
compagnie Eddy. Les tramways

€

M. GEORGES-E. BENOIT

M. Georges-Etienne Benoit,
“4, rue Hétel-de-Ville, Hull, pen-

dant quinze ans a l'emploi de
la Metropolitan Life Insurance
Company, vient de s'associer au
notaire René Ménard pour le
commerce d'assurance générale,
sous le nom de Georges Benoit
et Cie. Les bureaux de la nou-
velle société d'assurance sont

logés dans l'édifice Ménard, à
208, rue Principale, Hull. Le
notaire Méuard s'était succes-
sivement occupé d'assurance
d'abord seul, ensuite en société
avec M. Gaston Philion, sous le

nom de Gaston Philion et Cie et
finalement encore seul aussi, il
s'associe avec M. Benoit. La
nouvelle société d'assurance
s'est portée acquéreur du com-
merce d'assurance de L. Dupuis
et Cie. Monsieur Benoit, étant
natif de Hull, est très avanta-
feusement connu dans Hull et
la région. x *

 

 

 

plus urgent pour améliorer la cir-
culation par le pont des Chaudiè-
res. ll tient compte du fait que
la C.T.O. a dévoilé qu'elle ne

ÿ conseil de la Chambre qui agira,

la décidé de déléguer son exécutif

“| Jean-Louis Ménard, pour rencon-
“|trer Yhonorable Alphonse Four-

venant d'Ottawa pourraient tour-
ner à droite, entre les deux édifi-
ces, faire la boucle et revenir vers
Ottawa.
Le rapport, préparé sous la di-

rection de M. Réal Saint-Amour,
président du comité, rappelle les
plans d’envergure prevus au plan
d'aménagement de la Capitale na-
tionale, et particulièrement, la
construction d'un autostrade par-
tant de la rue Wellington, à Ot-
tawa, et aboutissant à la rue Mont-
calm, à Hull.
Le rapport ajoute, cependant,

que la réalisation d'un tel projet  prendra encore des années et
qu'en attendant, il faut aller au;

pourra se débarrasser de ses tram-
ways avant au moins 16 ans.

Les plans de location du termi-
nus proposé ainsi que des nouvel-
les lignes accompagnent le rapport
au Conseil. Le comité de circula-
tion de la Chambre était composé
de MM. Réal Saint-Amour, prési-
dent; Paul Pharand, secrétaire;
Me Paul Raymond, C.R., conseiller
juridique; M. Paul Morest, con-
seiller, ainsi que le président de
la Chambre, M. David Richer.

Voir aussiHULL
page 9

 

 

 

 

PILON

 

Tei.: PR.
i BOIS — MENUISERIE — MATERIAUX DE CONSTRUCTION |

LTÉE|
7.4348  | 

plet sur cette question sera rendu

public au cours de la semaine.
La Chambre a étudié les prix

soumis au Conseil de vilie par
trois compagnies pour l'achat d’u-
ne pelle mécanique. Après cette
étude, la Chambre a exprimé le
voeu que le Conseil de ville suive
la recommandation de son ingé-
nieur, M. Aimé Boileau, pour ache-
ter la pelle mécanique la meilleure
et vendue au plus bas prix.
D’après les renseignements sou-

mis à la Chambre, le choix se fera
entre deux marques de pelle mé-
canique. La première, qui est re-
commañdée par l'ingénieur, offre
les spécifications suivantes: poids
de 44,025 livres, attachement dit
“gooseneck” qui permet une ex-
cavation en profondeur et un char-
gement plus facile, moteur de 68
chevaux-vapeur, capacité de % de
verge cube, garantie de 12 mois,
coût de $33,719.44. Cette pelle est
produite au Canada et est déjà
en usage dans plusieurs localités.
La deuxième pelle offre les

spécifications suivantes: poids de
39,410 livres, attachement ordinai-
re, moteur de 65 chevaux-vapeur,
capacité de !2 ou 54 de verge
cube, garantie de six mois, colt
de $34.381.14. Cette pelle est de
fabrication américaine et elle est
moins connue au pays.

Poste d’essence
La Chambre de commerce des

Jeunes de Hull a été surpris
d'apprendre que le Conseil de
ville était revenu sur sa décision
et qu’il avait accordé à une com-
pagnie d’essence la permission de
construire un poste de service, au
coin des boulevards Saint-Joseph
ct Taché.
La Chambre avait déjà envoyé

des félicitations au Conseil après
que ce dernier eut refusé la per-
mission demandée. Toutefois, le
Conseil a renversé sa décision à
la réunion qui a suivi.

La. Chambre a done formé un
comité spécial, sous la présidence

ville. Ce comité fera rapport au

’s’il y a lieu.

et son conseiller juridique, Me

nier, ministre des Travaux publics
et député de Hull.

 

 

(reusage d’aqueduc
et d’égout au plan
“Jubilee” d'Aylmer

AYLMER, Qué. (D.N.C.) — Le
conseil de ville d'Aylmer a approu-!
vé, hier soir, une résolution ayant
trait au nouveau plan de construc-
tion “Jubilee”.
Comme on l'a déjà annoncé, le

conseil a vendu 43 terrains, ré-
cemment, à raison de $10 cha-
cun, à des nouveaux contribuables,
désireux de se construire.
De plus, sous la direction du

maire René Thérien et de l'échevin
Alonzo Lemaire, on a formé un
comité afin d'étudier les moyens
d'établir les services d’aqueduc et
d'égout, sur les nouveaux terrains,
sans qu’il en coûte trop cher aux
propriétaires.
M. Thomas Ritchie, secrétaire de

la municipalité, nous a informé,
hier soir, que le comité se réunira
de nouveau vendredi soir afin de
continuer l'étude de cette question.

    
Me JEAN-LOUIS MENARD

La Chambre voudrait qu’on pro-
cède immédiatement à la démo-
lition des ruines plutôt d'attendre
que les procédures d'’expropria-
tion, qui prendront probablement
plusieurs années, soient terminées.

La Gatineau Powers
Dans un rapport à l'assemblée

générale, présenté par M. Jac-
ques Vinson, président d'un co-
mité spécial sur l'électricité dans
la ville de Hull, il a été souligné
que la Gatineau Powers avait déjà
annoncé son intention de cons-
truire son siège social dans la
ville de Hull, mais que rien n’avait}
été fait depuis. Le rapport signale,
par ailleurs, que des difficultés
se sont probablement produites à
la suite de certaines expropriations
fédérales.
Le rapport du comité couvrait

également une étude des taux
d'électricité en vigueur, une étude
du voltage employé et la question
de l'élimination des poteaux,

Le stationnement
La Chambre a décidé d’appuyer

un projet du comité municipal
de circulation d'interdire tout sta-
tionnement du côté est des rues
Principale et Eddy, aux heures
d'affluence, soit de 4h.30 a 5h.30
de l'après-midi, tous les jours de
la semaine sauf le samedi et le
dimanche.
Après une longue discussion sur

la question, la Chambre a jugé
qu’il était préférable d'interdire
tout stationnement à ces endroits
et à cette heure, pour améliorer
la circulation sur les artères prin-
cipales.
La Chambre fera rapport au

comité de circulation de son étude
et de sa décision.

teur régional des Chambres de
commerce des Jeunes. Il succède
à M. Maxime Guitard, qui occupait
ce poste depuis plus d’un an.
Me Ménard a promis aux mem-

bres qu'il ferait tout son possible
pour développer la vie régionale
des Chambres. En retour, il a
demandé la collaboration de tous.

Transport routier
La Chambre a adopté une réso-

lution touchant le transport rou-
tier par camion dans la province
de Québec. Cette résolution, qui
a déjà été adoptée par la Chambre
de commerce de Hull et par d’au-
tres associations de la province,
demande aux autorités provincia-
les de meilleures conditions, a
l'année longue, pour l'industrie du

détails des transactions. Il a éga-
lement montré un des sceaux dont
se servaient les marchands anciens
pour marquer leurs docurnents.

Présenté par M. Eugène Lavoie,
le conférencier a été remercié par
M. Fernand Philion.
Au cours du diner, M. Hector

Laflamme a souhaité la bienvenue
à plusieurs invités, dont MM.Clif-
ford Rainbridge, de Blue Sea,
Antoine Grégoire et Yves Fortin,
de Hull, et Roger Normand, de
Montréal.

Autres rapports
Comme d'habitude, plusieurs

bre par les responsables des dif-
férents comités.
Parmi ces rapports, mention-

nons ceux du secrétaire, par M.
Lionel Marleau; du dernier diner
mixte, par M. Claude Huot; de
la semaine du jeune home d’af-
faires, par Georges Cousineau; de
l'organisation d'une retraite fer-
mée, par M. Jacques Laurin; du
représentant de la Chambre au-
près du comité sur le Bureau des
commissaires, par M. Marcel D’A-
mour.
Le Jeune Commerce a confié  

rapports ont été soumis à la Cham- : Ç

 

PIERRE GRENIER

M. Pierre Grenier est heureux
de faire part à aes clients et
amis qu’il est maintenant a 'em-
ploi du magasin Raoul Lan.
driault a Eastview au départe-
ment de meubles et accessoires
électriques ou il se fera un plai-
sir de vous bien servir. ve

le moins original.

pierres extraites d’un foie humain(!!) lors d’une intervention
chirurgicale. Une main de porcelaine supporte le “bijou” pour

(Photo “Le Droit”—par Pierre Normandin)

 

 

  
 108, rue Principale, HULL

Résidence: PR. 7-5064

POUR VOS ASSURANCES CONSULTEZ

Georges Benoit & Cie
Assurances généraies

Tél.: PR.7-8318
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jusquà samedi soir à 10 hres
 

3 mex
.. . seu   transport par camion.

Elle demande, en particulier. de
modifier les règlements actuels
concernant les charges allouées
sur les camions, durant les douze

au transport par camion de la
province de suivre la route du
progrès.

Diner-causerie
Le diner-causerie de la Chambre

de commerce des Jeunes de Hull
était sous la présidence de M.
Jacques Grégoire, directeur de la
Chambre et responsable du bulle-
tin.

Il était entouré à la table d'hon-
neur du R. P. Jean-Paul Audette,
O.P., conférencier invité, et de
MM, Jean Belleau, Fernand Phi-
lion, Eugène Lavoie, Gaston Gar- On tâchera notamment de déter-

miner s'il coûterait moins cher, à '
chaque contribuable, si chacun de-
vait payer individuellement pour|
faire creuser ses services d'aque-
duc et d’égout, ou bien s’il serait |
pius avantageux, pour chacun, si!

tous les nouveaux propriétaires|
déirayaient en commun le coût de ;
ces travaux.

$5,255 par mois
Le secrétaire de la municipalité:

a ju hier soir. un procès-verbal|
de l'année 1952, ayant trait aux;
dépenses de la municipalité. Ï

Il ressort de ce rapport que |
l'administration de la ville d’Ayi- mer, a coûté, l’année dernière,
en moyenne $5.355 par mois.

I.e cunseil a nommé, hier soir,
l'échevin Paul Guertin, comme
maire suppléant pour le prochain |
mandat de trois mois. M. Guertin |

M. Guertin, maire suppléant | ik

ceau, Edouard Cousineau, Jacques
Bisson et Emile Côté.
Le R. P. Audette, conférencier

invité, a fait l'histoire du com-
merce dans l'antiquité, telle que
reconstituée à l'aide de documents
anciens retrouvés dans des fouilles
archéologiques. Il a démontré, en
particulier, que nos hommes d’af-
faires avaient probablement moins
inventé de nouveau qu’ils pou-
vaient le croire. !

R. P. Audette a expliqué :
comment se faisaient les transac- |

——

mois de l’année, afin de permettre :
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PAIEMENT FACILES

SI DESIRE |
Un aitrayant ensemble de 3 morceaux

d'un beau fini noyer, voilà ce que

vous obtenez pour votre argent. Rien

n'est plus approprié pour meubler

ia chambre des visiteurs ou celle des

enfants. N'hésitez pas, rendez-vous

dès aujourd'hui faire l'achat le plus

pratique et le plus éconcinique à la

fois. Le voir c’est le vouloir — et le 
    

remplira ces fonctions en avril, en’ JB
mai et en juin. |

L'échevin Alonzo Lemaire a pré-;
sidé la réunion, hier soir, en l’ab-!
sence du maire René Thérien. Ce-|
Jui-ci n'a pas pu assister à réunion.| pi
a cause de maladie.

4

  
  
     

 

prix convient a tous les budgets. « + « et pour compl    
 

ATTENTION! SURVEILLEZ NOTRE
SPECIAL CHAQUE SEMAINE

dans leque! nous vous offrirons à prix de sacrifice,
| un article de ménage de réelle valeur, Visitez notre
magasin e! vous constaterex les grandes économirs,   

Lit 23”, 4, ou 46” au choix

achetez un SOMMIER EN
éter l’ensemble,

ACIER, $14.9

 
On peut se procurer l'un ou l'autre morceau séparément selon ses besoins

LES 3 MORCEAUX SONT ...

MATELAS
A RESSORTS

   
J.-M. NORMAND, gérant

215, rue Monicalm, Hull __PR, 7-4329
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le école de 12
classes à Gatincau

On en commencera la
constructionbientôt

La Commission scolaire de Gatl-
neau construira, 1'été prochain,
une nouvelle école de 12 classes,
afin de loger les élèves catholiques
de langue anglaise, de l'endroit.

Cette école coûtera environ
$250,000 et les travaux de cons-
truction commenceront dès ié prin-
temps prochain. La nouvelle insti-
tution sera située entre les rues
Est et Principale.

On a révélé ce projet, hier soir,
quand des représentants de la
Commission scolaire ont demandé
au conseil de ville, d'envisager
l'installation des services d’aque-

 
 

On veut acheter
un projecteur à
Pointe-Gatineau
M. Georges Laviolette, secré-

taire du comité de cinéma de
Pointe-Gatineau, a expliqué les rai-
sons d'être d'une telle organisa-
tion, à la suite de deux repré-
sentations cinématographiques,
qui ont eu lieu les 28 février
et ler mars, respectivement pour
les enfants et les adultes.

M. Yves Fortin, président, a
présenté le conférencier.
“Le comité s'efforce de répon-

dre à le nécessité de présenter
chez nous des films documentai-
res, ainsi que des films éducatifs
tant pour adultes que pour en-
fants”, a déclaré M, Laviolette.

Il a aussi souligné le tort que
peuvent causer chez les enfants
et même chez certains adultes,
des films plus ou moins choisis.
La vue de films peut influer

beaucoup sur le caractère de l’en-
fant, a expliqué M. Laviolette.

Celui-ci a cité comme exem-
ples, les jeunes qui fréquentent
les cinémas, et qui tentent en-
suite, dans leurs jeux, d'imiter
les “cow-boys” ou autres héros
du même genre.

Un projecteur?
M. Laviolette a demandé aux

amateurs de cinéma s'ils n’au-
raient pas de propositions à fai-
re sur les moyens que l'on pour-
rait employer afin de ramasser
de argent pour acheter un pro-
jecteur.
Les membres qui se dévouent

présentement à faire progresser
l'oeuvre du comité paroissial du
cinéma, à Pointe-Gatineau, sont:
MM. Yves Fortin, président;
Georges Lavioleite, secrétaire; J.-
A. Lafrenière, trésorier; A. Lus-
sier, archiviste; Z. Bigras, orga-
nisateur; Léo Joanette, folkloriste;
Roland et J. Perrier, opérateurs:
le curé Antoine Lalonde, l'abbé
Hector Leroux et M. A. Lemery,
directeurs,  

 

duc et d'égout, sur le terrain où
l'on construira l’école.
Le maire Léo Smith, qui prési-

dait la réunion du conseil de ville,
hier soir, a déclaré à la Commis-
sion scolaire, que le conseil pre-
nait sa demande en considération,
et que l'on s’occupera de faire exé-
euter les travaux.
Selon le notaire Roland Théoret,

qui est en même temps échevin
et membre de la Commission sco-
Iajre, la nouvelle école sera très
moderne.

Construite à l'épreuve du feu,
elle comprendra deux étages; et se-
ra pourvue, en plus de ses 12 clas-
ses, de plusieurs bureaux et autres
pièces, et peut-être d'un audito-
rium.
Le maire Léo Smith s’est dit heu-

reux de constater que la future
école sera la deuxième institution
de 12 classes, que l’on aura éta-
blie à Gatineau, en une période
d'un an et demi.

En effet, il y a environ un an
on ouvrait officiellement la nou-
velle école Lavictoire.
M. le maire a ajouté, d’un air

satisfait, que ce besoin d’écoles
dans la municipalité est causé par
l'accroissement rapide de la popu-
lation, à Gatineau.
Le nouvel établissement scolaire

pourra recevoir de quatre à cinq
cents enfants.
Les membres de la Commission

scolaire se dévouent présentement
à la réalisation de ce projet: MM.
Alfred Laviotoire, président; le no-
taire Roland Théoret, Rodrigue
Hart, Arthur Carle, Alexandre Pré-
vost, commissaires, et Léo Giroux,
secrétaire, forment cette commis-
sion.
On prévoit de pouvoir ouvrir of-

ficiellement la future école en sep-
tembre 1954.

Urbanisme
Le conseil de Gatineau étudie

toujours les possibilités d'établir
un plan d’urbanisme, dans la mu-

 

 

PRENEZ des

PILULES Dr. CHASE
POUR LES REINS ETLE FOIE  

nicipalité, afin de sauvegarder l’ap-
parence esthétique de la ville. L'é-
tablissement d'un tel plan apporte-
rait aussi plusieurs autres avanta-
ges et commodition à la population,
prévoit-on.

Un policier de plus
Afin de procurer à la ville gran-

dissante de Gatineau le meilleur
service de sécurité possible, le
onseil de ville a décidé, hier soir,
‘engager bientôt un troisième po-

licier. :
On sait que le directeur actuel

de la Sûreté municipale est M. El- !
Il est assisté du :zéar Plouffe.

policier Jean-Louis Hébert.
Ingénieur municipal

Le conseil a engagé, hier soir,
M. Jean-Yves Bernier, de Hull,
comme ingénieur municipal, pour
Gatineau.

Nouvelles voitures
Les membres du conseil ont aus-

si décidé, nier soir, d'acheter une
camionnette pour les services mu-  

nicipaux, et une automobile pour
la Sûreté municipale.
On remarquait à la réunion, ou-

tre M. le maire Léo Smith, MM.
le notaire Théoret, Armand Du-
bois, Wilfrid Cadieux, Léon Pot-
vin, échevins, et Léo Giroux, se-
crétaire.
  

AMPOULE DE
À HAUTE QUAUTÉ

 

 

Formule Medicamentée
Scientifique

ÉCLAIRCIT

BOUTONS

COULEUR D'ÉPIDERME FANdirtParsok
sr 2 A AS

Action desséchante remarquable

DESSECHE LES BOUTONS
Non-grelaseux . . . ne laisse pas de taches

Enfin! Il a été prouvé qu'une nouvelle et
étonnante formule médicamentée appelée
CLEARASIL & apporté un soulagement aux
victimes de boutons.
ACTION DESSÉCHANTE REMARQUABLE, Le médics-
ment CLEARASIL est non graisseux et séche
immédiatement au contact des boutons .. .
il dessèche très vite les boutons.

ANTISEPTIQUE. Etant antiseptique, le médica.
ment CLBARASIL aide à arrêter la formation
des bactéries qui peuvent causer des boutons
et les faire se multiplier,

SOULAGEMENT IMMÉDIAT de toute gêne parce
que e médicament CLEARASIL est couleur
‘épiderme pour camoufler les boutons tan-

dis qu'il fait son oeuvre. De plus, il est
noa-Eraisseux et ne laisse pas de taches .. .
on peutle laisser sur l’épiderme nuit et jour
pour assurer une action ininterrompue,

OEUYRE,

DES MILLIERS DE GENS ACCLAMENT LE MÉDICA-
MENT CLEARASIL Un si grand 4
garcons, de jeunes Alles et d
constaté que CLEARASIL est un
efficace dans le traitement de leurs
Qu'il est à présent un des médicaments
contre les boutons le plus en demande
en Amérique.*

Sélection du Reader's Digest 2 rapporté sur
des expériences de clinique où on a employé
le médicament genre CLEARASIL.

DOIT RÉUSSIR OU VOTRE ARGENT SERA REMBOURSÉ!
Procurez-vous le Médicament Non-
Graisseux CLEARASIL à tous comptoirs de
Produits pharmaceutiques.

69 2 SEULEMENT
*Sur enquêtes faites dans les magasins
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atteindre,Lucie”

 
 

Vous éprouvez bien moins d'inquiétude à quitter votre foyer lorsque vous

savez que le téléphone est à portée de la main. À l’année longue, de mille

et une façons, votre téléphone ajoute a votre sensation de sécurité . . . il facilite

et agrémente votre vie et celle de votre famille. Sa valeur pratique est inestimable!

LA COMPAGNIE DE TELEPHONE BELL DU CANADA
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HEURES D'AFFAIRES: 9 h. 30 a.m. & 6 h. 00 p.m., TOUSLES JOURS — Signalez 2-6464

ACHAT SPECIAL!

Le centre des emplettes de la
Capitale du Canada

idMALEYT

OBILIERS DE CHAMBRES

a COUCHER Andrew Malcolm
18e siècle

en acajou

- 

Faits pour se vendre 329.00. Spécial
La réputée qualité Andrew Malcolm à des aubaines spéciales’ Mobilier de cham-

bre à coucher, 3 pces, du 18e siècle en élégant acajou. Devant bombé, bureau dou-

ble à 6 tiroirs et commode à à tiroirs. Lit genre traineau dans la dimension 4’6”.

SPECIAL!

 

   

Continentaux Arrow
Lits continentaux de

haute qualité par Ar-

row pour Ja chambre

à coucher moderne ou
 

 

Dimensions
régulières:

16", 4et 3'3"

le vivoir. Fabrication à ressorts

d'acier trempé. Matelas conforta-

ble recouvert de coutil rayé de

qualité. Sommier boite avec six

pieds amovibles. Spécial, chacun,  

Fails pour se vendre 89.50
Epargner 20.00!

 

ACHAT SPECIAL!
FAUTEUILS COGSWEL
Faits pour se vendre 49.50 a 59.50

Ces fauteuils fabriqués style

Cogswell comportent un gen-

re et un confort de haute

qualité. Frise de choix ou

couverture matelassé de

qualité dans de belles cou-

leurs décoratives au choix.

Tous de fabrication avec

siège à ressorts doubles.

Spécial, chacun
Rayon du mobilier chez Freiman, cinquième étage

 

AJOUTEZ À VOTRE COMPTE DE CREDIT
RENOUVELABLE” SANS PAIEMENT À COMPTE- ner
 

TAPIS AXMINSTER
Tout tapis Axminster comporte la beauté et le con fort sous le pied . . . et un service de longue durée
est tissé dans chaque pouce carré.

POILS TOUT LAINE
Modèles luxueux, en poils tout laine, tissés pour résister aux mites. Des-

sins sobres ou éclatants en teintes décoratives en vogue. Vert,vin, beige
ou gris.

Grandeur

7% x9 pi.
Chacun 64.00

Grandeur

9 x 1075 pi.
Chacun

Grandeur

9 x 12 pi.

Chacun89.50 105.00
POILS DE RAYONNE ET LAINE MELANGEES
Pour une longue dure et une texture de choix, un mélange de laine et
rayonne qui est anssi pratique qu'at trayant.
vert ou beige.

Grandeur

27 x 51 po.

chaeun

Crandew

43 t 74 pl

chacu

Grandeur

624 x 9 pi.

chacun

850 29.50 49.95

Jolies teintes de base gris,

Grandeur Grandeur

9 x 104 pi. 9 x 12 pi.
chacun chacun

783% 89.00
Rayon des tapis chez Freiman, quatrième étage

 

Choisissez un modèle, une dimension pour toute pièce.

RESOLVEZ VOS PROBLÈMES DE STATIONNEMENT
Conduisez simplement votre auto au magasir. pour hommes chez Freiman, entrée de la rve Rideau et confies à
George, notre portier, le soin de la conduire à notre pare de stationnement avoisinant: 3 heures pour 25e. 
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"TIT-COQ” AU
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TIT-COQ : — Jamais je ne te pardonnerai de m'avoir menti tout ce
temps-là, de m'avoir menti la tête collée sur mon épaule .. . Mo-
nique Miller et Gratien Gélinas, dans une scène du film “TIT-COQ”
qui obtient un véritable triomphe, en deuxième semaine, au
ma de Paris.

Ciné-
v.

 

Paris voit six films canadiens
René Garneau parle
de Guy Provost

PARIS, (A.F.P.) — Le IVème
congrès ‘ internatiomal de court
métrage s'est- ouvert cet apres-
midi à l'hôtel George V et réunit
les représentants de 30 nations
parmi lesquelles le Canada.

M. James Bevridge et son ad-
joint M. Pierre Juneau ont été
délégués de Londres, par l'Office
National du Film. Le Canada pré-
sente, en effet, € films de court
métrage, qui sont en français: E-
veil du nord, Chanson d'Acadie,
Au Dela des Ondes, La Calsse
d’Opéra, Phantasy (de MacLaren)
et Ile de La Madelcine.

Le congrés est dirigé par M.
Marcel de Hubsch, président du
syndicat des producteurs de films
de couxt métrage. Il a pour but
d'étudier les relations qui doivent
se nouer entre la télévision et le
cinéma, le problème de la dis-
tribution et la place qu'il serait
légitime d'espérer dans les pro-
grammes de représentations ci-
nématographiques.

Il est intéressant de noter que,
cette année, le public participera
indirectement au congrès, en ce
sens que les films qui passeront
devant les congressistes en séances
d'études seront présentées l'après|
midi dans tune salle des Champs
Elysées à titre payant. L'ordre du
jour prévoit également une série
de conférence et manifestations

professionnelles ainsi que des ré-
ceptions officielles.

D'autre part, il y a lieu de signa-
ler, dans le cadre des activités ar-
| tistiques des Canadiens a Paris que
jle comédien Guy Provost, qui a
(joué pendant deux ans dans la
itroupe de la comédie de St-E-
tienne, s’est vu confier un rôle
jimportant dans la nouvelle pièce
à grand spectacle montée par Jean
Vilar au Théâtre National Popu-
laire du Palais de Chaillot, Lo-
renzaccio qui a été donnée le 15
juillet dernier au Palais des
Papes en Avignon,

C'est le grand acteur Gérard
Philippe qui assumait le rôle prin-
cipal et d’autres excellentes artis-
:tes figuraient dans la troupe. Tou-
te la presse française commente
cette représentation qui constitue
un des évènements artistiques de
l’année parce que Jean Vilar, qui
a mis au point une nouvelle for-
mule théâtrale s'adressant aux
masses comme à l’élite dans cette
limmense salle du Palais de Chail-
lot, avait été fort attaqué par cer-
tains critiques.

“Ce fut une soirée mémorable,
écrit le critique théâtral du jour-
nal Le Monde. Par une vigoureu-
se sortie, Vilar a dispersé ses a-
gresseurs.”

M. René Garneau attaché cuitu-
‘rel et de presse, représentait l’am-
‘bassade du Canada à cette repré-
| sentation à cause de la présence
d’un artiste canadien.
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181, RUE SPARKS
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PRIX

$2,000 en
VEDETTE

OBLIGATIONS
 

 

PRIX DE C

AVEC CORDE

“ GRILLE-SANDWICH
"ONSOLATION

VALEUR 510.95
 

 

 A TOUTES LES 2 PARTIES

Obligations du gouvernement  
 

34, Bank, Ottawa: FLO BRISSON,
GRO. ROBERT, 134, Rideau,
tare: R.-J. BASTIEN, 8,

Ottawa: G.-ART. DESJARDINS, 32
305. Dalhousie, Ottawa: DUMONT
Ottaws-
LAROCQUE FRERES, 223,
111 Rideau, Ottawsn: PHARMACI
PHAXMACIR VICTORIA, 1059,
STORE, che. Richmond, Ottawa: CA

RESTAURANT DOMPIERRE. rue

MAURICE ROGER. 175, Prineipa

BRAULT, 228, rue Montcalm, Hell:
Hull: RICHER.CHENEVERT, 1ts,

153. ree Weilingtor, Ottswa:

TEA ROOM, 33, sve Lawrkir-Fst, 
ACHETEZ VOS BILLETS D'AVANCE ET TENTEZ VOTRE

CHANCE SUR 2 OBLIGATIONS D'UNE VALEUR
DE $50.00 CHACUN

$1.00—-PAS PLUS DE 4 PAR PERSONNE—$1.00

Billets en vente chez

OLD BOOK NOOK, 81514, Bank, Ottaws; C. W, LINDSAY, rue Spoky Ottawa:
WINDSOR SMOKE SHOP. Rideau et Dalhousie, Ottawa; J. DULAaN + ;

Ottawa;

172, Dalhousie. Ottawa; CAISSE POPULAIRE NOTRE-DAME, 329, Dalhousie.

FHRNMACIE CHARTRAND, Daïheusie et Saint-Patrice, Ottawa:
Dathousie,

Wellington,

Ottawa: PHARMACIE RANGER, Wellington et Booth, Ottawa: EUGENE ROY.
197. Principale, Hoil- GROCETERIA A. L. RAYMOND, 310, Champlain, Hull:

rue Laurier. Huit: MAGASIN DE MUSIQUE MYRE, #0, rae Principale, Hull:

38. rue Baillot. Huli: M. A. CARRIFRE, 40, rue Eddy. Hall: J.-A. LALONDE.
175. bor!, Saint-Juseph, Hall; A. BELANGER, 215, ree Montcalm, Hull: Y VON

113. tue Saint-Raymand, Full: PHARMACIE PICARD, 164, rue Biddy, Rul:
CHKZ PIERRE, Dellard et Vieterie, Hall; PETIT & SAUVE, 192, deuil. du
Np ré-Caeur, Hall: MAGASIN SAVERDerrhênes. P.Q.: BRUCE GIFT SROP

ARTHUR MOREAU, Prinie-Gatinesu:
PILON, Gatineau Mills; AUGUSTIN PROU LX, 538, Rideau, Ottawa: VARSITY

SUNS,

pharmacien, 797, Somerset ouest, Uttawa:
EDGAR ROBERTSON, 153, Ridean,

Nicholas, Ottawa: PARISIEN-BOUY oR.

9, Dalhousie, Ctiawa: MARCIL FRERES
PLUMBING SERVICE, 272, Dalhousie

Ottawa; C-A. PARADIS, Limitée,
BE BELISLE, 516, Saint-Patrice. Ottawa:

Ottawa: RICHARD'S DRUG
MPRELL'S DRUG STORE, che. Richmond,

Principate, Hull: RESTAURANT HUPE.

te. Hell: JULES BAILLOT ET FILS,

HONORE MEILLE!R, 13%, rue Montesim,
rae Montcalm, Hall: PAUL CARTER.

DONAT

Ottoxa.
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Programme varié |
a la Film Society

_—æ_ |

A sa plus récente session, l'Ot-
tawa Film Society présentait 3
films déjà bien connus du pu-
bite.

“Accidents Don't Happen” —
no. 5 Entr'acte film d'avant-garde
de René Clair, et My Darling
Clementine, de John Ford, célèbre
réalisateur américain.

“Accidents Don’t Happen” pré-
serve toujours son originalité en
tant de documentaire. “Entr’acte”
continue de mystifer un peu tout
le monde. M. René Clair ne nous
en voudra pas de dire que ceci
n’est sûrement pas son chef-d'oeu-
vre. D'ailleurs, comme le réalisa-
teur ne semble pas ici se prendre
au sérieux, ni son sujet, la criti-
que emboîte le pas.

My Darling Clementine, affiche
la griffe de John Ford; l'emploie
de la caméra domine le tout. Mais,
“Stagecoach” nous semble encore
ce que le grand artiste ait fait
de mieux et reste indélible dans
notre mémoire.

P. R.

 

3 artistes
francais a
Punta Del Este .

———
PARIS (A.F.P.) — Les artistes

de cinéma Henri Vidal, Cécile Au-
bry et Dominique Wilrics qui se
rendent au festival cinématogra-
phique de Punta Del Este ont pris
l'avion ce matin pour Buenos
Aires.

 

 

  

Exposition
G. Sutherland
à Zurich

———

ZURICH, (AF.P.) — Ure ex-
position de tableaux du peintre
anglais Graham Sutherland s'est
ouverte au Kunsthaus de Zurich
sous le patronage du British Coun-
cil. L'artiste, âgé aujourd'hui de
53 ans, est le peintre leplus cé-
lèbre de sa génération. L'exposi-
tion, comprenant 63 oeuvres, sera
présentée dans plussieurs villes
d'Europe.

 

Exposition
Saint-Denis

Roger Saint-Denis choisit bien
ses sites; une trentaine de pastels
en font foi. L'artiste les traduit
correctement, presque trop. Pour
les spectateurs qui aiment une
peinture sobre, précise, sans agi-'rant les rangs de ses élèves adul-|la colonisation de notre pays.
tation intérieure, c'est l’article : tes qui s’essaient à peindre un por-; (OFFICE NATIONAL DU FILM)
voulu.

Quelques scènes d'automne afs
fichent pius de tempérament. Cer- |
tains trouveront là calme, sinon
volupté. Parmi bien d'autres,
Perkins (1) Terrain ondulant, Dé-
gel, La Route vers Magog font dé-
sirer les grands espaces, l'air et
la lumière.
Saint-Denis adore la nature et

lui paie ses hommages. Celà en
vaut bien d’autres. Tant qu’aux fi-
gures,l'artiste n’y arrive pas aussi
bien.

L'exposition à la Petite Galerie
durera jusqu'au 14 mars.

P. R.

 
 

 

MARDI, 3 mars :

Films pour enfants

Les Nations Unies

CBC Newsreel

Variétés musicales

Hockey Senior - éliminatoires

Au carrefour des mots

At the United Nations 

Télévision — CBFT
Canal 2 - Montréal

5.30 - 6.00

7.45 - 8.00

8.00 - 8.15

8.15 - 8.30

8.30 - 10.30

10.30 - 11.00

11.00 - 11.15  
 

 

CEKCH-OTTAWA-HULL
970 kilorycles

6.00-~-Menu musical
6.16— Informations —
6.20- Menu musica
8.30 Menu musical
8,46--Un homme et son

péché
7.00— Music Hall
7.13—Musical
7.30—Cansons de

: l'escadrille *
1.45—Le survenant
8.00-~Radio-collége
8.30 -La (mme d'or
9.00—Tentez votre chance
9.25—Intermède
9.30—Revue des arts et

9.30-—Concert

12.00

6.00 Spuru

6.30

tran informations

11.00—Bonsoir les sportifs
R. Léger et G. Trudel:

11.15—Paris-New-York
1155 informations - 55075

l'ons ies sports . ;

12.00—Musique de minuit 9.06- Rideau
12.16- ‘FIN DES 9.15—Capital

EMISSIONS 9.30 — Eddie

CKUY
6.00—Intormations
6.u5—‘Tous les sports
6.10 Make Believe

ballroom
7.00—Nouvelles t1.20-— Dance

prono T.05—Prof. tuly & Co.
7.10—Cross Talk

© T.15—Danny Vaughan .
7,30— Voice of the Army
7.45-~Music tor P.M,
$.00—In Search of

Ourselves

Houss 6.15—!nform

CKCH-OTTAWA-HULL
970 Kiloeycles

6.80—Radio Sacré-Coeur
6.45— Réveil an chant du

News

25— i t d7.25—~Réveil au chant du 200. Double coq
1.45 Bulletin du voyageur
7.50—L'horloge musicale

3 60

matutinales
8.10—-En avant marche
8.15—Elévations

4.00

(suites
9.30— Prog. Crown-Brand
9.40—Tele-Quix
9.45—-Qu'est-ce ce que

c'est?
10.00—Informatiune
10.05—Cinq et cing
10 30— Entre nous. «nesdames

10.45—Je vors ai tant aîmé
1100 Francine louvain

11,15— Rendez-vous
11.80-—Les ruyeux

troubadours
12.00— Infermations
12.05—Unfé-concert

5.45—Dennsy

5.50- Kurai

7,05

îi.50

e 20

 
8.15—Musical Clork
8.30 Metén
8.35—Mus'cal Clock
WwW Informations
9 06 - Peggy Brooks
©. 10 All tim hii parade
9.20—Money”
vau Menus Lane
9.45—Claire Wallace Show

3.56 ~ Infor
s 73 Youn 10.45~ Bod Berapbrok

11.00 Informations
11.05-Jar & Ginger

; Ha (frown:
: 1130 -The {ittie Show

Tou.  i 11.40 Prygy Brooke
 

 

10.00—AP Quiz
10.30—8ki Cast
10.35—American Muaic Hall
10.456—0One Night Stand
11.00— Inforinations

Tous les sports
11.15— Wherling with

Sterling
Informations

12.06—Al! night house party

CFRA-UTIAWA

6.15—Pep Talk
6.20—Rainbow Ballroom

intormatons
8.35 —- Rainbow Batiroum

6.45—Name the Picture

Intormations

7.10-- Campbell McDbnald

lettres
1060 informations Contest

“ 10,15—Les affaires de 7.06
i PEtat
10.30—Radiv-parents Reports

7,20— Personality Time

8.0u— Fun Parade
tery in my Hobby

intormalions

10.00—Len Hopkins Orch.
10.30—Bermudas Bound
10.65—S8trange adventure
11.00— Informations
11.15--Tous les sports

Aetnaliter

12.30— Long John’s Open

EMISSIONS
CBU-OTTAWA

Tous les sper

, MERCREDI

12.00—Inrormations
12 05—Music Mox
12.16 —Pick the Hits
12.30— Around the World (n 10.16—Kindergarten of the

cog ;

1.15- Informations 12.45—Martha Reid

7.20~Réverl au chant du

|

PUY lriormaions
1.05—Tops in Pops

Informations

4.05— Words, Musie,

Ballroom
CFRA-OTTAWA

6.30- -Les Lye Show
7.00 - Informations

Len Lye Show
1.20—Lee Lee Show

Infermations

T.35— Weuthervane
1.40 -Les Lye Bhow
8.60—Informations
8.05- Srortsreel
4 10— Les Lye Show

mformations

t.00-—Adventure in Musle

4.15- Second Spring
4.80—The Quiet Time
8.00-~Five O'Clock Ciud
$.25 — Mystery star quiz
530Heron House

Loeai
758 Melody Higniteht
8 00Actealités T.BC —

His  Mevetionst

3.50- Musica) March Fam §.65—Yvea l'intrépice

PROGRAMME DES EMISSIONS
N. D, L. R. — Les postes émetteur. oe radio dont l'indicatif figure ci-dessons

arrêtent eux-mêmes le programme-horaire de leurs émissions; aussi ne sommes-nous eA :

pas responsables des erreurs qui, par occasion, pourraient s’y glisser. jextrèêmement violent.

CE SOIR

8.30— Toranto Symp. 6.30—Int. Commentary
Hall

6.40---Showtime
7.00—Information
7.15—Can. Curling Champs

7.30— Causerie
14.5 Cuuserie
8.00—First Rehearted
8.30—Mr. Show Business
9.00—Here's A Holiday
9.30—Twenty Questions

10.60 Informations
10.15—8hort Gross Country
1030 Leicester Suunre
11.00— Here's Juliette
11.30 — Latitude unknown
2.89 Inforr:. trous

CBF-MONTREAL

6 00—Intormations
6 10—Chronigue sportive
6.15—Fantaisie
6.30—Les collégiens
6.45—Un homme et son

Hl six

7.30— Music by Lombardo péché
7.46~ Passing Parade 7.00—La revue de

l'actualité
7.15 -Métropore

7.82—Chansons

(apeand 7,45—La famille Plouffe
Le Mar Show 8.00—Crises de l'histoire

8.80—Orch. symp.
de Toronto
Dir. de Sabata

9.30—Revue es Arts et
Lettres

on 1nforications

10 15—Les affaires de
l'Etat: oO. CL

10.30—Ce qu’ils disent
11.00 Adaxw
1130- La fin dv tour
11.57 —Journal parlé
12.00— FIN DES

EMISSIONS’

Date  ations -

1 8.55—Informations
9.00— Hreakfant Club
9.45—-Ont. Sehool Bred.

air
10.30—Ruth Harding
14 85 —~ Maud Fergubon
10.46 ~The Song Shop
11.00—-Road of Lifeor Nothing

2,30—A. C. Chryslyer Show 1i 1\6— Big Sister
2.35~—Joy and Ginger

Informations
11.30—Front Page Farrell
11.45 Laura Ltd.

8.00 Intormation 1

Météo — Sports 8.05—Show Big Quiz 12.00—BR C. News & Hume,
| 8.05—Elévations 8.25—Show Business News from Britain

8,55—Education \eek |14.15— Aunt Lucy
12.30—0nt Farm Bdcat.
12.68 -Dom Obs

matutinales Rhythm 100— Informations +

£.30—Prog. Templeton £.15—Devitt Drops In Météo

8.35—Bal-chansonnette 4.30--CKOY Party Line 1.15-—The happy gang

9.00 - Hadio- lwurnel $-00— Informations 1 4&—[nvitation to the
. a o Far aitx

9.05— Bai-chansonnette £30 Make Heleive 200BRIE Voyage

Vaughan Show 2.15—Qur babies
{ 2.26— Women's news

commentary
Route 660 2.80 Encores

8.16— Ma Perkina
3.80—Pepper Youngs
345 fieht to Happiness
4.00—Encores
6.30--- Memin:acing

Tempo
5.00— Piane Contrasts
5.15— Accent on Variety

5.30—Mnagrie Mugrina

in

6.35—Roll Back the Years ;

7.80-—Elections américaines

lime Sige.

8.25-—Life can be beautiful

Film sur Lismer au Conseil Francais
Commentaires de Pierre

de Ligny Boudreau

 

“Lismer” tel est le titre du film
: principal à la représentation du
Conseil Français du Film d'Ottawa
demain soir, à 8 heures, au Centre ‘

. Catholique de l’Université, angle!
! des rues Stewart et Waller.

Le film’ étudie l’artiste lui-même
‘et son oeuvre. L'analyse de quel-
! ques-unes de ces toiles révèle son
‘ écolution depuis sa manière im-
; pressionniste, inspirée de son York-
shire natal, jusqu’au style vigou-
reux qui caractérise ses paysages
canadiens. Nous verrons Lismer
au Montreal Art Centre s'intéresser
surtout aux enfants qui appren-
nent, par son enscignement, la
joie de s'exprimer dans une créa-

| tion artistique. Des gens de toutes
{les classes fréquentont les cours de
Lismer et y trouvent un enrichis-
sement personnel dans la pratique
de la création artistique. Parcou-:

 
trait d’après un modèle vivant, le

| maitre prodigue un conseil, un en-
couragement ou une critique cons-
tructive.

M. Pierre de Ligny Boudreau de
la Galerie nationale=~commentera
le film. P. Boudreau n’est pas
un inconnu chez nous. Il est né
a Québec et étudia d’abord à l'E-
cole des Beaux Arts de Montréal.
En 1945, il gagna le Grand Frix

Québec et en 1950 il mérita le
“O’Keefe Art Award”. Il fut plu-
sieurs fois lauréat aux expositions
de peinture du gouvernement de
la province de Québec. De 1947
à 1950 il étudia à Paris. C’est

‘général sont également au pro-

de Peinture de la province de,

voyage au Maroc. M. Boudreau
a exposé à Québec, à Paris, Gale-
rie Breteau, à la Galerie Agnès
Lefort de Mo..tréal, etc. Nous in-
vitons donc toutes les personnes
qui s'intéressent à la peinture à
ne pas manquer cette représenta-
tion exceptionnelle.
Quelques autres films d'intérêt

gramme. Comme d'habitude, l’en-
trée est libre. Bienvenue à tous.

PROGRAMME

LE GENERAL DWIGHT D.
EISHOWER: Met en relief
la signification historique de la no-
mination du général “lke” Eisen-
hower comme commandant en chef
des armées des‘ pays du Pacte At-
lantique; biographie sommaire du
général.

(AMBASSADE AMERICIANE)

L'AGE DU CASOR: Historique
de la pelleterie canadienne et de
son influence sur l’exploration et

LISMER: Aperçu de l'oeuvre du
peintre canadien, Arthur Lismer,
membre du groupe des Sept; son
rôle dans l'enseignement de l’art
et sa contribution à la peiuture
canadienne contemporaine. Le
film sera commenté par M. Pierre
de Ligny Boudreau le la Galerie
Nationale du Canada.

(OFFICE NATIONAL DU FILM)

VISION FULFILLED: C'est une
'wisite industrielle 3 “Atlas Steels
Limited”. de Welland, Ontario.
Film {rancais commandité par la
compagnie précités qui démontre
les différentes phases de la pro-
duction de l'acier sous toutes ses
formes. alors que le Gouvernement fran-

cais Jui accorda une bourse de (ATLAS STEELS LIMITED)
 

 

PARIS, (A.F.P.) — Une incendie
‘d'une violence inouïe a fait rage
aux studios Gaumont, à proximité
idu jardin des Buttes-Chaumont.

Plusieurs casernes de pompiers
se sont rendues sur les lieux. Mais
c’est déjà les immeubles Voisins
que l'on essayait de protéger de
la violence du sinistre car il ne
semble plus possible de sauver les
vastes studios de la société Gau-
mont. .

Un immeuble qui fait face à dé-
jà été dangereusement atteint par
les flammes avivées par un vent 

Les studios de cinéma des buttes
i Chamont qui ont été en grande
partie détruits par un incendie la
nuit dernière sont les plus an-
(ciens et les plus grands de Fran-
;ce.

Le premier plateau y fut cons-
truit vers 1900 par Léon Gaumont
à côté de ses ateliers de fabri-
cation d'appareils de photographie
et de cinématographie. Puis les
ateliers s'’agrandirent jusqu'à oc-
cuper bientôt la plus importante
partie de toute la cité qui ren-
fermait les bureaux et les ateliers
des établissements Gaumont. On y
effectua les premiers essais de
films en couleurs et de cinéma
parlant en 1903.

Un très grand nombre de pro-
ductions — parmi les plus impor-
tantes du cinéma muet — devaient
être tournées dans ces studios dont
un chroniqueur disait en 1925: “Le
plancher en est d’une telle soli-
dité qu'une troupe d’éléphants
peut y évoluer, des voitures atte-
lées peuvent y circuler... On y a
réalisé des scènes auxquelles par-

 

NEW -YORK (A.F.P.) — Le
“New York Times” annonce dans
son édition de lundi matin que le
magazine “Saturday Evening
Post” commencera, à partir du
11 avril prochain, la publication
de Vauotbiographie de Lindbergh
jusqu’à l'année 1927, au lende-
main de sa première traversée de
l'Atlantique.

 

Perte pour le cinéma français
Le feu dévaste les studios Gaumont

| ticipaient de 1,500 à 2,000 person-
nes.” L'ensemble des studios s'é-
tendait sur 13,000 mètres carrés.
Les producteurs y trouvaient un
terrain d’extérieurs de 1,800 meé-
tres carrés et neuf plateaux. On y
a tournée fréquemment jusqu’à
trois films en même temps.

EN 1952, la télévision française
s’y installait.

» -

Cinema
CAPITOL — “The Bad And The

Beautiful” (8) 12.12-2.27-4.42-6.67-9.12.

CARTIER —- “Above And Bayond™ (2)
2.04.5.46-9.28. “Assignment in Paris” (1)
12.34-4.16-7.58.

Twilight” ($R)
“Mr Walkie

CENTRE — “Women of
1.45 - 4.80 - 7,15 - 5.10. .
Talkie” (1) 13.60-3.25-€.10-8.58,

CENTURY — “If This Be Sin" (2R}'
7.00-10.15. “My Sister Eileen(2) 8.35.

CINEMA DE PARIS — “TIT-COQ” (2)
4.40-7.12-9.36. “Chabichou’”” (17) ¢.28-

6.30-9.14.

EASTVIEW “Treasure of Lost

Canyon” (2) et “Pick-Up” (3).

ELMDALE — “What Price Glory" (2)

$.08.6.30.9.45. ‘The Big Night” (3)

1.45-5.00-%.29,

FRANCAIS — “Our Lady of Fatima" (1)

1.20-8.30-5.45-7.50-10.00. Der. rep. 9.25.

GLEBE — "Park Row" (2) 1.40-4.06-8.30-

9.00. Sur Ja scéne: Gisèle MacKenzie

3.00-5.30-7.45-10.00.

IMPERIAL — “Hait-Breed” (3)
“Jungle Manhunt” (2).

LAURIER — “Rose Bowl Btory” (1) 1.10-

4.03-8.68-9.2%, “Rainbow und My

Shoulder” (2) 2.45-5.38-8.34. o

— "Red Skies of Montana” (2

LIN80.5.1. “Harriet Craig" (3) 2.85-
6.10-8.50.

LITTLE ELGIN — “The Fourposter” (2)
1.00-8.10-5.06.7.15-9.30. 8

MAIN ELGIN — “Breaking the Soun:

Barrier” (1%) 1,00-3.06-5.16-7.25-9.36.

IR — “Paula” 13) 3.25-6.40-9.55.

Mae Fast on Beacon” (1) 1.48-5.06-

8.20.

NTCALM — “She's Working Her Way

Meough College” (8) 6.00-8.24. “Red

Mountain” (2) 7,55,

NELSON — ‘Road To Bali” (2) et “Pony

Soldier” (13.

ODEON — “Ruby Gentry” (8) 1.10-3.20-

5.30-7.40-10.00, our Lad .

ENT — “Miracle of + Lady o

Home" (1) 12.42-2.54-5.06-7.18-9.30.

REXY — “Drums io the Deep South” (2)

et

7.00-10.00. ‘Let's Make It Legal” (8)

8.43.

RIALTO — “BSiarlift* (1) et “When

Worlds Collide” (2).

IDEAU — “The Half-Breed” ((8) 2.15-

RE3010.15. “Jungle Manhunt” (2)

1.10-3.50-6.25-9.10, Der. rep. 9.00.

SOMERSET — “Carrie” (3) 1.28.5.43-

10.00. ‘Caesar snd Cleopatra” (2) 8.82-

7.50.

STRAND ~— “Yes 8ir That's My Baby" (2)

et ‘Secret of Monte Carlo” (1).

“y Want You" (3) 6.80-

 

ESTBORO —
WEST. “The Magnificent Yankee (1)

8.25.

Théâtre
ACADEMIE DE LA BALLE -— The

di Repertory — Du mardl au

neg8h. 30. Matinée samedi, 2h. 80.

A l'affiche: “The PARAGON".

 
 

 

 

“HARRIET CRAIG”
Jean Crawford - Wendell Corey

“RED SKIES OF MONTANA”
Technicoler

Richard Widmerk - Constance Smith

 

Cote morale

du cinéma
Les cotes murales qui suivent le titre

des films ne s’adreseent pas su public des

salles parcissiales, innis eux habituée des

salles publiques. .

Ces cotes morales sont tirées de plusieurs

sources, en particuller de lu Legion

Decency des Etats-Unis et du Répertoire

français. On sait que ces deux organes

représentent officiellement l'épiscoptt de

France ct des Etats-Unis.

Les chiffres 1, X, $R, 3, 4, classent de

façon suivante:
Ne semble offrir aucun danger pour

le publie en général.
Ne convient qu'aux personnes adultes

formées.
A déconseilier,

parce que dangereux.
A proscrire, absolument À rejeter par

tous.
2R Firm qui presente quelque

danger.
*e Film recommandé pour sa valeur

artistique.
9 Film dont nous n'avons pas encore ja

cotation.

 

 

LA SOCIETE
OPERATIOUE R.A.

présente le

MIKADO

Gilbert ef Sullivan

les 4, 5, 6 el 7 mars
Quatre soirs

Samedi en matinée

Auditorium du

Glebe Collegiate
Soirs 8 h. 30. Matinée 2 h. 30
Billets à 243, rue Lisgar,

jusqu’au 28 février.

C. W. Lindsay & Co, rue
Sparks, à dater du 2 mars.

Tous les sièges sont
réservés: $1.25, $1.00, 50c    
 

 

 

   
 
 

 

AUJOURD'HUI à JEUDI SOIR
(Version française) 

L’incendie a détruit deux des
plus grands plateaux et en a en-
dommagé d'autres. Il semble, d’a-
près les premiers constatations
faites après le sinistre, que seule
une faible partie des installations
soit encore utilisable.

 

 

 

 

Pour des verres de
la plus haute qua

lité, au crédit
| amical.
   

‘
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|
DE FATIMA

Avec INES ORSINI

Voyez le film dès le commencement, à
 

$

Robert Taylor — Eleanor Parker

AUSSI
“ASSIGMENT PARIS”
Dana Andrews — Marta Toren

George Sanders

    

 

1.30-3.35-5.45-7,50-10.00.

PRIX D'ADMISSION REGULIER

PREMIERE FOIS A OTTAWA ET À

HULL — PAS DE COUTELLERIE

CETTE SEMAINE.

 

Représentation continuelle tous les
jours, — Le guichet ouvre à

$ h, 30 a.m., le samedi.

    

PARCE QUEc’est une touchante

histoire d'amour,

PARCE QUE c'est un drame

profondément humain,

PARCE QUE c'est un film qui

vous captivera de la première

à la dernière minute,

PARCE QUE c'est une histoire

tissée de rires et de sanglots.

 

AU MEME PROGRAMME

"CHABICHOU”

OUVERTURE DES PORTES
Samedi et mercredi, à 1h.

Dimanche, midi. Autres jours, 4h, 45.

    
 

 

  
 

Lienicoim
MARECO

“She's Working Her Way
Through College” (Tech.)
Virginia Mayo — Gene Nelson

2e SUCCES
“Red Mountain” (Tech.)
Alan Ladd — Lizabeth Scott

  

Dernicre lois ce soir
deux grands films en couleurs

“ROSE BOWL STORY”
avec Marshall Thompson

EN PLUS ——-———

“RAINBOW "ROUND
MY SHOULDER”
avec Frankie Layne

“FOTO-NITE”
OFFRE POUR CE SOIR 3730.08

POUR VOTRE PHOTO  
meilleurs

films
à depuis

E 10 ans!”
8 LOUIS

EOBOL

OF 
  
 
 

LANA

TURNER
KIRK

DoucLas
WALTER

      

   

  
  

   

Ne pas confondre avec “LA VIERGE

   

    
      
  

 

  

  

     
   
      

   

   

 

    
     

 

  

  

 

  

   
  

 

  

  

    

 

   

     

  

   

   

 

  

  

 

  

  

 

 

 

Le film vers    
  

 

"THE FOUR POSTER"
Rex Harrison — Liili Palmer

 

lon du grand ruecèe de ln scene
de Btanley Kramer

  

  

  
  

  

 

   

  
  

La critique et le public le jugent...

"Breaking fle Sound Barrier”
“EXCELLENT”

   
 

Richardson - Ann Todd

   

 

 

   
116—Informations
1.25— L'heure du dessert
1.30—Tante Lucie
1.45— Chanennnettes
2.0 Grande seur
2.15- Maman Jeanne
2.30~ 1Ardent voyage
2.45—1ettre à une

matrons

w Widder Brown

9.56—Fifty a Day BO-OTTAWA . Canadienne
10.00 tntvrmatiens T.00Wnxe Up to Musie 2.00—Peleriuage des
10.08—The Little Show Loe. malades

10.15—Hope for the Ladies 7.30-Informations 333—Tnef-d'œuvres de
tu 3t- Kate Aithens 7.85-— Wake Up to Féusie — musique

tu Notre vensée aus
maiader

4.39--Ls musique et wor
‘engage

+ 3— P'tit bu de rho
 ten grove

Period

 

 

  
  
Maintenant

    
  

à l'affiche ! ODEO

  
  

 

  

  

  

  

  

“ROAD TO BALI"
Bing Crosby - Bob Hope

“PONY SOLDIER”

fiquve fimls en technicolor

  

 

  

 

 
 

Tyrone Power

 

  

   

  

  

 

12.30 - Réveil Rural 5.40— Western Five )

1.00Melodie ee note CBF-MONTREAL PIDGEON Ç
Leak heure a dessert Choir Toe paformations DICK y Oh THE KE

: ante Luc — Info .65—L'opéra de quat'soue
1.45— Estelle Leblane vous 300-ntrmations 7.30-—Informations PowELL

propose . 9.48—( orge Murra 1.86—=).'opérz de quat'sous fe

2.00--à chnque refrain

|

110 00— Informations 7.55— Musique choisie \ Sujets courts
218 TE eanne 10 05—To the Ladies £00Informations ; et
tué 10.15—Eweepatakes .10—Uhronique «portive

2.30 -L'ardent voyage 10.30--Heien Trent 8.15—Elévations Nouvelles Ralph

2.45- Lettre une 10.45 Our (ial Sunday matutinales récentes

sne 11.00-= informations 3.380— Kythmes et mélodi
; |

3.00—-Perpetuai Church 11.05— Rainbow Baliroom 8.00—Infurmations
ma

2-80ALAN Dufour |11.40—Lester Morris 9.05-—Chansonnettes 4 == =
-U0-—. 11.58 -Infesmations $.30— Le comptoir du
4.15—Rythmes et chansons 12.00— Riders of the disque La tigresse x

4.26— Information Purple Sage 10.00--Sur cos ondes RAS Shs a

tira tae 12.15- Farmers Notebook 10 16—Le cabaret des ondes la plus ES - "

: Lert 12.30 Actuplités 11 80 - Entre nous, mesdamen CHARI

CRUTOTTARA 12.85. Spade Cooley 10.45—Je vous ai tant aimé violente JENNIFER TON

4.00 ! 1 ee 12.45~ Pate with Dinan pl uth Francine Louvain .

= 05 M ie t.66  Aetuniites 11.15— Chanspnnettes qui ait 0 . PF

an: 1.10—Hep Tr-Dar At IGA 11.80— Les 1uyeux BA
Ro 200 Informations | troubadours jamais été KARL "À Mi

TUE 6 SD 2.05—Goupel Singers 12.00 Jeuness durée ; / À
7.500 ica)Clock 2. 15—Adventure in Music [12 15—Rue prineipaie présentée

Le

Bao tofrmatiane 2.40—Christiaa Youth 12.30— Le Revel rurat €
S10 Tous les spurts Week : 12.59--Signa) horaire à Pécran

0 TES 1e cenntte » 1.00 Quelles nouvelles?

-

-
I

\ a {

2 JOHN WES

ATERFIELD - lea - Bk Yai -LrTootoTn
HAN
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Semaine de la couture

 

Nouveautés du printemps
Les premiers beaux jours du

printemps et le charme de la mode
‘Nouvelle font naître. chez la fem-
me, le désir de coramencer tout de
suite sa couture pour Paques. Cet-
te année, c’est du 28 février au 7
Mars, que se tient, dans tout le
Canada, Ja Semaine de l'épargne
par la couture. Votre marchand
‘vous invite done, particulièrement
au cours de la semaine, à venir au
magasin voir sa splendide collec-
tion de tissus, ses nouveaux ca-
hiers de patrons et ses nouveautés
de toutes sortes.

‘Quand vous choisirez votre robe
ou votre costume pour le prin-
temps, songer d'abord à l'usage
que vous en ferez; c'est là le se-
£ret de l'élégance. La petite robe
simple est à la base de toute
£arde-robe féminine. Comme, cette
année, la silhouette se fait plus
‘Mince, plus menue, la robe four-
reau connaîtra un immense suc-
ces, Des plis et des poches tailleur
donneront parfois à la jupe un
soupçon d'ampleur. Les tons de
beige sont en grand faveur et
se marient bien au cuir verni noir
ou aux accessoires blancs, rouges,
verts, marine ou fauve, qu'ils
soient de cuir, de tissu ou d'alli-
gator. La robe ultra-pratique cette
saison, s'accompagne d'une petite
Jaquette droite. Vous pourrez
draper légèrement l’encolure de
la robe et la faire à marches
courtes et vous aurez là une toi-
lette qui vous servira en maintes
“occasions.

Lorsque le printemps dernier, à
,Paris, Balenciaga lança sa robe à
taille longue, personne n’en voulut.
De toute part ce fut un’ “non”  ‘ catégorique. Non, jamais, nous ne

porterioni pareille chose. Ah!...
mesdames, ce qu'elle se moque de
nous, la mode. Tout ce qui, de
prime abord, nous parait ridicule,
finit toujours par nous enchanter.
C'est ainsi qu'a ressuscité la mode
du *“middy”, interprétée aujour-
d'hui de mille et une façon et qui
nous donne, en ce moment, la pe-
tite jaquette droite que nous ai-
mons tant.
Le costume printanier opte pour

la jupe étroite et la jaquette droi-
te. Vous verrez souvent de ces
petites jaquettes plus collantes,
moulant davantage les hanches.
C’est un modèle qui fait jeune et
qui est agréable à porter. Un cos-
tume de ce genre se prête admira-
blement bien aux patrons coutu-
riers. Vous pouvez le faire vous-
même en vous servant, si vous
voulez, d'un patron de jupe et
d’un patron de jaquette. La même
jaquette doublée d'un imprimé
assorti à l’une de vos robes vous
donnera un ensemble très élégant
et extrêmement pratique.
Ce printemps, il vous faut une

robe imprimée. Vous aurez beau-
coup de plaisir à en choisir le tis-
su, tant ils sont tous plus fas-
cinants les uns que les autres.
Vous en verrez, imprimés de pe-
tits dessins géométriques: d'autres
frais comme la rosée du matin,
avec leurs fleurs de toutes varié-
tés; et enfin, il y a les grands
motifs qui s'imposent par leur
volume et aussi par leurs gais co-
loris. On verra beaucoup de noir
et blanc ou de marine et blanc,
pas plus cependant que les splen-
dides imprimés multicolores que
vous aurez si bien utilisés et
portés en cette année mémorable
de l'histoire.
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Mme Margeride, décidément,
fÉtait apprivoisée et, peut-être
parce que ia cure lui réussissait,
elle applaudissait à tout ce que
lui proposait Béatrice, considérant
qu'en lui confiant Jacqueline, elle
ne pouvait la mettre en de meil-
leures mains. —

Le général Le Marrois, «qui
avait répondu tout de suite à l’ap-
pel lancé par sa jeune amie, l'en-
tourait de petits soins galants aux-
quels elle était visiblement sensi-
ble, ce qui ne les empéchait pas
de se disputer férocement au
whist quand un coup heureux fa-
vorisait l'un ou l'autre.

La jeunesse était surtout repré-
sentée par des garçons et des fil-
les de quatorze à dix-huit ans,
qui n'étaient pas peu fiers que
des grandes personnes, comme
Béatrice et Mathicu, pfissent la
‘Peine de les amuser. Parmi eux,
Jacqueline traînait une véritable
cour d'admirateurs qu’elle ma-
foeuvrait en coquette dédaigneu-
-te, les rejetant dans l'ombre après
aFoir, quelques heures, semblé en
favoriser un.

—Vous comprenez, disait-elle à
Béatrice, ce sont des gamins.
“ Elle ne savait pas danser le
premier ‘soir où, s'étant fait pré-
senter à Mme Margeride, Mathieu
s'inclina devant elle pour l’invi-
ter. Mais elle avait tant de sou-
plesse et de 'égèreté, elle possé-
dait si naturellement le sens du
rythme, qu’elle suivit avec aisan-
ce les pas faciles que son cava-
lier lui faisait exécuter. Ensuite,
usant sans scrupule de son char-
me pour tirer de ses admirateurs
ce qu'ils pouvaient lui procurer,
elle les obligeait, quand la cure
rendait lhôtel à peu près désert,
à lui enseigner, au sôn d'un gra-
mophone, les différentes danses
dont elle s'assimilait rapidement
les complexités.

Au bout de huit jours, elle pou-
vait se déclarer bonne danseuse.
Elle escomptait, dans la deuxié-
me semaine, pouvoir figurer ho-
norablement dans le concours de
danse que Béatrice préparait,
souhaitant simplement que le ti-
rage au sort lui donnât Mathieu
pour cavalier, parce qu'avec lui
clle se sentait des ailes.
Tant d'oceupations, de distrac-

tions qu'il fallait prévoir et met-
tre au point, raccourcissaient sou-
veñt le tête-à-têle qu'il aurait ai-
méavoir avec Béatrice. Sans dou-
te était-ce mieux ainsi et il s'el-
forçait de se rendre utile, accep-
tant de faire les commissions, de
prévoir les besoins d’une excur-
sion en commun, de tenir à jour
les résultats des éliminatoires de
la danse, du bridge ou des cham-
pionnats de tennis.
Les journées passaient très vite

ét 11 était rare que l'hôtel eût re-
trouvé son calme avant minuit.
On s'amusait vraiment et ceux
qui partaient, le séjour achevé, le
faikaient à regret, tandis que ceux

‘qui les remplaçaient, vite incor
porés dans la bande, étaient ravis
de s'adapter à ses plaisirs.
Parmi les nouveaux venus, Ma-

fhieu eut des concurrents. Auprès
de Jacqueline, ce fut un jeune
homme de vingt-deux ans, êtu-
@lant en droit, aui accompagnait
aa grand-mère, Il était timide et
wn peu dégingandé, mais la jeune
fille ne se moquait pas de lui com-
  
 

Brauté.. charme.… deux
atouts de ln femme. Ces
trésors elle doit les
chérir et les protéger ra- 6!
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me des gamins qui se disputaient
ses faveurs. Plusieurs fois, elle se
promena gravement en sa compa-
gnie, écoutant avec attention ce
qu’il lui racontait. Pourtant, elle
l’'abandonnait dès qu’elle voyait
paraître Mathieu, montrant ainsi
que c'était sans importance.

Pour Béatrice, ce fut un jeune
veub de trente-cing ans, ingénieur
d'une grosse société d'électricité
de la région. Il amenait à la Ro-
che-les-Thermes sa fillette de neuf
ans, si malingre et ‘si triste que
la jeune fille l’avait prise en pi-
tié et s'ingéniait à la distraire, à
la faire participer, malgré sa sau-
vagerie, aux jeux des autres. Com-
me elle avait apprivoisé Mme
Margeride et les clients grincheux
de l'hôtel, elle apprivoisa Ginette
et son père en conçut une grati-
tude admirative qui n'aurait eu
aucune peine à se transformer en
un sentiment plus tendre, si elle
s’y était prêtée.

Un peu écarté de l'intimité des
jeunes filles, mais présent tout
de même, Mathieu constatait
qu'entre Jacqueline et Béatrice
était née une véritable amitié. La
première s’y jetait avec la fougue
de sa jeunesse sevrée d’affection,
qui se sent, pour la première fois,
chaudement protégée; la seconde,
avec plus de gravité, plus de ré-
serve aussi, et presque malgré
elle, ne parvenait pas à résister à
des démonstrations dont la spon-
tanéité était touchante. Plus en-
core que d'un mari, c'était d’une
amie, d'une mère dont la jeune
fille avait besoin. Elle allait vers
celle dont elle percevait la bonté,
la compassion, ayant oublié qu’el-
les étaient rivales ‘et qu'après tout
elles se disputaient le même hom-
me. Si courtoises que fussent les
apparences, le but n’en était pas
moins là.

Avec effort d'abord, puis avec
une plus grande facilité, Mathieu
arrivait à ne plus se rappeler que
cette existence heureuse aurait
une fin. Près de quinze jours s’é-
taient écoulés quand il fut rame-

à fait inattendue.

Une accalmie s'étant produite
dans l'organisation des, réjouis-
sances, Mathieu avait enfin obte-
nu un tête-à-téte de Béatrice. Ils
s'étaient retrouvés tôt dans l'a-
près-midi, à la pâtisserie, à l'heu-
re où elle n’était pas encore en-
vahie par la foule.
La conversation ne semblait pas

devoir prendre un tour personnel
quand Béatrice, coupant soudain
la parole à Mathieu qui lui par-
lait de son amitié pour Robert,
dit avec gravité:
—C’est moi qui vais rompre le

pacte auquel je vous avais deman-
dé de souscrire, pour vous dire
que ce n’est pas moi qu'il faut
épouser, mais Jacqueline,

Elle se tut et le regardait en
face tandis que, devenu pâle, fl
articulait avec peine:
—Vous me dites, vous, d'épou-

ser Jacqueline? Qu'y a-t-il? Ai-je
démérité à vos yeux? Que s'est-il
passé qui vous fasse parler ainsi,
vous qui ne m'avez pas habitué à
des paroles irréfléchies?

—CL'est bien parce que je les
pense que je les prononce. J'au-
rais pu attendre, reculer jusqu'à
l'échéance prévue. A quoi bon. je
suis fixée et j'aime les situations
franches. Jacqueline vous aime,
elie vous attire, vous avez rempli
son coeur d'espoir, vous devez
l'épouser.

Il voulut prendre sa main sur
-Ja table. Elle la retira et détour-
na les yeux. Il dit, anxieux:

—-Pardonnez-moi si je ne vous
comprends pas tout de suite. Vou-
lez-vous dire que c'est à ici que
l'épreuve a été funeste, que cette
vie en commun depuis près de

 

 
deux semaines vous a convaincue
que je n'étais pas le mari
vous souhaitiez?
-—Je n'ai pas dit cela! s’écria-t-

elle avec une telle vivacité qu'elle
se mordit les lèvres pour avoir
laissé échapper ce demi-aveu.

Il se sentit tranquillisé, mais
voulut savoir.
—J'aime votre franchise et vo-

tre manière d'attaquer de (ront
les questions. Qu’y a-t-il®

(A suyrre)
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; vrier, à l'Hôpital général.
né à la réalité, d’ure façon tout: pad eme

 

Carnet

mondain
Rideau Hall ;
Le gouverneur général recevait

hier aprés-midi le Dr Lucas Mario
Galigniana, qui a présenté ses let-|
tres de créance, à titre d’ambassa-
deur extraordinaire et plénipoten-
tiaire d'Argentine. Le Dr Galignia-
na était accompagné de son con-
seiller, M. Guillermo P. Mackintosh
Derqui.

Etaient présents: l'hon. Walter
Harris, ministre de la Citoyenneté
et de l'Immigration, M. F. F.. Fea-
ver, chef du Protoco'e, et le per-
sonnel du gouverneur général.

Son Excellence a ensuite reçu
en l'honneur de l'ambassadeur
d’Argentine et Mme Galigniana, et
‘des membres du personnel de l’am-
bassade d’Argentine et leurs épou-
ses.

* * *
Son Excellence a reçu le con-

tre-amiral sir Richard Bevan, com-
missaire du comté de Gloucester
des Scouts de Grande-Bretagne,
lundi matin.

* * +
Escortée du capitaine Nicholas

Eden, aide-de-camp, Son Excellen-
ce assistait hier. soir à l'ouverture
d’une exposition d'oeuvres de Tou-
louse-Lautrec, de la collection
Charrell. 3 la Galerie nationale.

* x +
Le lieutenant John Waters, de

la Marine royale canadienne, est
entré en fonctions à titre d’aide-de-
camp du gouverneur général, le
ler mars.

x + *
Corps diplomatique
L’ambassadeur du Pérou et Mme

Fernandez-Concha ont donné une
réception d’adieu à l’occasion du
départ de Mme Karl Breuer pour
Lima, où elle rejoindra son mari,
premier secrétaire de l'ambassade
des Etats-Unis au Pérou.

* x *
Le ministre de Norvége et Mme

Daniel Steen ont reçu à déjeuner,
dimanche.

* Kk *
L'ambassadeur‘du Pérou et Mme

German FernandezConcha rece-
vaient hier soir, en l’honneur de
M. et Mme C. C. Eberts. M.
Eberts partira sous peu pour San-
Francisco, où il a été nommé con-
sul généra! du Canada.

* x% *
M. A. Arias-Schreiber, deuxième

secrétaire de l'ambassade du Pé-
rou, et Mme Arias-Schreiber sort
partis pour New-York, d'où ils
s’embarqueront pour leur pays.
Après avoir passé quelque temps
à Lima, ils partiront pour Rio de
Janeiro, où M. Arias-Schreiber as-
sumera ses nouvelles fonctions.

* * *
Cercle Barrette
Le cercle Barrette, de la Société

d’étude et de conférences, se réu-
nissait dernièrement à la demeure
de Mlle Gertrude Michaud, Mlle
Marguerite Boulet a présenté un
travail sur les oeuvres d'Antoine
de Saint-Exupéry.

* * x
Naissances

M. l’abbé Horace Légaré bapti-
sait dimanche Marie-Jeannette-Thé-
rèse-Michelle, fille de M. et Mme
Ernest Chartrand (Thérèse Des-
chambault). Parrzin et marraine:
Le Dr Georges Lambert, de Haw-
kesbury, président diocésain des
cercles Lacordaire. et Mme C. Des-
chambault, grand’mère de l’en-
fani; porteuse: Mme Paul Lacoste,
tante du bébé.

* x +
M. et Mme Adélard Saumier ont

le plaisir d'annoncer la naissance
de leur fils, à l’hôpital du Sacré-
Coeur, et baptisé le ler mars, sous
les prénoms de Joseph-Gilles-Er-
nest. Parrain et marraine: M. et
Mme Omer Saumier; porteuse:
Mme Edgar Fréchette.

* x _#
M. et Mme Jean-Paul Leury, née

Julienne Gingras, sont heureux
d'apprendre à leurs parents et amis
la naissance de leur fille, le 27 fé-

        cé, >

Sous cette rubrique sont publiés, les avis
d'assemblées, de concerts et d'autres
événements d'intérêt générai.

(Tarif 5 sous du mot, minimum $1.00,
en caructére 8 points.)

Richard Gooid-Adams. fera une
conférence aux Nations Unies, suc-
cursale d'Ottawa, le mardi 3 mars.
Elle aura lieu à l'auditorium
du Musée National à 8h. 30 du
soir, et portera sur “Ie rôle de la
Grande-Br.iagne en Extrème-
Orient”. Les membres sont cor-
dialément invités avec leurs amis.

___

LA GALERIE NATIONALE
DU CANADA

Les curateurs de la Galerie
Nationale annoncent l'ouverture
d'une exposition, “Toulouse-Lau-
trec la Collection Charell”,
mardi le 3 mars. Ouvert chaque

jour, de 10 h. a.m. à 5h. p.ri, sur
semaine, et de 2h. à 5h. p.m. le

; dimanche.
_—__

AVIS
On est prié de noter que

les avis du Carnet mondain
sont inscrits gratuitement,
sauf les annonces de fiançail-
les, de prochains mariages et
de naissances. Ces annonces
doivent être communiquées
au Service des Annonces clas-
sées, où elles seront publiées
a raison de $1.25 l'insertion,
puis, gratuitement, dans le
Carnet mondain. Les comptes
rendus de mariages sont aussi
publiés gratuitement. Voici le
tarif chargé pour la publice-
tion des photographies de
flançailles: pour deux vignet-
tes d'une colonne chacune:
85.00; pour deux ‘vignettes
d'une colonne et demi chacu-
ne: $7.00. Pour les photogra-
phies de mariages: vignette
d’une photo de buste, largeur
deux colonnes: 85.00; vignet-
te de 2 colonnes d'une pho-
to en longueur, ou vignette
de 3 colonnes d'une photo de
buste: 87.50. On est prié éga-
lement de payer comptant,  
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Voici un magnifique exemple du chic de 1a robe d’aprés-midi

en crépe de soie noire, portée avec un chapeau noir a large
rebord. Adèle Simpson signe cette robe aux plis gracieux.

 

 

 

Le Courrier de Jeanne
Q. — Que pensez-vous de ces mères modernes qui forcent leurs

fils à accomplir des tâches qui ressortent entièrement du domaine
féminin, tels que lavage de la vaisselle, des planchers et divers
autres travaux de ménage? J'ai deux filles âgées respectivement de
12 et 15 ans, et trois fils, âgés respectivement de 10, 17 et 19 ans.
Ma femme leur fait partager les travaux de la maison. Les garçons
ne rechignent pas, mais dans mon for intérieur, je me révolte de
la façon dont ma femme les traite. Je n’ai jamais touché à un plat,
ni du temps où j'étais garçon, ni depuis mon mariage. A chacun
son domaine, n'est-ce pas?

J. Y.
R. — Oui, à chacun son domaine. Plutôt, à chacun sa spécia-

lité. Qui a décreté que les tâches ennuyeuses de la maison relèvent
exclusivement du domaine féminin? Je connais peu de maris qui
se plaindraient de ce que leur femme empiètent sur le domaine
Masculin, lorsque celle-ci l’aiderait à peindre les murs de la mai-
son, lors du ménage du printemps. Parce que le mari doit travail-
ler à l’extérieur du foyer, pour le soutenir financièrement, la fem-
me est normalement appelée à remplir la majorité des tâches de
l'entretien de la maison. Soit! Même les plus humbles de ces tâ-
ches font partie d'une noble mission, celle de rendre beau et accueil-
lant le lieu qui abrite la famille. Je ne vois pas ce qu'il y aurait
d’avilissant, pour un homme, de prendre un essuie-vaisselle, de
temps & autre, pour alléger le travail d'une épouse fatiguée et
ahurie. La femme a beau étre convaincue de ne remplir que son
devoir, les marmites, le balai ou le savon n’en deviennent pas
moins ahurissants à coeur de jour. Nous n'en sommes plus (heureu-
sement!) aux temps où les paysannes se tenaient debout durant les
repas, afin de mieux servir leurs “hommes”.

Le travail en commun. dans une famille, enseigne à chacun
le sens de la responsabilité et de la collaboration. Voici, de plus,
un excellent moyen de bannir l'oisiveté de la vie des adolescents.
Non imbus de votre dédain pour les “plats”, vos fils sauront mieux
comprendre leur épouse, et au besoin, l'aider. Ils n'en devront pas,
pour cela, de porter constamment le tablier. Demeurez dans votre
coin à lire votre journal, mais de grâce, ne dépréciez pas les mé-
thodes d'éducation de votre femme. Elles sont des leçons de -gé-
nérosité, de collaboration et d'ardeur au travail. La famille unie
et heureuse rit, pleure, prie et travaille en commun.

Q. — Je peindrai ma cuisine
dans quelque temps et j'hésite
sur le choix des couleurs. Le bas
sera .en .‘“masonite” . carreauté
bleu pâle. Si je peignais le pla-
fond bleu pale et le haut du mur
jaune? Le blanc serait-il préfé-
rable et pour l'armoire et les ca-
dres de portes et de fenêtres?

Qui aime votre courrier

R. — Le bleu et le jaune se
marient bien, miais attention à
la teinte de jaune que vous choi-
sirez Que ce soit une teinte
crémeuse; vous vous repentiriez
amèrement d’avoir choisi un jau-
ne un tant soit peu criard. Vous
pourriez peindre bleu les cadres
de portes et de fenêtres; l’inté-
rieur de l'armoire pourrait égale-
ment être bleu et l’extérieur
jaune.

* x *
Q. — Par votre courrier, je

voudrais communiquer avec cel.

le qui signait “Encouragez-moi”.
Je serais prête à prendre un de
ses petits et je puis vous don-
ner l'assurance qu’il serait bien
traité...

Une amie
R. — Je vous remercie de vo-

tre offre généreuse, mais je ne
puis vous mettre en communi-
cation avec cette personne, ni
encourir les responsabilités de
faire des recommandations. Per-
sonne n’est tenu d'inclure son

 

nom ou son adresse dans les let-
tres que l'on me fait parvenir,
et je ne révèle jamais à qui que
ce soit l'identité de mes corres-
pondants.

eeee ane

Décès d'une ex-reine
canadienne du patinage
KANSAS CITY (P.A.) — Une

ancienne reine canadienne du pa-
tinage de fantaisie a succombé,
à Kansas City, dimanche, au can-
cer.

C’est Mme Alfred D. Slatkin,
âgé de 42 ans, qui était Constance
Wilson de Toronto avant son ma-
riage en 1936.

Elle a décroché le championnat
du patinage de fantaisie en Gran-
de-Bretagne en 1928; elle obtint le
titre canadien de 1928 à 1932 et en
1934 et 1935; le championnat nord-
américain en 1929, 1931, 1933 et
1935. +

En compagnie de son frère,
Montgomery (Bud) Wilson, elle
remporta le championnat de pa-
tinage de fantaisie en duo au Ca-
nada en 1929, 1930, 1933 et 1934
et celui de l'Amérique du Nord en
1929. 1931 et 1933.

Elle avait représenté le Canada
aux Jeux Olympiques en 1932, se
classant quatrième et une autre
fois en 1936.

 
 

 

invitent cordidiément

et de Carleton

 

Le président et ies direcleurs

La Société de l'aide

a l'enfance

soixantième réunion annuelle
. de la Société

le mercredi, 4 mars, 1953, à 8 à. p.m.
Salle des congrès, Château Lourier, Ottewa

les citoyens d'Ottawa

à assister à la

Prochains galas

à Rideau Hall
Le gouverneur général, le très

honorable Vincent Massey, vient
d'annoncer un grand bal d'Etat à
Rideau Hall, pour célébrer le cou-
ronnement de Sa Majesté la reine,
le mardi 2 juin.

Son Excellence recevra le same-
di suivant, 6 juin, à une garden-
party, dans,les jardins de sa rési-
dence.

FF.CF.

Mme T. Liard élue

présidente de la

 

section Eastview
Mme Thomas Liard a été élue

présidente de la section Eastview
de la Fédération des Femmes cana-
diennes-françaises, lors de l'as
semblée tenue récemment, au
Centre récréatif.
Les élections annuelles, sous la

présidence de Mme Léo Cantin,
ont eu lieu à l'issue du mandat
de deux ans dont on avait chargé
le comité exécutif.
Ce comité se composera comme

suit pour le prochain mandat: —
Vice-présidentes: Mmes Jules

Rocheleau, L.-P. Beauchamp et
Emile Bélanger; trésorière: Mme
A. Ladouceur; secrétaire: Mme
Eugène Brunette;  conseillères:
Mmes René Hurtubise, Napoléon
Lamoureux, O. Lebrun. C. Cou-
lombe, A. Mayer, M. Robert et R.
Vandenbussche. |
Les rapporis de ia trésorière et

de la secrétaire ont fait preuve
d'une année riche en activités spi-
rituelles et temporelles.
En témoignage d'estime et de

reconnaissance, la présidente a
offert un cadeau à Mme Hector
Malouin, présidente sortant de
charge.
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SONGEZ-VOUS a coniectionner
un ensemble printanier pour vo-
tre fillette? Au lieu d'un manteau,
choisissez une petite cape qui
s'alliera parfaitement avec une
robe à l'encolure carrée, le tout,
orné de rubans et d'étoiles.
Le patron no 4872 se vend

dans les grandeurs de 2 à 10. La
pointure 8 demande 17% verges de
tissu de 35 pouces pour la robe
et 2 verges de tissu de 39 pouces
pour la cape.

Envoyez 35 cents (en argent).
imprimez vos nom et adresse, le

numéro du patron, adressant le
tout à ANN ADAMS, Le Droit, 60,

rerrear
couponsacc

Sept
Le couronnement durera

trois heures et demie |
LONDRES — (A.F.P.) — Le

comte maréchal, due de Norfolk.
traditionnellement chargé ae l'or-
donnance des grands événements
de la cour d'Angleterre, a précisé,
aujourd'hui, au cours d'une confé-
rence de presse, que la cérémonie
du couronnement, le deux juin
prochain, durerait trois heures et
demie, de 11 h. 15 à 1 h. 45, et
que son point culminant — le
couronnement effectif de la sou-
veraine aurait lieu vers midi et
trente.

Neuf cortèges distincts se ren-
dront à l'abbaye, a ajouté ie
comte-maréchal. Quant au grand
défilé qui suivra le couronnement,
il aura plus de trois kilomètres de
long, et son passage devant tout
point donné ne durera pas moins
de quarante-cing minutes. Envi-
ron dix mille hommes des forces
armées figureront dans le défilé,
dont 2,500 représenteront les na.
tions du Commonwealth et les co-
lonies (contre 1,300 lors du cou-
ronnement du roi George VI).
Les journalistes qui assistaient

à la conférence de presse du com-
te-maréchal ont dû rester sur leur
curiosité en ce qui concerne l’or-
donnance de la cérémonie même
et particulièrement la place assi-
gnée au duc d'Edimbourg. Le
comte-maréchal a en effet déclaré
que les dispositions portant sur le
service religieux lui-même n'a
vaient pas encore été soumises à
l'approbation de la souveraine et
qu’elles ne seraient vraisemblable-
ment pas rendues publiques avant
la mi-avril.

  

Les vitamines dans

l'alimentation du

bébé moderne
(P.C.) — Bébé est le membre

de la famille le mieux nourri. La
mère moderne a enfin compris l'im-
portance d’une bonne alimentation
et la nécessité, pour un enfant
naissant, d'une abondance de vita-|
mines C et D. i

Aussi le bébé d’aujourd’hui est-il
d’une structure et arnarence dif-
férentes de celles que présentaient|
les jeunes enfants d'il y a quel- |
ques générations. Selon certains
spécialistes de l’université Cornell,
les bébés du temps de nos grands-
mères étaient plus gras, parce que
lon croyait que le poids d’un
enfant était un signe exclusif de |
bonne santé. Le poupon du 20e
siècle, contrairement à ses frères
des années précédentes, mange|
plus de protéines, sa diète insis-
tant moins sur les hydrates de:
carbonne. |

Malgré toute la bonne volonté
affichée par les jeunes mamans,
ces mêmes spécialistes tiennent à!
rappeler qu’il ne faut pas donner;
à bébé de doses trop fortes de vi-!
tamines À et B. Elles ne peuvent:
que rendre l’enfant malade.

Certaines mères agissent selon le
principe “si un peu est bon, beau-
coup est mieux”. Cette théorie
est dangereuse et il vaut mieux,
en matière de nutrition, toujours
se fier au médecin de famille.

 

Le comte-maréchal a annoncé
que, conformément à l'exemple
donné par la reine Victoria, la
reine Elizabeth ferait porter» sa
traine, non pas par des pages, mais
par six demoiselles d'honneur. La
première de celles-ci sera lady Ro-
semary Spencer-Churchill, fille du
duc de Marlborough, parente de
M. Winston Churchill.

Des fanfares de trompettes d'’ar-
gent, auxquelles feront écho des
salves de canon tirées à la tour
de Londres et dans Hyde Park
annonceront au monde qua la rei-
ne est couronnée, a encore précisé
le duc de Norfolk, qui à estimé à
deux heures la durée du-défilé.

A 4 h. 30, la reine et le duc
d’Edimbourg, de retour:aupalais,
salueront la multitude du grand
balcon de Buckingham .Palace.
Peu après, un groupe d'appareils
de la R.A.F. volera au-dessus du
palais royal, mettant fin aux céré-
monies du couronnement propre-
mentdit.
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Par ARRID
Arrête sans danger la tren

transpiration et les odeurs et donne un

Emploi plus facile! Pressez tour si

Garanti par Arrid pour arrêter la tra

boursé. Achetez-en aujourd'hui!

Délicleusement parfumé rue Front ouest, Toronto, Ont.  

NOUVEAUVAPORISATEUR
SUPER DÉSODORISANT \
et les odeurs, le jour et la nuit!

Voici un nouveau désodorisant par vaporisation . . .
le nouveau vaporisateur “Super Spray” Artid . .
pat les fabricants du fameux Arrid! Un nouvel in-
Brédient spécial arrête sans danger ec efficacement la

jour ¢ le nuit, 11 s'agit d'un jet de vapeur parfumée
qui sèche instantanément et qui ne dégoutte pas.

Sûr! Non-lrritant! Portez sans inquiétude vos
plus beaux vêtements car ce produit est sûr contre

les odeurset les taches. De plus le nouveau vapori-
sateur “Super Spray” Arrid est bon pour la peau.

petit flacon en plastique—es vaporisez-vous avec Arrid!

les odeurs pendant 24 heures ou votre argent rem-

soulement 75e

spiration

e protection le

mplement le

nspiration et

 

 

 

 

 

 

  
 

     

Elle conv

LA POUDR

qui lui attire

Fine, adhérente

elle convient &

à Du Barry.

TORONTO

ient à votre peau!

F POUR LE VISAGE

Lau
apporte à la femme ce charme exquis

des regards adrhiratifs.
et parfumée, la poudre

Du Barry pour le visage est légère comme

une caresse, douce comme un reflet de

lune. De plus, elle est hypo-allergénique.…

votre peau! Choix de
ravissantes teintes à lo mode exclusives

$1.25 et $2.00

chad, Hudnit-
- NEW YORK
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‘ Le C.C.M.T. critique cee
(Suite de la première page)

supplémentaires à cause de leurs doubles dépenses. On a critiqué le
budget pour avoir ignoré les recommandations passées en matière
d'exemptions des revenus taxables.. Dans la refonte du code pénal,
le gouvernemennt est prié de ne pas classer comme criminels les
chefs ouvriers qui font de l'agitation. Le C.C.M.T, demande la con-
ventfon collective en faveur des empioyés fédéraux, l'aide aux écoles
primaires et secondaires, le double des rentes sur l'Etat, de meilleurs
congés de maladie pour les employés fédéraux à taux courants, ete.
A la veille des électinns fédérales (en septembre ou octobre pro-
chain), les voeux du C.C.M.T. ne manquent pas d’intéresser le gou-
vernement.

*
Si I'han. Earl Rowe, lieutenant de M. George Drew, a laissé

entendre que le gouvernement attendrait à 1954 pour demander
Je renouvellement de son mandat, deux des députés qui ont participé
au débat sur le budget, hier, ont exhorté les libéraux d'aller aux
urnes sans retard. Ce sont MM. Ross Thatcher (Moose-Jaw), enfant
terrible de la C.C.F. et riche quincailler, et F. D. Shaw, créditiste de
Red-Deêr. Ie redoutable Jirmmie Sinclair, ministre des Pécheries, n'a
pas voulu laisser passer l'occasion sans piquer M. Thatcher.

La langue française aura été à l’honneur lundi. Les discours
d: MM. Lucien Cardin (Richelieu-Verchères), Léon Balcer (Trois-
Rivières) et du Dr Pierre Gauthier (Portneuf), les interruptions de
M. Jean Lesage et la décision de M. René Beaudoin, vice-président
des Communes, ont dnnné une allure vraiment française au débat.
Comme’on en trouvera ailleurs, conteñtons-nous de rappeler que M.
Cardin, neveu du grand tribun, a créé une impression des plus favo-
rables dans son ‘maiden speech”. I a démontré qu’il manie admira-
blement bien les deux langues officielles. Mais M. Balcer a repris
avec plus de véhémence le thème conservateur de MM. Henri Courte-
manche (Labelle) et Paul Spence (Roberval) contre la centralisation
du fédéral et en faveur d’une conférence fédérale-provinciale en vue
2 sauvegarder les droits constituti

Points...
(Suite de la lére page)

d’affaires américains, le comité
pour ie développement économi-
que. Le rapport, excrêmement li-
béral, comme celui de la Chambre
d: commerce, préconise notam-
ment: un abaissement des barriè-
res douanières américaines et une
augmentation des investissements
américains à l'étranger.

En même temps, le comité affir-
me avec insistance que “la tâche
la plus urgente” pour la Grande-
Bretagne est de réduire la consom-
mation et les services sociaux, en
faveur des investissements et des
exportations vers le monde non
sterling.

Les raisons de ce diagnostic et
de ces remèdes sont clairement ex-
posées dans, un article publié lun-
di dans la revue de la District
Bank britannique par un écono-
miste londonien, le professeur
Frank Paish. Si la Grande-Breta-
gne est sincère dans son désir de
se passer de l'aide américaine
(sauf pour son programme de ré-
armement), elle doit être prête à
financer sur le soide créditeur de
sa balance des paiements et l’aug-
mentation indispensable des réser-
ves de la zone sterling, et aussi
les investissements promis au res-
te du Commonwealth et de I'Em-
pire. En bref, la Grande-Breta-
gne doit mettre de côté quelques
300 millions de sterling par an,
alors que depui: 1948, l'épargne
nationale a été à peine suffisante
pour les besoins des investisse-
ments nationaux,

Si la Grande-Bretagne a pu in-
vestir depuis la guerre un milliard
de livres dans le Commonwealth
et l’Empire, elle a elle-même em-
prunté deux fois autant aux Etats-
Unis et au Canada. La conclusion
du professeur Paish est que la
Grande-Bretagne doit réduire son
programme de logement et les
subventions alimentaires, et aug-
menter les taxes indirectes sur les
objets de consommation.

Ces arguments sont en substan-
ce les mêmes que ceux qui sont
employés depuis plusieurs mois
par les milieux industriels et fi-
nanciers britanniques. Ceux-ci
pressent le ehancelier de l’Echi-
quier de réduire le niveau de l’im-
position afin de permettre la for-
mation de l'épargne nécessaire à
l'existence d'une balance favora-
ble des paiements et d une aug-
mentation des investissements
dans le Commonwealth, Il a été
clairement précisé dans les rap-'
ports annuels de plusieurs gran-:
des banques qu'une telle politique
suppose une réduction considéra-
ble des dépenses gouvernementa-
les et des modifications fondamen-
tales à la politique de
social”.

Jusqu'ici, pour des raisons es-
sentiellement politiques, M. Butler
na donné aucun signe de vouloir
céder. Tout en poursuivant ses
efforts pour réduire les dépenses
gouvernementales, il ne semble
pas prêt, à opérer le renversement
de politique qui lui est demandé
avec une telle insistance de toutes
parts.

Au cours de la conférence des
premiers ministres du Common-
wealth il a été précisé, il est vrai,
qu'une politique financière stricte
était l'une des conditions du suc- !
cès des projets élaborés ct qui !
vont maintenant être discutés à
Washington,

Mais, avant son départ, M. But-
ler s’est efforcé d'apaiser les in-
quiétudes des syndicats. II reste
à voir quelle sera son attitude si
la nouvelle administration améri-
caine désire voir dans le deuxième
budget conservateur la preuve tan-
gible de la volonté britannique de
ne plus vivre au-dessus de ses
moyens avant de considérer le
“New Deal” demandé aux Etats-
Unis par le Commonwealth.

5 Canadiens . . .
(Suite de ra première page)

D. Morgan-Tipp. entretien
sol et John Wilson,
I'entretien au sol.

L'Australien était M. N. H.
Gardner, représentant la compa-
gnie d'instruments aériens Smiths.

La Commission de l'Aéronauti-
que civile du Pakistan a ordonné
une enquête sur l'accident et a
invité le haut commissaire

| sur le
préposé à

“I'Etat- |

onnels de la province de Québec,

Canada, M. Kenneth P, Kirkwood,
à envoyer un représentant.
Le Comet, connu sous le nom

de Mark 1A, type légèrement mo-
difié du premier aérobus à réac-
tion au monde, devait inaugurer
jun service entre Sydney, Australie
let Honolulu pour le compte des
lignes du  Pucifique-Canadien le
28 avril, avec une réduction mar-
quée du temps de l’envolée entre
Sydney et Vancouver.

Le Mark IA pouvait transporter
36 passagers, et effectuer une en-
volée sans escale de 2,500 milles.
T1 possédait une “vitesse de croi-
sière économique” de plus de 500
milles à l'heure. Prenant en con-
sidération, les manoeuvres préli-
minaires du décollage, et de l’at-
terrissage, la vitesse moyenne de
vol du Comet au cours d’envolées
régulières dépasse 400 milles à
l’heure.
Le premier des gros aérobus à

réaction a été mis en service par
la B.O.A.C. en mai 1852. Il s'a-
gissait d'un type Mark 1 propul-
sé par quatre moteurs à réaction
Ghost.

Lors de l'accident de ce matin,
le Comet avait décollé dans l'obs-
curité sur une piste que l'on ré-
parait. On ignore si cette situa-
tion a eu une influence quelcun-
que dans accident.
Deux pneus du train d’atter-

rissage qui ont heurté le pont
dormant ainsi que deux autres re-
trouvés 100 verges plus loin sont
les seules pièces intactes de l’a-
vion retrouvées sur la scène du
désastre.
Tous les autres débris

complètemnent mutilés.
Dans un rapport préliminaire,

les autorités de l’Aéronautique ci-
vile du Pakistan imputent la res-
ponsabilité du désastre “à une er-
reur de jugement” du capitaine.
Un témoin a déclaré; “Le Co-

met a semblé prendre son essor
normalement mais il faisait noir

set il était impossible de voir s’il
; avait quitté le sol. Puis, le feu
{jaillit alors qu’il s’écrasait.”

Un porte-parole du  Pacifique-
| Canadien à Londres a dit qu’il
ne sait si le désastre retardera
l'établissement du service d'aéro-
bus à réaction entre Sydney et
I Honolulu le 28 avril.

Le capitaine Sawle devait re-
tourner à Londres de l'Australie

I pour prendre charge du deuxiéme
Comet.

: meltr

Les faux...

sont 
(Suite de la première page)

taux accusera une hausse ou une
baisse cette année.

| Tout laisse prévoir une baisse,
-toutefois, moyennant, cependant
des augmentations “raisonnables”

i aux employés en question.
De fait, le Bureau des commis-

‘saires révélait au Conseil de ville
| hier soir que si le coût des salaires
|n’augmentait pas, le taux d’impôts
| global pour les contribuables des
: écoles, publiques diminuerait, no-
nobstant une augmentation de 0.78
millième dans le taux scolaire pro-
prement dit. Cette augmentation
du taux des écoles publiques est
moindre que celle prévue par les

‘ écoles elles-mêmes.
| Les écoles séparées n'ont pas
‘encore fait connaître leur nouveau
| taux d'impôt pour cette année. li
était de 20.90 millièmes l’an der-
nier et portait le taux global à
60.33 millièmes.

— ee mm

‘l’Armée refuse
la mitraillette

HEIDELBERG, Allemagne (P,
A.) — L'armée américaine a re-
jeté une nouvelle mitraillette lé-
gère sous prétexte que les forces
{armées n’en ont pas besoin. Cette
mitraillette, au cours d'essais en
Europe, a prouvé:

1-—qu'elle peur tirer 700 balles
à la minute, soit presque le double
du modèle actuel de l'armée, la
M-3 “Greasegun”’;

2- -qu’elle peut tirer plus loin
et plus droit;

* 3—qu'elle pèse quatre livres,
soit la moitié du poids de l’autre;

4 —qu'elle coûte approximative-
ment S10 de fabrication en pro-
duction massive contre $45 pour la
M-3.

! Mais l'armée a dit qu'elle n'en

' 
du vent pas.
 

Conclusions. . .
(Suite de la lère page)

Telles sont les conclusions que
le T. R. P. François-Marie Drouin,
U.P., à tirées hier soir, du forum
organisé par la Fédération des
Associations de parents et d’ins-
tituteurs, section française, en re-
gard de la Semaine nationale d'é-
ducation. Le R. P. Drouin était
président du forum et dut agir
aussi comme participant, en rem-
placement de M. Jean-Marie Joly,
psychologue de l’Université d'Ot-
tawa. M. Joly était attendu hier
soir des Etats-Unis, par avion, mais
un retard imprévu l’empêcha de
se rendre à la Salle académique.
De même, le R. F. Arsène, F.EC.,
directeur de l’Académie De-La-
Salle, dut remplacer au pied levé
M. Arthur Savard, retenu chez lui
par la maladie.
Chacun des participants parla

de l’enfant envisagé sous un as-
pect de son développement com-
plet, de l’âge préscolaire à l’ado-
lescence.

M. Maurice Chagnon, psycholo-
gue et membre du Centre d’orien-
tation de l’Université d'Ottawa,
décrivit les diverses manifestations
de l'âge préscolaire (1 à 5 ans); la
croissance intense et rapide de
l'enfant, au point de vue physique
et psychologique. Il traita tout
d’abord des caractères généraux:
acquisition de connaissances de
façon instinctive et émotive, par
imitation réflexe (presque in-
consciente) des adultes. Le con-
férencier traita ensuite des carac-
tères particuliers du développe-
ment: indépendance relative. ex-
ploration de l’entourage immédiat
par l'usage des sens; dépendance
plus grande envers les parents,
début de sociabilité, indécision,
début d’égocentrisme, puis confor-
misme, imitation plus réfléchie,
conscience du moi individuel,
agressivité, imagination, besoin de
savoir.

M. Chagnon mit les parents en

garde contre une trop grande gé-
néralisation. Les caractères de I'en-
fant, à l’âge préscolaire. varient
très largement selecn l’enfant et
ne sont qu’une moyenne rarement
vue dans le concret.

Mlle Gaëtanne Vézina, institu-
trice, distingua entre l’instruction
et l'éducation, celle-ci visant sur-
tout à découvrir et à développer
les aptitudes et le caractère de
l'enfant. Mlle Vézina parla des
premières années de l'âge scolaire.
Pour que l'enfant ait du succès
à l'école, il faut qu'il jouisse d’une
bonne santé, soit intelligent, mon-
tre un bon caractère. La collabo-
ration des parents et des institu-
teurs est essentielle pour que se
réalisent ces trois conditions. Mais
avant les premiers jours d’école,
les parents doivent faire désirer
l'école à l'enfant.

Durant la scolarité, parents et
professeurs devraient avoir maints
contacts, maintes entrevues pour
discuter des problèmes particuliers
à chaque élève. À la maison, les
parents peuvent collaborer en aug-
mentant le vocabulaire des en-
fants, à l'aide d'images (l’image
frappe davantage et l’enfant re-
tient plus aisément le mot qui
s’y rapporte, en donnant l’exemple
du bon langage et de l’articula-
tion nette, en inspirant le respect
de l'autorité, de la propriété d’au-
trui, de la franchise, etc,
Le R. F. Arsène traita de diffé-

rents problèmes qui surviennent
généralement à l'âge de la pré-
puberté ou chez les élèves de la
5e à la 8e année primaire. Les
parents, par exemple, ne pensent
pas à prévenir l'instituteur des
troubles physiques de leurs en-
fants, surdité, myopie, bégaiement,
ete. Il arrive que ces enfants,
placés dans des situations où ils
sont nettement désavantagés, en
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Campagne au profit des infirmes

Cr

Le député

timbre de Pâques.

9

nombre de modifications aux dis-
; positions de la loi de l'assurance-

ciale “ne saurait empêcher vala-
biement l'assistance fédérale dans
ce domaine",

Traitant de la sécurité so
clale pour les vieillards, le
Congrès demande que l'on ré-
duise de 70 à 65 ans l'âge
de la pension pour les hom-
mes et à 60 ans pour les fem-
mes et que la somme soit por-
tée de $40 à $65.
11 demande encore un certain

chômage, dont son application à
tous les travailleurs, une augmen-

tation des allocations et l’exten-
sion des bénéfices pour englober
la maladie aussi bien que les con-
gédiements.

L'élargissement des dispositions|
du code fédéral du travail est éga-
lement préconisé. Le Congrès in-
cite le gouvernement à l'appliquer
à tous ses fonctionnaires.

Pour ces derniers, le Con-
grès demande aussi la semai-
ne de cinq jours et de 40
heures durant toute l’année. !
Discutant les modifications au’

code pénal qu'étudie présentement |
le Parlement, le Congrès des Més
tiers et du Travail favorise une |
sévérité plus grande dans la loi
afin de protéger le pays contre les
personnes qui tenteraient de saper
sa sécurité. Il compare ces activi-

 
 

John G. Diefenbaker, C.R., conférencier invité
au diner du Rotary Club, qui marquait l'inauguration officielle
de la campagne du timbre de Pâques au Château Lauric%, hier
après-midi, achète la premiére série de timbres du petit “Timmy”
choisi pour 1953. Timmy, le petit infirme au centre, est Bruce
McGregor agé de 12 ans, de Vernonville, Ont. A droite, en remar.
que M. Eddie Charleson, président du comité de la campagne du

tés “à la trahison”, et elles doi-
vent être punies en consequence.
-Le mouvement ouvrier ajoute
que les dispositions du code pénal,
prévoyant des peines pour les doni-
mages causés à la propriété par
suite d'un arrêt du travail, de-
vraient spécifier qu’elles s'appli-

¥

-cas de négligence criminelle et non

(Cliché “Le Droit”) galement dans une dispute indus-
: trielie. 

double état: il est révolté contre
le passé et tout ce qui s’y rattache
parce qu'il cherche sa propre rai-
son d’être, l'unité de son moi. sa
personnalité propre. Ÿl ne lui pa-
raît pouvoir y arriver qu’en jetant
par-dessus bord tout ce qu’on lui
à appris. Il s’agit alors d’offrir à
son dynamisme un idéal concret
qui satisfasse à son besoin d’hé-
roisme, de noblesse. de conquête.
Mais il faut s'y prendre de ma-
niére à ce que l'initiative pro-
vienne de lui. À cet âge, on veut
se débrouiller seul. Que l'ado-
Jescent ne sente donc aucune con-
trainte, aucune autorité qui gêne
ses sentiments les meilleurs. Pa-
rents et éducateurs doivent se-
conder discrètement l’adolescent
dans la construction de sa person-
nalité.”

L'assistance, quoique peu nom-
breuse, posa alors des questions
variées aux conférenciers. sur l’u-
tilité des Jardins de l’enfance, sur
les méthodes pratiques de déve-
lopper l’enfant en connaissant son
caractère psychologique, sur l’en-
seignement du catéchisme, sur le
cinéma dans les écoles et l'in-
fluence d’un tel cinéma, par rap-
port à l'autorité des parents. Con-
férenciers et auditeurs répondi-
rent de façon adéquate. Les pro-
blèmes de plus d'envergure seront
étudiés ultérieurement.

Le président d'honneur était
Mgr Adéodat Chaloux. r.D.. supé-
rieur des Grand et Petit séminaires
d'Ottawa, représentant S. Exec. Mgr
l’archevêque. On remarquait aussi
M. Markland Smith, président de
la Fédération des institutions de
parents et d'instituteurs; M. E.-C,
Désormeaux, président de 1'Asso-
riation d'Education  d’Ontario;
Mme Doris de Merlis; MM. les
inspecteurs Gascon et Latour; M.
O. Proulx, de l’école secondaire
d'Eastview; nombre d'autres per-
sonnalités.

—.— arrivent à perdre confiance en
eux-mêmes, n’osant pas, par gêne,
parler de leurs défauts physiques. |
Le travail en souffre el le progrès
scolaire aussi.

La rêverir en classe, par exem- Auires . . .
{Suite de la première page)

tiendra la victoire en dépit de ses
complots et ses intrigues.”
La semaine dernière, Mossadegh

 
qui est l'orateur de la Chambre
des députés. C’est Kashani qui au-
rait déclenché les manifestations
de samedi qui ont forcé le Shah à
contreman-er son voyage à l’étran-
ger.
L'ambassade américaine n'a pas

l'intention de prctester officielle-
ment rontre les attaques populai-

res de demeures et d’autoroobiles
américaines parce qu’il s'agit ‘d’in-
cidents mineurs” sans victimes
physiques.

VOTRE
RHUME

et les symptômes

EN 24 HEURES
Pas de reniflemeor de toux, de rhume, de
frissons, perte de Jemps ou maladie
voila ce que doivent faire pour vous 24
HEURES les Comprimés du Dr, Chase!
Au tout premier symprôme d’un rhume,
prenez 1 Comprimé. Prenez-en un autre
toutes les 4 heures avec maximum de 4 en
une journée. Si les Comprimés du Dr.
Chase n’arrêtent pas votre rhume en 24
heures seulement, retournez l'enveloppe
du petit format où le feuillet de mode
d'emploi du format économiqueà The Dr,
A. W, Chase Medicine Co. Lid., Oakville,
Ont. Chaque sou dépensé sera remboursé.
Gardez votre famille exempte de rhume
pendant toute la saison avec les Com-
primes de Marque Dr. Chase.

—_-

Mémoire ...
(Suite de la lère page)

coût total, récuise le taux
d'intérêt et prolonge les hy-
pothèques.
Au sujet des prix, les auteurs

du mémoire veulent des régies,
“non pas en guise d’expédients,
mais comme une politique perma-
nente” car lorsque les prix mon-
tent, les salaires montent toujours
trop tard.

Le mémoire demande nommé-
ment:

1. La création d'une commission :
des prix et du commerce. i

2. Des subsides pour les denrées ‘
alimentaires essentielles.

3. Le retour de la taxe de 100
pour cent sur les excédents de |!
profits, dont les recettes pour-
raient servir à payer les subsides.

Le Congrès canadien du travail
recommande l'aide fédérale à l’en-
seignement primaire et secondaire.

Le fait de la juridiction provin-

  M INSAYE LES SYMPTÔMES DU RHUME EN 26 MEURESS

COMPRIMÉS

Economisez 48e. Achetez le format

quent aux criminels et dans les BR

pas aux personnes impliquées lé- !

ARRÊTEZ

Enveloppe de fermot commode .59 6 | i

économique (40 comprimés) $1.49 | )

Violent incendie .. .
{Suite de la première page)

teaux à voile ont été réduits en
cendres. La compagnie travaillait
à remplir une commande de cha-
loupes de sauvetage pour la Ma-
rine canadienne. À date, seize des
chaloupes étaient sorties de l'usi-
ne et avaient été livrées à la Ma-
rine.

vingtaine de yachts de
mis en entreposage

Une
plaisance

"pour la saison froide dans un
\hangar adjacent à l'édifice détruit
|furent transportés en lieu sûr
avant que les flammes n'’attei-
gnent cet endroit.

M. Peter Ayling, co-propriétaira
de l'établissement, était à Ottawa
pour affaires au moment de l'in-
cendie.

M. William Ramage évalue les
pertes à $50,000; une assurance
| partielle couvrait les dommages.’

On reconstruira sans délai la
bâtisse détruite. ‘

VENTE de
machines à coudre

DE MARQUE REPUTEE!

Moteur neuf

© Garantie de 5 ans

© Nouvelle pédale de
mise en marche

® 25 ou 60 cycles

© Toutes portatives

 

GRATUIT!
Ensemble d'accessoires

avec chaque machine.    
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3-6
maintenant

POSTEZ

J'aimerais avoir une 
imperial Sewing

1196, RUE BANK

Seulement

29°

Vente d'après démonstration à la maison

seulement

Ouvert

POUR LA VOTRE

224
Lecteurs de l’extérieur de lo ville

CE COUPON

démonstration .gratuite

Machine Co. Ltd.

OTTAWA

 

 

iple, pourrait fort bien provenir a‘ dénoncé des “intrigues royales”
ide lectures trop continues des | contre lui, tant au Parlement qu'ail- Une splendide collection de
| fameux “comics”. On a vu cer- |
tains jeunes prendre les héros|
imaginaires de ces revues pour.
‘des êtres réels et partir à la!
‘rencontre de ces héros.

Les devoirs à domicile sont un
‘autre problème. Ils sont mal faits
ou ne sont pas faits du tout. Som-
mé de s’expliquer, l'enfant pour-
rait parfois accuser ses frères et
ses soeurs, ou même ses parents,
de préférer les émissions tapa- :
geuses de leurs programmes favo-
ris au silence qui lui permettrait .
de faire tranquillement ses de-
voirs. Entouré de bruit, l'enfant ;
ne porte attention ni à la cause!
;du bruit ni à son devoir.

Le remède serait de fixer une
heure où l'enfant pourrait tra-;
vailler en paix.

Les sorties, le soir, constituent|
un autre problème. C’est le suir,
après souper, que l'enfant sort
avec des amis (la “gang”), s’a-
musant comme il peut, parfois
'honnétement, parfois moins hon-
| nétement. Les parents devraient
s'intéresser aux amis de leurs en-
fants. Ces amis peuvent détruire,
en peu de temps, la bonne éduca-
tion re e au foyer: il suffit de :
quelques mauvais meneurs. Si l'on ‘
fixe heure pour la rentrée à la
maison, la question du coucher
-et du lever, pour l'école, le len-
{demain matin, sera par le fait
,même réglée: tout se tient. Il est
important que les enfants arrivent
en classe bien reposés: le gros
(travail se fait le matin. L'enfant
la aussi besoin, le matin, d'un bon
déjeuner. L'oeuvre du lait n’est ;
qu'un pis-aller, parce que souvent
les parents ne peuvent voir au‘
déjeuner de leur enfant.

I Le R. P. Francois-Marie Drouin
parla de l'adolescence. “Durant |
cette période, dit-il. l'enfant est
dans une double situation, un |

 
 

  

leurs.
La session parlementaire pour-

rait provoquer une scission enue
le premier ministre et Ayatullah
Seyed Abolghassem Kashani, fana-
tique chef religieux mahométan

 

 

 

 

 

Venant d'arriver

d'italie .. .

Presse
épices el ail

Bol de forme ovale de format généreux
en aluminium de bonne qualité. Un
article si nécessaire pour donner la
pleine saveur de l'ail aux  soupes,
apprêts à salade et aux salades, ete, et
l'ail est si bon pour ln santé. Idéal
aussi pour les épices et les oignons.
Procurez-vnus-en un aujourd'hui au

bus prix de

98
Vener, oa télephoner pour Île vôtre au-
jourd hui.
en magasin.

LES
Membres de l'Association des

quincaillfers d'Ottawa

“Le magasin au service
personnel”,

122, rue Rideau

Ouvert

3-5601

tous de 8 à €:
le mercredi de 8 à i:

le samedi de 8 5 5h. 30.

les jours  
 

 

 

 

 

 

 

La société Saint-Jean-Baptiste d'Ottawa

nous sert depuis 100 ans; à notre tour de la servir:

en devenant membre durant la présente campagne

de recrutement.

 
  

Chapeaux de paille pour le printemps
Une occasion spéciale pour les acheteuses avisées de mercredi
matin de se procurer un joli chapeau de paille printanier et épar-
gner considérablement. Plusieurs modèles au choix, el dane les
plus récents modèles et formats, et à ce bas
prix vous serez sage de vous en procurer
plusieurs. Venez voir ce fascinant groupe
de chapeaux de paille dans les plus ravissan-
tes teintes du printemps. Spécial du mercre-
di matin chez EATON. ................ccc. ©

EATON’S, deuxième étage (rayon 204)

Bos prix pour les acheteuses de grande quantité

Briefs de fricof de rayonne
Un bas prix d'épargne pour des briefs de tricot de rayonne en
tissés nouveauté pour dames. Belle confection avec bande élas-
tique à la jambe — genre tailleur ou garni de dentelle. Choix
de teintes unies ou deux tons de rose, bleu ou jaune. Tailles
petites, moyennes et fortes dans

NANT, à ce bas prix. Spécial de 3 pour | 00
mercredi matin chez EATON, …. ©

sionnement de lingerie MAINTE-  
Quantité limitée seulement

le groupe. Faites votre approvi-

EATON’S, troisième étage (rayon 209)

 
Vente d'épargne répétée en

: LA a

Robes de colon piqué pour fillettes
Choix de deux attrayants modèles en coton piqué pratique, qui
plairont sûrement aux jeunes filles, qui aideront sûrement à
étirer le budget ! Tailles 7 à 12, rose, bleu poudre, aqua ou jaune
dans le groupe. Soyez sûrs de profiter de cette
vente spéciale répétée pour habiller votre fil-
lette pour le printemps avec plus d'une de ces
robes jolimmnt taillées tout en épargnant!
Spécial de mercredi matin ‘chez EATON, ch. ©

EATON'S. deuxième étage (rayon 211)

Mouchoirs de qualiteOUCHOITS ae QUAIIIC
à de substantielles épargnes pour
dames et messieurs !

MOUCHOIRS DE LIMON DE COTON SUISSE BRODE POUR
DAMES. Blanc pastel et uelques-uns de couleurs de costumes,

piusieurs avec appliqué de filet ou broderie. Une splendide oc-
casion pour en acheter pour vous-même, pour cadeaux, tout en
épargnatit considérablement!
Spécial de mercredi matin chez EATON,

TOILE IRLANDAISE POUK HOMMES. Mouchoirs de toile blan-
che classique pour hommes. A des épargnes exceptionnelles. Jo-
liment finis avec ourlets à jour d'à peu près 4 3 pour 59
po. Spécial de mercredi matin chez EATON, … .

MOUCHOIRS DE TOILE IRLANDAISE INITIALES POUR HOM-
MES. Finis avec ourlets à jour et initiales joliment brodées,
Toutes les lettres excepté Q. U. X et Z. Voyez le bas 29
prix! Spécial de mereredi matin chex EATON, chacun, .

EATON'S, rez-dechaussée

Faites votre approvisionnement maintenant!

Chaussefles nour hommes
Voici une rare occasion qui vous permettra de faire une belle

provision de chaussettes à des épargnes considérables.
vous présentons un merveilleux
taisie pour hommes.
rayonne et laine.
vin. Pointures
cette offre.

1012 a 12.

Nous
choix de bas en dessins de fan-

Coton, coton et laine ou
Teintes : brun, bleu, vert ou

Ne martuez pas
Spécial du mercredi matin chez

EATON, la paire,
EATON'S, rez-de-chaussée (rayon 229)

Remarquez les bas prix

Pyjamas Polo pour
en

garconnels
Voici quelque chose de vraiinent “adapte” pour les garconnets,
à un prix que vous apprécierez sûrement ! Pyjamas polo à pois
Polka pour garçonnets, en chaud coton, taille élastique, poignets
et chevilles ajustés! Vert ou
petites, moyennes, fortes.

mercredi matin !
chez EATON, chacun,

Les bas prix valent
bien une visite de bonne heure chez Eaton

Spécial de mercredi matin

bleu, tailles

2.29
EATON'S, rez-de-chaussée (rayon 232)

Aubaing extraordinaire ici en

Taies d'oreillers Wabasso
Classées ‘omme “sous-types” d'une série à coût beaucoup plus
élevé, mais avec de si légères imperfections qu'on peut à peine
les remarquer, mais vous remarquerez sûrement les épargnes
sur votre budget ! Entièrement
fini soyeux et de qualité durable.
ne requérant aucune modification. Environ 42”
de largeur. Spécial de mercredi
TON, la paire, .

EATON'S,

Ayez un

troisième étage (rayon 236)

blanchies, doux
Ourlets à jour,

matin chez EA- 1.37
+

Carillon de pore musical "Big Ben”
Une valeur spéciale’

et une seuie note pour lz porte
- “Big Ben” mesure 7 pouces de
3'2 pouces de largeur et 2's pouces de pro
fondeur. Pour assortir toute teinte.
de mercredi matin chez EATON, chacun,

Fabrication durable, d'une belle présen-
tation pour des années de service.
sical ‘Big Ben”, avec deux notes douces pour la porte de devant

Un carillon de porte mu-

d'arrière. Le
hauteur par

Spécial

E
I
E
N
L
u
a

2.99
EATON'S, au sous-sol (rayon 253)

HEURES D'AFFAIRES: 9h. a.m. à 5h. 30 p.m. tous les fours
sauf le mercredi, Fermé à 1 h. p.m. le mercredi.

Téléphone: 2-9421

¢T.EATON Clue
OTTAWA BRANCH 



 

 

 

ba
p
r
y

Québec, pays de la tolérance
scolaire, ne mérite pas d’être

isolé par Ottawa, déclare Balcer
Far Jean-Charles Daoust,

courriériste parlementaire.
ie “député conservateur-progres-

siste des Treis-Riviéres, M. Léon
Baîcer, après avoir remporté une
victoire de procédure à la séance
de lundi. a reproché au gouverne-
ment libéral d'Ottawa de ne pas
convoquer de conférence fédérale-
provinciale qui dûterait le Canada
d'une nouvelle constitution vrai-
pent canadienne et répondant aux
besoins d’une grande nation mo-
derne.

“Mais le gouvernement n'en
veut évidemment pas, a-til affirmé
en français, au cours d’une séance
ou le français a été à l'honneur.
TH est parfaitement satisfait de
Jaisser Québec isolé et dans un
statut financier inférieur à celui
ges autres provinces.”

Si les libéraux avaien. pretendu
que M. Louis Suint-Laurent passe-
rait dans l'histoire pour ‘le pre
mier ministre qui a rapatrié la
Constitution”, M. Balcer soutient
que ‘malheureusement, cette con-
férence n'a pas été convoquée
depuis trois ans. Est-ce que le
premier ministre a décidé de ne
Pas rapatrier la Constitution?
(...) Est-ce que c'était seulement
une promesse d'élections? Est-ce
qu'on a l'intention de s'en servir
encore l'été prochain? (. . .) A
qui la faute si une telle confé-
rence n’a jamais eu lieu? La déci-
sion a été prise par un homme et
Ket homme est le premier ministre
actuel du Canada.” ;
… M. Balcer regrette que l'esprit
fe la Constitution de 1867 s'effrite
æontinuellement à cause de la
Æentrelisation d'Ottawa et “de voir
Québec isolé des autres pruvinces
et sur un pied d'infériorité pour
la première fois depuis la Con-
fédération.”
~ ‘Trois-Rivières et Maillardville
* Dans une harangue qui faisait
Contraste avec les éloges du Dr
Rene Gauthier (L-Portneuf) et
de M. Lucien Cardin (L-Richelieu-
Werchères), qui ont aussi parlé en
Français, M. Balcer a affirmé: “On
‘trie au séparatisme si Québec ne
#igne pas des accords qui dimi-
quent les pouvoirs et les droits
des gouvernements provinciaux.
On laisse entendre gue Québec
veut faire monde a part et devenir
un Coin où seuls les Canadiens
français vivraient isolés. Mais
Québec a toujours donné le spec-
facle de la tolérance et de J’unité
Xanadienne.
% “Dans aucune autre province du
Pays existe-t-il autant de tolérance
Scolaire envers les minorités com-
me dans le Québec. Pour n'en
donner qu'un petit exemple: à
Trois-Rivieres, ville probablement
Ja plus française d'Amérique, la
population de langue anglaise. qui
ne dépasse pas 5 p. 100, possède
une école superbe, ultra-moderne
et construite à 90 p. 100 avec une
subvention du gouvernement pro-
vincial. Il y a loin entre un tel
exemple et l'affaire seandaleuse
de Maillardville (en Colombie-Bri-
tannique). Quand Québec refuse
les subsides fédéraux et réclame
une nouvelle étude sur la réparti-
fion équitable des impôts, il agit
dans le meilleur intérêt de toute
la population canadienne.”

  
 

- Actualités
municipales
Au Conseil de ville

hier soir

L'échevin Charles Saint-Germain
& protesté contre certaines insinua-
tions faites au Bureau des com-
missaires à savoir qu'il ne cher-
chait que de la publicité en sou-
mettant une longue liste de tra-
vaux de réfection des rues et des

trottoirs de son quartier.
Le commissaire Tardif avait sou-

ligné le coût à la ville d'évaluer
les dépenses qu'occasionneraient
les travaux que demandent cer-
tains, “souvent uniquement pour

se faire de la publicité”.
L'échevin Saint-Germain protes-

tait contre de tels commentaires,

  

faisant remarquer qu'on avait de- |
mandé aux échevins de présenter
des listes de travaux qu’ils consi-
déraient urgents. Il soulignait de |
plus deux poursuites intentées
contre la ville par suite du mau-
vais état de la chaussée dans son

quartier.
En réponse à l'échevin, le com-

missaire Tardif demandait qu'à
l'avenir les échevins se limitent
aux travaux d'extréme urgence
dans leurs requêtes.

Au Bureau de santé
La nomination par le Conseil de

ville hier soir du Dr Philippe Bé-
langer et du Dr R. E. Wodehouse
au Bureau municipal de santé por-

tait de cing à sepi le nombre de
membres de cet organisme.

L'augmentation est permise se-

lon les lois provinciales depuis que

la ville compte plus de 200,000 de
population.

Le Dr Bélanger est un profes-
seur bien connu à la faculté de
médecine de l'Université d'Ottawa.
le Dr Wodehous est également
bien qualifié. ayant servi à titre
de sous-ministre de la Santé natio-
nale,

Les compteurs d’eau

! Le point de procédure
Apres s'être levé pour participer

au débat sur le budget, M. Balcer
avait déclaré hier aprés-midi que
la clause de la loi de l’impôt sur
le revenu frappant les contribua-
bles (individus et sociétés) au
fonds spécial de la province pour
venir en aide à l'éducation du
Québec, constitue une “nouvelle
preuve des menées centralisatri-
ces” d'Ottawa. M. Jean Lesage,
député libézal de Montmagny-
L'Isiet et adjuint parlementaire au
ministre des Finances, s'est em-
pressé d'attirer l'attention de M.
René Beaudoin, vice-président des
Communes, “sur le fait que la
question que veut traiter l’hon.
député de Trois-Rivières est actu-
ellément devant les tribunaux.”

Mais M. Balcer a soutenu, avec
succès, que la question n’était pas
“sub judice”, que le jugement de
la Cour de l'Echiquier défatorable
-à Québec avait été rendu, mais
qu'aucun appel n’avait été inscrit
jusqu'ici dans cette cause. La dis-
cussion a continué à la reprise des
délibérations à 8h. M. Donald
Fleming, député bilingue de To-
ronto-Eglinton, et l'avocat Albany
Robichaud, son cullègue conserva-
teur de Gloucester, ont appuyé M.
Balcer. M. Beaudoin a donné
raison à M. Balter.
Le parlementaire trifluvien a

ensuite tracé les grandes lignes
de la création du fonds spécial
établi par Québec pour venir en
aide aux commissions scolaires en
détresse et offrir “aux petits Ca-
nadiens français du Québec la pré-
paration indispensable pour leur
avenir.” Pour défrayer la caisse
scolaire, le gouvernement provin-
cial décida de faire servir à l’ac-
cumulation du fonds d'éducation
les ressources de la province. Mais
le département fédéral de l'impôt
sur le revenu refusa cette contri-
bution des compagnies comme une
taxe scolaire,
“Mais par un effort d'imagina-

tion, continue M. Balcer, le fédéral
classe ces dépenses comme des
taxes sur les corporations, même
si de cette contribution peuvent
être déduites les taxes scolaires
payées par ces compagnies ou in-
dividus aux diverses commissions
scolaires dans lesquelles ces com-
pagnies ont des propriétés. D'’ail-
leurs, au point de vue constitu-
tionnel, il ne devrait pas y avoir
de doute, il s’agit purement et

 
(taxes payées pour subvenir aux
besoins de l'éducation dans la
province.”
Le département de l'impôt fé-

déral sur le revenu place les cor-
porations dans le Québec dans
une position inférieure aux cor-
porations dans les autres provin-
ces, puisque Québec devient ainsi

ila seule province où les taxes
scolaires ne sont pas déductibles
de l'impôt sur le revenu, prétend
M. Balcer.

“Ces mêmes gens, qui tentent
aujourd’hui de faire chanter Qué-
bec avec leurs octrois aux univer-
sités, soutient M. Balcer, décidè-
rent (alors) d’en appeler devant
la, Cour de l'Echiquier de la dé-
cision de leur propre tribunal. Et
là, malheureusement, ils réussirent
à avoir gain de cause.” Voilà un
cas qui illustre bien la nécessité
d’une conférence fédérale-provin-

‘ ciale. M. Balcer prétend qu'’Otta-
wa en pratique taxe deux fois les
compagnies obligées de faire cer-
taines dépenses pour aider à la
formation d’un fonds pour aider

, l'éducation dans une province. Dès
| qu’on laise le fédéral s'emparer
d'un seul droit, on voit vite qu’il
ine le retourne jamais. Les muni-
| cipalités en faillite réclament l'ai-
de des provinces, privées de leurs

| Sources constitutionnelles de re-
venus.

 
Nécrologie

|! Mme Albert Bergeron

 

Mme Albert Bergeron, née Do-
naida Agnès Savage, est décédée

‘à sa demeure, route rurale no 1,
: Orléans, Ont, le lundi 2 mars, à
! la suite d'une courte maladie. Elle
était âgée de 63 ans.
Née le 24 août 1890, à Sarsfield,

! Ont, la défunte était la fille de
! Hormidas Savage et d'Annie Jo-
; bin. tous deux décédés.

P«roissienne de l'église Saint-
Joseph d'Orléans, elle était Dame
de Sainte-Anne.
En 1913, elle épousait, a East-

! view, Albert Bergeron qui lui
‘survit.

Outre son époux, la  défunte
laisse dans le deuil, quatre fils:

I Albert, Armand, Lucien et Ruger
t Bergeron, tous d'Orléans: deux
“filles, Mme Roméo Ethier (Ger
"maine), d'Overbrook, et Mme Oli-
"vier Cléroux (Ida), d'Orléans;
{trois frères: Damas Savage, de
Vars: Gourdias Savage, d'Ottawa,

jet Arthur Savage, de Russell:
| cinq soeurs: Mmes Ernest Hanley
{et Bill Christie, de Vars; Mme
Léonard Rhéaume, d'Ottawa:

! Mme George Snow, de Miami, et
Mlle Marie Savage, de Vars, ain-
si que 11 petits-enfants.

La dépouille mortelle repose à
sa demeure, route rurale no 1,
Orléans, d'où s’effzetuera le dé-
part du cortège funèbre, le jeudi
matin 5 mars, à 8 h. 30, pour se
rendre à l'église Saint-Joseph

; d'Orléans, où le service sera chan-
té à 9 heures. L'inhumation se
fera au cimetière paroissial.

| Les funérailles sont sous la di-
"rection de la maison funéraire

simplement de taxes scolaires, de’
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Fin de la régie
des loyers
TORONTO (PC) — La régie

des loyers prend fin aujourd'hui
dans plus de 60ù cités, villes, villa-
ges et cantons de l’Ontario. Une 

| ordonnance du gouvernement émi- |
se l’an dernier prévoyait que la

| régie des loyers cesserait aujour-
; d'hui dans toutes les municipalités
| ayant suffis-mment de logements
pour que la disparition de la régie
r'entraine pas de hausse vertigi-
neuse des prix. Il s'agit dans pres.

lités,

Cela nesignifie
pas l'approbation
du régimeFranco

M. Dana Wilgress a déclaré hier
que la décision du Canada de
transformer son commissariat com-
mercial en Espagne au rang d’am-
bassade n'a rien à voir avec la
défense et ne signifie certaine-
ment pas l'approbation du régime
Franco.

Le sous-secrétaire d'Etat aux
Affaires extérieures a déclaré de-
vant le comité parlementaire des
Affaires extérieures que la déci-
sion provenait surtout du désir
de ‘compléter notre représenta-
tion en Europe occidentale”.

TH a affirmé qu’on ne songeait
pas à nommer un envoyé au Va-
tican.

. “En un sens, nous avons tou-
;jours reconnu le régime actuel
de l'Espagne depuis que les autres
pays l'ont fait, a déclaré M. Wil-

 Bress. Reconnaitre un gouverne-
,ment, a-t-il ajouté, est simplement
un moyen de se faire des relations
avec ce gouvernement dans l’inté-
rét des dedx pays.”
_Le soussecrétaire d'Etat a af-
firmé que la décision canadienne
n'a aucun rapport avec les négo-
ciations actuelles des Etats-Unis

 
en Espagne.

est
se rendre en Russie et d’en revenir
sans passeport, Ceux qui s'y ren-

dent avec passeport sont “obligés”
de faire part de leurs projets et
de leurs déplacements, mais tous
ne le font pas. Le gouvernement
fait tout son possible pour con-
naître leurs allées et venues der-
rière le rideau de fer.

Tee

Reconstruction . . .
| (Suite de la lère page)

 
quête approfondie pour tenter de
déterminer la cause exacte du
désastreux incendie. “Il est pres-
que impossible de croire à la pos-
sibilité de sabotage, a expliqué
M. Saunders, mais nous ferons
tout de même enquête Sous cet
aspect des possibilités.”

Quoiqu’on ne connaisse pas la
cause exacte de l'incendie, les ex-
perts présument qu’une étincelle
se produisant dans un des inter-
rupteurs d’un générateur, mit le
feu a de l'huile cireylant dans la
lourde machinerie t provoqua
une forte explosion de la matière
combustible.

Cette possibilité, comme toutes
les autres d'ailleurs, fait l’objet
de l'enquête menée aujourd’hui
sur les lieux par des ingénieurs
et des experts de la Commission
hydroélectrique d’Ontario.

Manque de câbles
Le principal problème qui em-

pêche aujourd'hui la remise en
fonctionnement de quatre des huit
unités génératrices qui ne sont
que légèrement endommagées, est
le manque de câbles d’amenée
de courant. L'usine hydroélectri-
que, d’une capacité totale de 220,-
000 chevaux-vapeur, pourrait four-
nir la moitié de son rendement
si on pouvait remplacer les cana-
lisations endommagées.

Les représentants de la Com-
mission hydroélectrique qui se
sont rendus sur les lieux, de me-
me que ceux de Toronto et d’Ot-
tawa, ont tenté toute la nuit du-
rant d'obtenir la quantité de câ-
ble nécessaire au fonctionnement
des générateurs.

M. O. S. Luney, gérant de l’Hy-
dro pour Ottawa et la région, a
déclaré hier soir qu'il croyait que
la restauration du service partiel
‘sur les circuits réguliers “pour-
(rait_ prendre des mois”. Et il se
icoulera une plus longue période
|de temps avant que l'usine re-
;commence à produire normale-
iment.

 
La lutte fut

: La lutte contre l'élément des-
| tructetir prit fin tard hier soir,
| quoiqu'on ait considéré l'incendie
i maitrisé tot dans l'après-midi. Les
flammes prirent naissance vers 7
;heures et firent rage sans inter-
iruption jusqu'à midi. Durant l'a-
 prés-midi et la soirée. une épais-
se fumée continua à s'échapper
du brasier. Les flammes avaient
alors endommagé la moitié envi-
ron de l'édifice principal
650 pieds de longueur.

| La chaleur intense qui se dé-
:gageait du feu alimenté par l'hui-
lle fit s'effondrer la toiture de la
(bâtisse et pratiqua de iongues et
larges fentes dans les murs épais.

lougue

Te service municipal de Paque- Gauthier, 259, rue Saint-Patrice. ; La partie du toit qui tomba, lon-
duc aménagera lui-même les comp-
teurs d'eau dans les maisons de la
Capitale.

Cette décision permettra à la vil-

le d'effectuer une économie de
plusieurs milliers de dollars. De
fait, en se servant d'employés mu-
nicipaux pour la pose des comp-

teurs et en utilisant un tuyau de
raccordement inveniv par nos ingeé-
nieurs municipaux. la ville épar-

gnera plus de $69,000.
Le service de l'aqueduc à posé

lui-même plus de 500 des 26.000

compteurs afin de determiner le
coût approximatif avant de deman-
der des soumissions

C'est lorsqu'on s'est aperçu que
la plus basse soumission était de
S3.64 par compteur alors que la
ville les posait au coût de $5.75
qu'on a décidé que les employées
sunicipaux effectucraient eux-
memes ces travaux,

Un homme Eastview
heurté par une auto

-
Harold Gordon, age d'une qua-

rantaine d'années et domicilé & 69,
avenue Mark, Eastview. a été heur-
te par une automobile hier après-
giidi à l'angie des rues Sparks at
Lyon, et a immédiatement été con-
"duit a l'Hôpital général. Il souffre
de hlessures a la hanche gauche
et à l'arrière de la tête.

L'officier Douglas Holmes, de ja
Sûrtté municinale d'Otiawa, a fait
enquête et a déclaré par la suite
gile Gordon s'était lancé entre deux
autumobiles stationnées du côté
sud de la rue Sparks. et avait été
renversé par une automobile con-
duite par James McSweeney. de
108. rue Dumas, Hulla qui se di.
gieail vers lest.

jgue de plus de cent pieds, ense-
“velit sous son poids trois unités
de grande valeur.

Magnifique coopération
“Le désastre, a souligné hier

soir M. Saunders, a donne licu a
une belle démonstration de ce
que l’on peut accomplir avec la
coopération de tous. Les employés
de la centrale. transformes en
pompiers volontaires pour l'occa-
sion, les- sapeurs d'Ottawa, dépé-
chés sur les lieux pour prêter
main-fortc aux employés. et les
pompiers du CA.R.C. à Arnprior,
,de même que des employés du
Conseil national des recherches,
ont tous accompli un magnifique

que tous les cas de petites loca-

pour établir des bases de défense !

Le comité a aussi appris qu’il :
possible à un Canadien de

qui al

| La compagnie Woods Manufac-
‘turing, de la rue Laurier, 4 Hull,
a nié aujourd'hui une rumeur vou-
lant qu'elle ferme prochainement
son établissement pour faire place
i a des bureaux du gouvernement.
| Comme on le sait, cette manu-
facture est un des édifices qui
doivent tomber sous le coup de
l'expropriation fédérale, en bordu-
yre de la rivière Outaouais. Certai-
nes rumeurs prétendaient que l’é-
difice serait occpué prochainement
par des bureaux du gouvernement.

M. H, White, gérant de la ma-
nufaciure, a expliqué au ‘Droit’,
qu’on abandonnait progressive:
ment la production de vêtements
pour se consacrer à la fabrication
d'articles de toile, mais que la ma-
nufacture Woods n'avait aucune-
ment l'intention de fermer ses por-
tes.
“Nous resterons probablement

ici pour plusieurs années encore, a
déclaré M. White, et nous conti-
nuons notre production.”
“Le Droit” a appris, d'autre

part, qu'une autre manufacture
allait ouvrir ses portes dans Hull.

Nouvelle manufacture
M. Théo Carbonneau, ancien

surintendant de la compagnie
Wood Manufacturing, est en train
d’établir une manufacture de che-
mises, à 121, rué Eddy.
On prévoit que la manufacture

commencera à fonctionner la se-
maine prochaine, et pourra fabri-
quer, dès le début, environ 300
douzaines de chemises par semai-
ne.

M. Carbonneau a loué le second
étage de l'ancienne manufacture
“Scobie”, où l'on fabriquait des veé-
tements, il y a quelques années.

Le nouvel établissement de M.
Carbonneau portera le nom de T.
C. Clothing, Ltée.

 

 

  
Ecole supérieure

| de Hull fermée à
cause de la grippe
L'Unité sanitaire de Hull

à ordonné la fermeture de
l'Ecole supérieure de Hull,
jusqu’à lundi prochain, pour
enrayer une épidémie de grip-
pe à cette institution.

Cette grippe n’a rien de
dangereux, mais l’Unité sani-
taire veut éviter qu'un plus
rand nombre d'élèves soient

atteints. On avait signalé jus-
qu'ici une douzaine de cas.
On signale quelques cas de

grippe ailleurs dans la ville,
mais l'Unité sanitaire n’a pas
jugé bon de prendre d’autres
mesures pour le moment.
— ee—

M. Roger Lacoste
| ’ ad , « H Il

est décédé à Hu
M. Roger Lacoste, domicilié à

226, rue Laval, HW, est décédé
à la demeure, le lundi 2 mars, à la
suite d'une longue maladie, à lâge
de 19 ans et deux mois.

I] était le fils de M. Emile La-
coste, décédé, et de Mme Lacoste,
née Laurence Poulin, qui lui survit.
Le défunt laisse, outre sa mère,

deux soeurs: Gabrielle et Pierrette.
La dépouille mortelle est expo-

sée aux salons funéraires Gauthier,
101, rue Notre-Dame, Hull.
Le cortège quittera cet endroit

à 7h.45, le jeudi 5 mars, pour se
rendre à l’église Notre-Dame-de-
Grace, où le service aura lieu à
8 heures.

L’inhumation se fera ensuite au
cimetière Notre-Dame, de Hull.

La Cie Woods ne ferme pas ses portes, Meison ravagée
: autre manufacture, rue Eody, à Hull par le feu rue

 

Le promoteur de l'entreprise
prévoit qu'il pourra employer une
quinzaine de dames et de jeunes
filles, dès la mise en fonctionne-
ment de la manufacture.
De plus, on devra augmenter

considérablement le nombre des
employées, à mesure que l'établis-
sement progressera.

M. Carbonneau fabriquera d'a-
bord des chemises de sport, afin de
remplir son premier contrat.
Mais son établissement pourra

fabriquer des chemises de tous
genres, selon les exigences des
contrats éventuels.

Plusieurs menuisiers et mécani-
ciens travaillent actuellement à
mettre en train la manufacture.
On emploiera en grande majo-

rité des dameset jeunesfilles dans
le nouvel établissement. Celles
qui ont déjà de l'expérience dans
la couture et la fabrication des vé-
tements auront naturellement la
préférence.
Mais plusieurs auront la chance

d'apprendre un métier profitable,
en travaillant comme adjointes
des expertes dans la nouvelle ma-
nufacture.

M. Théo Carbonneau est présen-
tement à Montréal afin d’établir
les relations commerciales néces-
saires à sa nouvelle entreprise.
er

On finira par se
faire tuer: signaux
Mme James Dillon, 310, boule-

vard Blake, Eastview, a été légè-
rement blessée, de bonne heure
hier, lorsque l'auto qui la trans-
portait et qui était conduite par
son mari a donné contre -une
maison appartement, sur l’avenue
King Edward.

M. Dillon se dirigealt vers
l’ouest, sur la rue Stewart, lorsque
son automobile fut frappée par
un autre véhicule, à l'intersection
de Stewart et de King Edward.
L'auto de Dillon, une petite voi-
ture anglaise, fut projetée hors
de la route, sur le trottoir et est
allée s'arrêter contre la maison
sise à 480, avenue King Edward.

 

 
Les dommages sont évalués à
$700.

M. Ralph Croteau était assis
dans son appartement, non loin
de l'endroit de l'accident. “La
dernière fois. c'était un camion,
a-til dit. Si l'on ne met pas de
signaux lumineux, quelqu'un fini-
ra par se faire tuer.”
Mme Dillon a été blessée au

genou et son époux souffre du
choc.

etemm =
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À l'affüt de voleurs
La Sûreté municipale recherche

aujourd’hui les individus qui ont
volé $46 en monnaie, tôt ce matin,
au magasin de fruits Greenberg et
Weltman, 36, Marché By.

Le vol a été commis entre 1
heure et 2 h. ce matin, selon l'of-
ficier Lupiano. à

Le detective Lester Routliffe, de
la Sûreté municipale, poursuit
l'enquête.

Chiens errants
La Sûreté municipale vient

4 d'entreprendre une vigoureuse
campagne destinée à mettre à l’é-
cart les chiens erranie, a déclaré
aujourd’hui le sous-directeur Leo-
nord S. Green, de la Sûreté d’Ot-
tawa. Celui-ci recommande à tous
les propriétaires de chiens de
garder les bêtes au foyer, s'ils ne
veulent pas que les agents les re-
cueillent.

 
 

Grand succès

L'Ecole d'Art dramatique pré-
sentait, le dimanche ler mars, à
l'Ecole technique de Hull, une des
plus intéressantes réalisations de
théâtre français dans la région de-
puis quelque temps. La tragi-co-
médie de Marc-Gilbert Sauvageon,
“Tapage nocturne”, réservait à nos
habitués du théâtre !a plus char-
mante surprise—dont ils n'ont pas
su. profiter, d'ailleurs, comme en
|témoignaient tristement trop de
fauteuils vides. Manque de pu-
blicité organisée ? Peut-être, en
partie. Cette troupe est modeste,
mais elle a un élan, un travail d'en-
‘semble et des ambitions secretes
‘qui lui permettent de rêver plus
grand. Non, ce qu’il faut déplorer,

surtout, c'est le fait que le public
canadien-français de la région, qui

ise rend en foule applaudir aveu-
glément les troupes de profession-
inels étrangers, demeure froid de-
vant la sincérité et l'effort con-

j sciencieux de ses artistes locaux
iqui, moyennant appui moral et fi-
nancier raisonnable, sauraient nous
offrir bon nombre de succès cou-
[rus à Paris ou ailleurs.
| Ce qui étonnait de l'E.A.D. dans
isa représentation de dimanche
soir, c'était précisément le choix
jjudicieux d'une oeuvre solide aus-
si bien que le goût populaire: c'é-
tait surtout la haute tenue du spec-
tacle. Handicapée par une scène
exiguë qui génait un peu le mou-
vement de ses acteurs. la troupe
a cependant triomphé de cette
épreuve grâce à une performance
‘d'un fini remarquable; rôles bien
;appris, entr‘es à point, détails sur-
.veillés. maquillage juste, décors so-
‘bres et costumes appropriés (sauf.
peut-être. celui de la bonne au ler
acte).

Dans leur souci de gardà cet-

 
 

ste pièce la vivacité d'allure qui |

de ia pièce
Tapage Nocturne, à T'EA.D.

Lefebvre (Maria) qui charme par
sa grâce statuesque et sa diction
impeccable gagnerait à mieux mo-
duler sa belle voix. Elle atteint,
grâce à un jeu sensible à des
effets hautement dramatiques; grä-
ce aussi à l'appui de René Provost
(commissaire Legrand). Celui-ci,
extrémement sympathique sur la
scène, sait donner à ses paroles le
poids et la plénitude dé leur signi-
fication, Ses attitudes et ses pau-
ses habiles dénotent l’expérience
et la connaissance du théâtre.

Denise Lemieux (Sylvie) joue

avec aise le cynisme amer de la
femme frustrée et égoïste. Telle
moue des lèvres, un froncement de
sourcils, le geste dégagé du bras,
le ton froid d'une réplique, tout
manifeste une connaissance intelli-
gente de son personnage. Charles
Gravelle (Armand) joue avec ré-
serve. Lise Joanisse (Estelle) est
destinée à des rôles plus impor-

tants. La petite Monique Jean
(Isabelle) fut charmante de pétil-
lant naturel. Francine Duquette
(Caroline) et Raymond Meloche
(Gilbert) manquent encore de mé-

;tier sinon de sincérité Nous n'a-
vons qu’un regret. c'est de n'avoir
pu applaudir à son juste mérite
Georges Soutif (la voix du dis-
que).

La présence de Roger Garceau,
de populaire renommée à Mont-
réal et outre-me:. rehaussait la re-
présentation de ‘Tapage noctur-
ne”. Ie choix fort judicieux de

cet artiste dans le rôle-titre nous a
(révélé une fois de plus son dyna-
{misme et sa maitris. Une voix
admirable, une grande habileté à
manier la réplique et Vargot pari-
sien et, enfin. ce don de s'adapter
plutôt que de s'imposer lui ont
gagné la sympathie de l'auditoire.

Le silence où s'est réfugié notre

 
travail. Sans leur intervention, a tient en haleine le spectateur, cer- ‘théâtre amateur local a trop long-
souligné le président. l'usine y
aursit sûrement tout passé.”

M. Saunders en a profité pour
remercier le Service des incen-
dies d'Ottawa de =a rapide inter
vention.

| derson
tains interprètes dont Gérard An-

fFréderic) ont peut-être
trop accéléré le débit. Es'elle Sa-
pourin (Gertrude) qui a le don
du comique. aiguise sa voix quand

elle prétend Vamimer Jacqueline

temps duré. Nous attendons de la
d'rection de M. René Provost un
réveil. un renouveau et, Deus l'es-
 pérons. une f'oraison de spectaries
ide la vaieur de “Tapage nacturne”.

Françoise Ciément-Howard

Murrayàmidi
Un incendie de courte durée a

fortement endommagé deux d'une
série de cing logis, rue Clarence,
quelques minutes après midi au-
jourd'hui.
Les sapeurs de trois casernes de

la Capitale ont mis une demi-heu-
re à peine à maîtriser les flammes
qui ravageaient l'étage supérieur
de la résidence de Mme Agnes
Rail, à 205, Clarence, et de M. et
Mme J. Dunn, à 203, de la série de
logis numérotés de 201 à 209, près
de la rue Cumberland.

Les flammes semblent avoir dé-
buté près de la cheminée centrale
de l'édifice, entre 205 et 203, pour
se propager à l'étage supérieur et
jaillir vers l'extérieur par le toit.

C'est un chambreur à 205, M.
Jean-Baptiste Mitchell, qui a été
le premier à prendre connaissance
du feu. Un passant appelait les
pompiers.

Les autres locataires de l'é-
difice endommagé sont: Mme
B. Lee et son fils Robert, à
201; M. et Mme Adélard Lavi-
gne et M. Oscar Langlois, à
207; et M. et Mme Edouard
Morin et leurs deux enfants à
209. On mentionne également
le nom de M. de Repentigny
qui chambrait chez Mme Rail,
à 205.
Les pertes à ces deux logis par

le feu, la fumée et l'eau sont lour-
des. L'édifice endommagé appar-
tient à la compagnie American
Supply, 229, rue Bank, entreprise
dirigée par M. Samuel Bressler,
d'Ottawa. Les pertes à la bâtisse
sont couvertes par les assurances.

Les pompiers, venus de trois ca-
sernes, 2, 3 et 4, étaient mandés
sur les lieu.. a 12 h, 22. Le signal
du retour était donné a 12 h. 53.
Les hommes étaient sous la direc-
tion du chef suppléant John D.
Foote, assisté du sous-chef Charles
Thébarge et du _kef de district

Enfin, après de longues discus-
sions au sein du Consen de ville, |
on en est venu à une entente. Le
Conseil, (mai/ prenons garde...
ce n’était qu'un Conseil de ville
simulé), le Conseil disions-nous,
a voté l'emplacement de la rue
Nicholas comme étant le lieu ap-
proprié pour notre hôtel de ville
tant désiré.

Les activités de ce Conseil de
ville simulé se déroulaieut au
cours d'une réunion du Junior
Board of Träde au Château Lau-
rier, hier soir. Les membres et
leurs employeurs assistaient à cet- |
te réunion.

M. Thomas Fairburn occupait
le fauteuil du maire. Les commis-
saires étajent MM. R. C. Barber,
Ivan Sparks, Orvill Kerr et Wil-
liam Wright, et aux rangs d'éche-
vins, pour l'occasion, on avait élu
MM. Allan Henry, C. S. Shanks,
G. J. Heaton, I. Armstrong, F. E.
Spratt, F. J. Morris, C. G. Ander-
son, L. R. Ebinger et J. A. Tub-
man. Le greffier municipal était
M. Don McClymont.

Le commissaire Barber soumit
d’abord son rapport financier qui
ne manqua certainement pas d’at-
tiser les esprits. La plus vive ré-
action se manifesta chez le com-
missaire Kerr qui profita de l'oc-
casion pour soumettre son plai-
doyer en faveur de la demande de
l'augmentation de salaires des. em-
ployés du Service des incendies
de la Capitale. Il s’est montré
tout de même d'accord avec l’Ot-
tawa Board of Trade qui l’on sait,
a soumis récemment des recom-
mandations voulant qu’un comité
soit nommé pour enquêter dans
l'administration du Service des
incendies et demandant aussi que
le corps des sous-officiers soit ré-
tahli au sein dudit Service.

Le commissaire Kerr ajoutait
en plus que le Service des incen-
dies même était pleinement d’ac-
cord en ce qui concerne la nomi-
nation d’un comité d'enquêteurs.
Les autorités le désirent égale-
ment, dit-il. Le commissaire re-
commandaii de ne pas voter en-
core la hausse de salaires avant
tout de même que le comité nom-
mé n'aii soumis les résultats de
son étgide au Conseil. Les discus-
sions à ce sujet devaient en finir
et c'est alors qu'on décida de re-
mettre la question entre les mains
des commissaires qui devront en
faire une étude plus approfondie. Alex MacFarlane. C'est alors que l’échevin Heaton
 

 

A la Galerie

Exposition To

 

Plus de 350 gravures fo
Ludwig

Devant l'ampleur de l’exposi-
tion Toulouse-Lautree, ouverte
hier soir par le gouverneur géné-
ral du Canada, le critique ne peut
faire, dans un si court espace,
que suggérer ct inciter le lecteur
à s'en rendre compte par lui-mê-
me.

Celte collection, Ludwig Cha-
rell’ de grande classe. contient un
peu plus de 350  lithographies,
pointe-sèches, et affiches. La Ga-
lerie lui a consacrée tout le 2e
étage et une partie du 3e.
Au sortir de l'ascenseur, au 2e

étage, et en guise d’introduction,
le spectateur est immédiatement
attiré par quelques-unes des’ affi-
ches en couleurs des plus at-
trayantes de Henri de Toulouse-
Lautrec, chroniqueur génial de la
société interlope du Paris de la
fin du XIXe siècle.
Chroniqueur à nul autre pareil

d’ailleurs!
Un accident de jeunesse le pri-

ve de l’us.ge de ses jambes et
le rend difforme. Cette fatalité
du sort, en affligeant l'individu,
donnerait à l'univers un de ses
plus grands artistes. Retranche
sur lui-même, armé d'un crayon
ou d'un stylet, il esquisse, gratte,
burine. J.'oeil alerte, une mémoi-
re prodigieuse, rien ne lui échap-
pe. Il transpose sur la pierre ou
sur papier, le monde du “Moulin-
Rouge du Moulin de la Galette,
du cirque, des courses, des mai-
sons closes.

L'exposition en cours nous per-
met d'admirer les résultats. Ex-
position aux multiples visages.
Celui de l'affiche, qui apporta
une renommée presque immédia-
te à Lautree, remarquable par la
qualité, la sobriété et le sens aigu
de la couleur, tel Jane Avril, May
Belfort, Aristide, Bruant dans son
cabaret, Lender de Dos, et quel-
ques autres dont les noms nous

échappent.

Un auire visage, encore plus
pénétrant et émouvant, la série
intitulée “ELLES”, dix lithogra-
phies. en couleurs ou’ monochro-

pressions, de la satyre à la ten-
dresse. et enlevée avec une verve
toute française. ;
Dans ceite autre serie dite

“ELSA, la Viennoise”. [Lautrec,

transcend l'art occidental pour re
Joindre le raffinement exquis des

plus grands maitres de l'estampe
japonaise.

Celui qui savait deviner et ex-

primer les moindres nuances, une

bouche moqueuse, un ozil veule,

 
 

Un vaste ..
| (Suite de la première page)

 
Ces mémes sources nous ont ap

pris que ces travaux ont été ap-

prouvés en principe ce matin par

les autorités tant fédérales que mu-
nivipales. o:1 cours d'une réunion

tenue au local de la Commission

du District fédéral.
La somme de $230.000. qui sera

dépenste pour l'amenagement en
question, sera répartie comme suit:

$100,006 pour les travaux effec.
tués par le ministére fédéral des
Travanx publics, et quelque $94,-

000 pour la reinstallation des
, voies ferrées. Le solde sera consa-
,Cré aux travaux de pavage.
i On prévoit que le grave problè- |
me de la circulation sur le pont
des Chaudières aux heures d'af-
fluenc” sera considérablement amé-
lioré par l'aménagement de deux
vows & sens unique là ou id n'y er
à Qu'une actuellement.

ouverte par le Souverneur

me, d'une étonnante variété d'ex-

ulouse-Lautrec

nt partie de la collection
Charell

l'esquisse d'un sourire, (Réjane et
Galipaux dans “Madame Sans-
Géne”) sut traduire et capter le
mouvement. “Partie de campa-
gne” demeurera l'expression ulti-
me du genre. C’est comme si l’ar-
tiste y avait mis tout le mouve-
ment dont lui-même était incapa-
ble physiquement.
Le “Jockey” tout

instantané fulgurant, en est un
autre magnifique exemple. Men-
tionnons au hasard, une sanguine
sur papier bleu “Mlle Lender en
buste de trois-quarts”. “Au Star”
le second album consacré à Yvet-
te Guilbert, Mme Le Marguoin,
modiste, la dernière affiche de
Lautrec “Jane Avril”, “Bal des
étudiants”, “Programme pour la
Lépreuse”, “L’Automobiliste” et,
pour couronner ce trop bref aper-
çu, “Le Sommeil” (sanguine) où
Lautrec rejoini son confrère Wat-
teau dans le monde du rêve.
Au lieu du trait mordant habi-

tuel, la caresse du crayon. C’est
à peine si, sur ce visage endor-
mi, flotte une imperceptible iro-
nie. L'artiste s’oublie un moment,
tout comme celle qui repose et
nous laisse un message d'espoir.

Pierre RAINVILLE
—_— -

Vishinsky .. .
(Suite de la lére page)

du

frissonnant,

discours représentant de

l’'U.R.S.S.
Il n'y a donc rien de changé du

côté russe. M. John Cabot Lodge,
fils, chef de la délégation améri-
caine, avait annencé auparavant
que les alliés continueront d’exi-
ger un “règlement honorable” en
Corée. 11 est donc probable que
les choses en resteront au point

mort la-dessus, d'ici la fin de cet-
te septième session de l'Assemblée
générale. ;

| Les autres délégués attendaient
‘le discours de M. Vishinsky pour
prendre part au débat et mainte-

nant qu’ils savent à quoi s'en te-

nir, ils semblent hésiter à interve-
‘nir.

Le ministre des Affaires étrangè-
ires d’U.R.S.S. a prétendu que ce

 

° Le Junior Board of Trade aussi veut
l'hôtel de ville sur la rue Nicholas

formulait sa motion en vue d”
l'emplacement d'un hôtel de ville
sur la rue Nicholas. Après main-
tes discussions, le maire Fairburn
demanda ur: vote sur la question.
Des 13 membres, 10 se sont pro-
noncés en faveur de l'emplace.
ment de la rue Nicholas. Et voilà
qu'après tant d'années de contro.

verses, Ottawa aurait enfin son

hôtel de ville. Certains de nos con-

citoyens regretteront peut-être
que ce ne soient que des mem-
bres du Junior Board of Trade

qui aient fait cetie décision...
Certaines autres questions figu-

raient aussi à l'agenda, comme,
par exemple, le changement de

nom d'une section du chemin de
Richmond et aussi les demandes
de permis de construction. Aucu-
ne décision ne fut prise sur ces
demandes. ‘
Au cours des délibérations de

ce Conseil de ville simulé, les
commissaires et échevins ont fait
preuve d’un sérieux remarqua-
ble. Les questions qu’ils ont trai
tées avaient été bien préparée:
et la réunion s’est déroulée dans
un ordre admirable. On ne pou
vait évidemment empêcher qu’i
s'échappe certaines plaisanteries
mais elles étaient de mise. Cette
initiative du Junior Board of Tra
de est très louable. Elle permet
à ses membres de prendre con
naissance des affaires municipa-
les, qui bien souvent nous échap-
pent ou qu'on néglige çt qui pour.
tant, devraient intéresser tous e‘
chacun de nous qui vivons dan:
cette municipalité.
Pour clôturer la veillée, un film

était présenté par Hiram Walker
and Co. après quoi il y eut tira-
ge des prix d’entrée, dons encore
de Hiram Walker and Co.

M. Georges Sabourin, ler vice-
président du Junior Board of Tra-
de, agissait comme maître de cé.
rémonies, .
—__

Nouvelle séance
aujourd'hui sur
les dépenses

Par Jean-Charles DAOUST,
courriériste parlementaire

Afin d'en finir de l'appendice
“B” relativement aux vingt irré-
gularités découvertes par les vé
rificateurs dans les 13 diverses
compagnies des services des tra-
vaux militaires, par tout le Ca-
nada, le président David Croll
C.R., (lib.-Spadina), a décidé de
convoquer le comité spécial des
Communes sur les dépenses rela
tives à la Défense en une nouvelle
séance à 5h. cet après-midi.
À cette séance, les vérificateur:

donneront des renseignements sup
plémentaires aux précisions faites
ce matin par M. Elgin Armstrong.
sous-ministre adjoint de la Dé
fense, spécialiste financier du mi-
nistère.

M. Croll s'est impatienté des.
questions des membres conserva
teurs-progressistes, notamment de
l'insistence de M. David Fulton
(Kamloops) qui voulait la pro-
duction du rapport de M, Walter
Gordon, vérificateur. M. Donalc
Fleming (CP - Toronto - Eglinton)
s'est formalisé des déclarations
de MM. George Mellraith (lib.
Ottawa-Ouest) et René Jutras (lib.
Provencher) et a prétendu que
l'enquête parlementaire devenait
une ‘“‘farce”.

Le président a supplié les dé
putés conservateurs-progressistes
de s’en tenir aux limites du pro-
gramme approuvé au sous-comité
de l’agenda par M. Fleming lui-
même. M. Mellraith a déploré
les “interruptions et questions con-
tinuelles” des conservateurs qu:
causent de la confusion et retar-
dent le travail du comité plénier
M. Fleming a accusé M. Mellraitt.
de vouloir précipiter les. témoi
gnages.
M. Armstrong a précisé que

l'embauchage du personnel civi.
a été très difficile malgré les
efforts de la Commission du Ser-
vice civil, surtout l'emploi des
“estimateurs” de travaux. Les apé-
cialistes du genre sont si rarer
que le témoin se demande 5s'i
en existe.

La plus violente prise de becs
a éclsté au sujet de l’interpréta-
tion des mots “qui ont servi im:
proprement” au sujet de maté-
riaux à la Citadelle de Québec.
M. Fleming a protesté avec em-
phase contre le refus de M. Crol.
de laisser témoigner un vérifica-
teur assis derrière M. Armstrong.
M. M. J. Macdonnell (Greenwood)
critique financier des conserva

| teurs-progressistes, a condamné 1:
façon inefficace de procéder. Le
colonel Douglas Harkness (Cal-
gary) voulait savoir ce qui es
devenu des matériaux non retour-
inés. Le colonel J. W. G. Hunter,
| MC, libéral de Parkdale, a pré-
‘tendu que M. Fleming devrai.
consulter un psychiatre!
M. Mcliraith a accusé M. Fultor sont les Américains, et non les

+ Russes comme l'avait dit M. Lod-
‘ge. qui manoeuvrent pour prolon-
ger et étendre la guerre en Extrê-
me-Orient, en utilisant les Asiati-

ques comme “chair à canon”.
; M. Vishinsky répondait au dis-
cours que M. Lodge prononçait la
semaine dernière.

i Il a parlé durant une heure et
33 minutes. Le délégué américain
a pris ensuite la parole pour dire
que Vishinsky avait en fait recon-
nu que la Russie fournit des ar-
jmes à un pays inculpé d'agression
contre les Nations Unies.

Un honneur
pour Molière
LONDRES (Reuter) — Un

théâtre de l'est de Londres, un
Quartier industriel. signale aujour-
:d'hui que ses affaires ont quadru-
plié depuis qu'il. a remplacé un
spectacle de déshabiilé progressif ;
par des pièces de Shakespeare et

,de Molière, il y a quatre semaines.
-—

yr e Li

Pas de tommeniaires
MOSCOU (Reuter) — La presse

soviétique ne fait aucune mention,
aujourd'hui, de la déclaration fai-
te. hier. par ¥. Winston Churchill
dans laquelle il s'est dit prêt à!

:de faire des commentaires “désa-
igréables” au lieu de poser s:
i question sur les travaux faits :.
la résidence du commandant du
Coliège militaire royal à Kingstor
|a fin justifie les moyens” com-
me à Wallis House), mais le gé-
néral George Pearkes et je colone
!Crol] ont fait reprendre la bonne
humeur au comité en rappelani.
que cet édifice datant de ls Con-
‘fédération avait fièrement besoir
de travaux de réfection.

Sr tlreoo

Présentation
‘de lettres
de créances

M. Lucas Mario Galigniana =
-présenté hier à Son Excellence’ ie
: gouverneur général. à l'Hôtel dv
“Gouvernement. ses lettres de
créance comme ambassadeur ez-
|traordinaire et plénipotentiaire
d’Argentine au Canada.

; Le secrétaire d'Etat per intérirr.
aux Affaires extérieures, M. Broo-
ike Claxton. assistcit à la cérémo-
nie. Le chef du Protocole, M. H.
F. Feaver a présenté le nouvel am-
;bassadeur à Son Excellence le gou
verneur géueral. L'ambassadeur
était accompagné de M. Guillerme
P. Mackintosh Derqui conseiller
!d'um'sessade. M. Lionel Massey,

Darticiper à des entretiens avec secrétaire du Guuverneur général,
[MM Staline et Eisenhower. jétait de service.
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. lement comme arbitre pour le match entre Bobby Ebber, champion :
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des gradins
par MARCEL FORTIN

(Rédacteur sportif)  

 

AU SUJET DE LA BOXE A HULL

Il y a quelques semaines, deux questions un peu embarrassantes

nous étaient posées par un sportif de la région. Ces questions por-

taient alors sur la boxe. Il faut l’avouer, ces questions nous em-

barrassaient un peu, non « cause de leur difficulté, mais bien parce

qu'il a fallu consulter plusieurs experts avant d'en arriver à une

soiution possible. Il s'agissait alors de questions sur le sport de la

boxe, qui, il y a plusieurs années connut beaucoup de prospérité dans ,

ls ville industrielle. En répondant à ces quelques questions, il faut

certainement mentionner qu'il est dommage qu'un sport qui fut

pendant de nombreuses saisons si populaire à Hull, soit disparu

complètement. Même à Ottawa, 1l est toujours difficile d'organiser

des soirées de boxe en faisant venir des boxeurs de premier ordre.

A Ottawa, il y a plusieurs endroits pour tenir de telles rencontres,

tandis qu'il est très difficile d'organiser des spectacles de ce genre

à Hull, à cause du manque d’un endroit propice (tel que l’aréna de|

Hull, qui est toujours un projet à réaliser). Mais, nous ne sommes

pas ici pour discuter de l'avenir de ce sport dans nos parages, mais ;
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La cinquième partie de la série
aura lieu demain soir à l’Audito-
rium et la sixième vendredi.

Les Charlots brillent
C'était la meilleure joute de la

série pour les protégés d'Alex
‘Smart et la victoire donnait aux
nombreux supporteurs de l'équipe
locale un peu plus d’espoir pour

Île championnat. Roland Sarault a
rivalisé de compétence avec Ri-
{chard Dion dans les filets, alors
;que les joueurs de défense se
| sont montrés à la hauteur de leur
tâche:
A peine quelques secondes après

[le sifflet initial, Ross Hudson a
: été puni pour rudesse et il su.n-
blait bien que la joute serait pas-

 
bien pour répondre à quelques questions. Premièrement, il faudrait ! sablement rude. Les Chariots ont
demander à M. Gérard Gagnon, 13, rue Vaudreuil, à Hull, d'excuser

notre retard. I n’a pas été trop facile de rencontrer les experts (du

Moins ceux qui existent encore) de ce temps pour finalement en

arriver à une conclusion. M. Gagnon nous demandait: 1, Le nom du

baxeur qui a participé au plus grand nombre de rounds a3 Hull? 2. M.

Clafi Lecompte a-t-il agi comme arbitre de boxe ? Ï
Pour ce qui concerne la première question, cela nous parait un

peu ambigu, mais nous croyons comprendre qu’il s'agit du plus long

gombat présenté à Hull, Voilà donc ce que nous avons été capable

d'apprendre à ce sujet. Le plus long combat aurait eu lieu vers 1920,
et cela entre Oscar Corneau et l'Italien Conti de Rochester. Ce match ’

aurait duré 15 rounds et Oscar Corneau aurait remporté la victoire

par, décision, Voilà donc le plus long combat jamais présenté à Hull, ;

selon quelques amateurs de boxe du temps. Pour ce qui est de la’

deuxième question, il faut répondre affirmativement. Oui, M. Claff |

Lecompte a déjà surveilé des combats de boxe comme arbitre à

Hull et il a aussi surveilé des combats de boxe (arbitre) à 1'Audito-

rium d'Ottawa. M. Lecompte a également été un promoteur fameux.

Il faudrait ici mentionner deux combats spéciaux qui furent surveil-

lés par M. Lecompte, Le vétéran sportsman aurait agi comme arbitre

du fameux combat entre Elzéar Rioux et Jimmy Ward, deux boxeurs |

poids-lourd. Ce combat avait alors été présenté au pare Royal. Eluar |

Rioux, un homme d’une force herculéenne, qui s’était lancé dans le ‘

sport de la boxe, et Ward,, sous la gérance du docteur Gadbois, se |

livrèrent alors un sanglant match, mais ils annulérent apres dix rounds. |

Ce même Jimmy Ward avait été défait auparavant, à Montréal, par

Jack Renaud, un partenaire d'entraînement du fameux champion

Jack Dempsey. À l'Auditorium, vers 1924, M. Lecompte agissait ega-

poids-léger du Canada, et un nommé Leblanc, de Détroit. Ebber rem-
porta la victoire sur Leblanc. '

Espérons que ces quelques notes des excellents jours de la boxe

à Hull sauront plaire à M. Gérard Gagnon.

Plusieurs excellents athlètes participèrent aux différentes épreu-
ves de la raquette en fin de semaine à Hull. Les représentants du club |
Les Francs Amis remportèrent alors plusieurs succès. Ces derniers
possédaient peut-être un peu plus de chances que leurs adversaires,
si l’on peut dire ainsi, puisque quelques-uns de leurs membres prati-
quent la course régulièrement, entre autres, J. Loiselle et Roland Bouf-
fard. Ces deux athlètes, durant l'été, participent à des courses de lon-
gue distance. Le 19 mars prochain, ils se rendront à Boston, pour y
participer au prochain marathon. lis espèrent alors être accompagnés
du vétéran raquetteur et brillant athlète Eugène Clouette. Loiselle
en sera à sa troisième année au marathon de Boston. Loiselle est le
neveu du fameux coureur canadien-français Gérard Côté. Dimanche
après-midi, Loiselle nous confiait qu’il terminait l'épreuve en 62e
position, en 1951. 190 concurrents étaient alors à l'oeuvre. L'année
dernière, alors qu’il était au 32e rang, il fut obligé d'abandonner à
cause d'une faiblesse, due à la chaleur intense. Cette saison, Loiselle
espère connaître encore un meilleur succès. Selon le coureur de
Montréal, cette épreuve de 26 milles présente un spectacle imposant,
puisqu’une foule de plus de 85,000 personnes surveille les coureurs
à l'oeuvre.

Selon plusieurs anciens vétérans, l'entraînement du printemps des
équipes des Ligues majeures serait vraiment trop long. Rogers Hornsby.
instructeur des Reds de Cincinnati, est l'un des premiers à critiquer
cette longue période d'entraînement. Selon Hornsby, toutes les équi-
pes des majeures peuvent atteindre leur condition nécessaire dans
l’espace de quatre semaines. Hornsby ajoute que les joueurs doivent
se préparer pendant deux semaines et ensuite commencer à jouer des
parties amicales tout en se dirigeant vers leur propre terrain. Une
équipe épargnerait certainement une imposante somme. Mais, au-
jourd'hui, il semble que la chose n’est pas possible. L'on songe à
disputer le plus grand nombre de joutes amicales possible, Les
joueurs apprendraient plus rapidement leur baseball à participer
à des parties amicales qu'à pratiquer pendant plusieurs mois.

conservé leur sang-froid cependant
pour demeurer le plus longtemps
possible sur la glace. Ils ont écopé
de quatre punitions durant la pre-
mière période, mais les efforts
des Fusées durant ce temps n’ont
pas produit de point.

Benoît compte
A 12.05, Bob Sierzant, le solide

joueur de défense du Saint-Char-
les, s’empara de la rondelle dès
la mise au jeu près de son propre
territoire, et en compagnie de
Benoit, il fila vers la zone d’In-
kerman. Au bon moment, Sierzant|
passa la rondelle à Benoit et ce
dernier déjoua Dion dans le coin
gauche du filet. Vingt-cinq secon-
des plus tard, Sierzant répéta son
exploit, et cette fois-ci, aidé de
Don Davidson, Benoit enregistra
son deuxiéme point. Les Charlots
ont ensuite conservé cette avance
jusque dans la deuxième période.
A la première mise au jeu de

la deuxième strophe, Mort Bel-
more saisit la rondelle et une
fois dans le territoire du Saint-
Charles, il a lancé sur Sarault.
Voulant bloquer ce lancer, Harry
Robinson s'est mis devant la ron-
delle, qui a ricoché sur sa jam-
biére pour pénétrer impromptu
dans la cage. Les Fusées ont
profité de ce point pour effectuer
des montées en masse, mais Sa-
rault était impénétrable.
Harry Robinson intercepta une

passe destinée à Mort Belmore et
fila vers les filets de Dion, flanqué
de Davidson et de Benoît. Après
une série de courtes passes entre  

St-Charles et Inke
 Ovila Benoît brille lorsque les Charlofs ——— |

enregistrent une vicicire de 3 à 1 |
Par Roland DESMARAIS

Les deux gardiens ont particu-
lièrement brillé pour leur équipe
respective, Sarault faisant 30 ar-
rêts, dix dans chacune des pé-
riodes, tandis «xe Dion en eut
35 à bloquer. Durant les dernières
secondes de jeu, Lloyd Laporte
enleva son gardien afin d'attaquer

:à l'aide de six joueurs, mais Ross
Hudson et Bob Sierzant ont par-
faitement bien protégé le terri-
toire devant Sarault et le compte
n’a pas changé.

Etoiles de la soirée

Ovila Benoît, qui a compté deux
points pour le Saint-Charles, mé-
rite la première étoile de la joute.
La deuxième va à Bob Sierzant
qui a joué une formidable partie
sur la défense en plus de fournir
deux passes sur les points de
Benoît. La troisième a été méritée
par Roland Sarault qui a sauvé
l'honneur de son équipe à maintes

Charles,

Mot de la fin

La prochaine joute Inkerman-
Saint-Charles aura lieu demain
soir... Les deux équipes en cause
ont encore trois joutes pour déci-
der de leur sort... Léo Gravelle
et. Jacques Leclair, deux étoiles
filantes des Sénateurs, ne man-
quent pas beaucoup de joutes...
L'arbitre Ching McDonald ne
voyait pas toujours du méme oeil
hier soir’ et se l'est fait dire...
Den McDonald n'a pas joué hier
à cause de maladie... Ed Saint-
Louis a brillé pour Inkerman sur
la défense... A demain soir.
ALIGNEMENTS:
EASTVIEW:— Gardien: Sarault: dé

fenses: Hudson, MneNabb, Sierzant,
Brown; avants: Hobillard, Rudmore,
Bigres, Fisher, Potvin, Gruham, Robinson,
Davidson, Benoit.
INKERMAN:— Gurdien: Dion: dé.

fenses: Mantle, Salter, Yonick, Saint.
Louis; avants: Belmore, K. MacDonald,
Bryce, J. McDonald, Desloges, Smith,
Cruoke, Hunter, McKenney,
ARBITRES: Stan Pratt Ching

McDonald.
SOMMAIRE:

Première période
1—Fastview: Benoit (Sierzant) 19°, 6°
2—Eastview: Benoit

(Davidson, Sicrzant) …
Punitions: Hudson, #"; Saint-Louis,

8’, 52", et inconduite, 16’, 13"; MacNahb,
13’, 45"; Fisher, 15°, 22”; Sierzant, 19’, 48°",

Deuxième période
8—Inkerman : Belmore eue 41"
4--Eastview: Davidson

et

. 12°, 30”

Robinson et Davidson, ce dernier p !Robinsen) a rerM iz. a

dirigea un boulet sur Dion qu'il rs EE Bin rss

déjoua sans ambages. Le compte Sierzant, 19°. 47”. Co
était maintenant 3-1 en faveur Aucun pome périude

des Charlots et durant le reste Punitions: ‘Potvin, 6,50; Desloges,

de la joute, les hommes de Smart

|

16°, 29". Ari ' dens

ont suivi les instructions de leur

|

pan ne MENT 18298
mentor à la lettre. SATBUlt ooorm oe 10 12 1133

 

Stu Smith. vétéran joueur d'at-
taque du Rideau de Smiths Falls,
a été choisi comme le joueur le
plus utile dans la Ligue senior de
l'Est du Canada pour la saison
1953. Smith se mérite alors le
trophée de la vicomtesse Alexan-
der. Stu Smith recevra ce tro-
phée, demain soir, lorsque le Ri-
deau recevra la visite des Lumber
Kings de Pembroke dans la qua-
trième joute de la série finale de
ia Ligue de l'Est du Canada.

Scott Macphersun, président de

 

 

Le bridge

Ce soir, le 3 mars 1953, a lieu la
première rencontre de bridge du
quatrième et dernier quart du 

 

Les Red Wings de Détroit ont prouvé qu'ils ne comptaient pas
seulement sur les services de l'ailier droit Gordie Howe pour gagner
le championnat de la Ligue nationale de hockey, Hier soir, les Wings
écrasèrent les Bruins de Boston et Howe ne compta qu'un seul but
Il n’était même pas sur la glace lorsque les Wings comptèrent quatre
buts rapides vers le début de la joute. Non, il ne faut certainement
pas accorder trop de crédit à un seul joueur. C’est surtout le jeu
d'équipe qui forme de vrais champions.

 
 

Hans Hermann ef Earl McCready dans
un combat de luffe a finir ce soir

C'est ce soir que le combat entre
Earl McCready et Hans Hermann
aura lieu, et les nombreux fervents
de la lutte seront au poste quand
ces deux pachidermes se croiseront
dans l'arène du palais Gorman.
Hermann, qui a perdu l'estime

de la population locale, fera face
à McCready. le favori du combat
principal de ce soir. La semaine
dernière les deux lutteurs en ques-
tion ont dû cesser leur combat à
cause du couvre-feu, mais cette

 

 

Avance confortable
Le Restaurant Côté a saisi une

avance de trois victoires contre
aucun revers en finale de la Ligue
midget Hull-Gatineau, hier soir,
lorsqu'il a remporté une victoire
de 52 sur le H. Bertrand. Cette
série est de quatre joules dans
sept.

R. Beaulne conduisit les atta
ques des gagnants en comptant a
deux reprises, tandis que M. Le-
gare et R. Légaré réussirent cha-
cun un but. Pour les perdants, G.
de ladurantsre et J.-G. Ducharme
comptèrent chacun un but.

 

Polo sur glace
Lors d'une joute hors-concours

de polo sur glace entre le
plan et le Boucher Frères, le ma-
gasin Caplan a remporté une vic-
toire de 2-0. F Martin et J. Daoust
comptèrent alors les buts des ga-
snmts,

 
Ca-

fois-ci, il n'y aura pas de couvre-
fou et le combat devra finir par
inir.
Hermann le Prussien n'a pas ;

aimé la décision des directeurs de
1l- lutte qui verront à faire observer
toutes les lois du combat. Il aurait
tant aimé à se servir de ses nom-
breuses prises sadiques contre le
cultivateur de l'Ouest.
McCready de son côté est prêt à

battre Le Boche, selon les règles
ou non. Il faudra que le combat
soit selon les règlements. tel que
l'annonçait Eddie Quinn, orga-
nisateur des matches.

En semi-finale, Legs Langevin,
de Montréal, s'en prendra à George
scott,’ de Hamilton, et le Moni:
réalais devrait en avoir raison. En
lever de rideau, nous verrons Roy
Clarke, d'Ecosse contre Frank
Taylor.
 

Amos champion

LA-SARRE, Qué. (PC) — Les
Castors d’Amos ont remporté. hier
le championnat intermédiaire *B”
du hockey dans le nord-ouest qué-
bécois, triomphant des Cyclones de
La-Sarre. 7-2, pour remporter la
série éliminatoire en quatre parties
ronsécutives.

Les Castors doivent maintenant
rencontrer le gagnant de la série
eritre Smooth-Rock-Falls et Kapus
kasing. pour le championnat inter
médiaire *B“ de l'Ontario-Nord.

tournoi. La dernière rencontre du
Je quart fut assez mouvementé
‘suisque 3 ou 4 équipes se dispu-
taient les premières places. Le
comité réalise, que comme dans
ile passé tous les participants s'a-
;musent et s'intéressent beaucoup
au succès de ces rencontres, Du-
rant les dernières rencontre un fait
s’est produit quand l’équipe St-

Jean-Baptiste no 1 compusée de
MM. A. Boivin et R. Martin réus-
sit deux grands chelems dans
la méme rencontre. ce qui est trés
rare dans un tournci. Nous espé-
rons que les succès obtenus jus-
qu'à présent continueront pour le
reste de la saison.

A la fin du 3e quart les positions
du gros 7 étaient les suivantes.
ler, Notre-Dame no 3, J. Main-

; ville, S. Mainville, 39'z.
2e: Institut no 2. R. Saint-Mar-

tin, A. Lajeunesse, 3742.

3e: Saint-François no 2, R. Arse-
, neault, J.-P. Guertin, 34'2.

4e: Institut ne 1, G. Couillard, O.
,Campeau. 314.
i Se: Wrightville no 1, L. Duchar-
“me, E. Goderre, 30!2.
| 6e: Sainte-Anne no 2, À. Séguin,
E. Robert, 2714.

t Ze: Sainte-Anne no 3, M. Dage-
nais, L. Motard, 26.

| -—2.

Les étoiles d'hier
—_

Par la Presse canadicnne
Ted Lindsay, enregistra quatre

buts et compléta une assistance
pour permettre aux Red Wings
de Détroit de remporter une vic-
toire facile de 10-2 sur les Bruins
de Boston. C'étatit la seule joute
à l'affiche dans la Ligue natinna-
le, hier soir.

 

|
i

 

 

He id @æeémorroiges
Si vous n'en pouvez plus parce gue vous

souffres d'hémcrroïdes et de Zémangenisons
rectales, ne tardez pes à vnus procures le
merveilleux CHINAROID edaucisaant, ches
votre pharmacien. Vous verres comme i)
tous procurerz immédistement un sou.
iagement de tontes ces briinres et comme
!1 maider votre organisme à désenfler le
muqueuses inflammées arvulant sinei ia
nervosité due a cet .incnnvénient, De
manden CHINAROID; soulignes que rien

t d'autre ne convient.

Le véiéran Stu Smith est choisi le

joueur le plus utile à son équipe
ce circuit. présentera alors le
trophée Alexander à Smith. M.
Macpherson sera accompagné à
Smiths Falls par le vice-prési-
dent Jimmy McCaffrey et par le
secrétaire Stan Bowman.

Ce trophée fut accordé pour la
première fois en 1948 et Don
Grant, alors joueur de défense de
l'Armée, fut le premier choix.
Les deux autres joueurs à être
mentionnés pour ce trophée fu-
rent deux porte-couleurs des Colts
de Cornwall. TI s’agit de Jim
McKeown et le cerbère Gordie
Buckely.

Voici la liste des gagnants de ce
fameux trophée:

1948—Don Grant, Armée.
1949—Roger Léger, Hull.
1950—Tony Licari, Aviation.
1951—Conny Brown, Armée.
1952—Johnny Quilty, Renfrew.
1953—Stu Smith, Smiths Falls.

En téte des comptears
Smith, qui durant la saison ré-

guliére, termina en téte des comp-
teurs de cette Ligue, domine a
nouveau pour les séries élimina-
toires. Le brillant joueur du Ri-
deau, possède un total de 12

i points, dont quatre francs-buts et
;huit assistances. Il devance son
i coéquipier Johnny Muretich par un
point.
Deux joueurs sont sur un pied

d'égalité en troisième position. Il
s'agit alors de Rhéal Savard, du
Pembroke. et Orval Gravelle, du
Smiths Falls. Ces deux joueurs af- 
fichent chacun un total de 10
points. Ed Mulligan, du Rideau et
Gaston Gervais, du Pembroke, sui-
vent avec chacun neuf points.

Lionel Barber, du Pembroke. et
Edouard “Pit” Richer, du Thurso,
sont en tête des francs-tireurs avec
chacun cinq buts. Smith et Mure-
tich dominent pour les assistances
avec chacun huit.

| Thurse jouera à
| Papineauville

} . | | C'est cette semaine, soit jeudi |
Ovila Benoît prit la vedette de la quatrième joute finale pour . soir, à 8 heures 30, qu'aura lieu à

le championnat du district d’Ottawa, en comptant deux buts en 25 l'aréna de Papineauville, une soi-
secundes, contre les Fusées d'Inkerman, hier soir, pour conduire le rée bénéfice pour venir en aide

Saint-Charles à la victoire au pointage de 3-1. :

Les deux équipes sont maintenant sur un pied d'égalité avec
chacune deux victoires et deux défaites.

 

 

;au jeune joueur de bockey Jean
; “Pit” Lalonde, qui fut victime
!d'une fracture du crâne. Présen-
ttement, tout semble indiquer que ‘
cette soirée sera couronnée de
succès. Piusieurs personnalités
sportives et civiles seront alors pré-
sentes pour prête: leur concours
afin que cette soirée soit des
mieux réussies.

+ Tous les maires des petites vil-
les environnantes seront alors in-
“vités à participer à cette soirée, ‘
{Tous les sportifs de la région de-
‘vraient alors imiter ce noble ges-
ite et se rendre à Papineauville le
5 mars prochain afin de venir en
aide à un excellent jeune athlète. |
Pour l’occasion, les Lumber

Kings de Thurso, de la Ligue de
‘l’Est du Canada, participeront à
une joute amicale contre une équi-

pe d'Etoiles de la Ligue du Bas,
Outaouais. Les organisateurs dési-
‘rent alors remercier la direction |
et les joueurs des Lumber Kings,|
qui ont accepté immédiatement de ;
participer À cette soirée bénéfice.

reprises dans les buts de Saint. | -—-_—

Rockland écrase
Rockcliffe, 9 à 2
Dernièrement à l'aréna de Rock-

land, les Rocket Flyers de Rock-

9 à 2 pour ainsi prendre les de-
vants 3 à 2 dans cette série fina-
le de 4 dans 7 pourle trophée
“J. Emile Lauzon”. Norbert Danis
fut le gros artilleur des juveni-
les de Rockland avec quaire buts

teurs furent Labelle et Devanney,
avec deux chacun et Sharpe avec

rman

Imi, arrétant en cours de

land ont écrasé le Rockeliffe par

et deux assits. Les autres comp-,

  

sur un pied d'égalité
Les Sénateurs serutent l'horizon de Ligue junior à

Chicoutimi avec beaucoup de confiance.
On ressentait une atmosphère de

quiétude hier dans le camp des
Sénateurs d'Ottawa et l'on pour-
rait ajouter que la confiance ré-
gnait parmi les joueurs et la di-
rection de l'équipe locale.

Forts de leur série de trois vic-
toires, pour ne pas dire quatre en
scinq joutes, les Sénateurs seruient lé dernièrement.
l'horizon avec anxiété et se bercent
de douces illusions en vue de la Gagnon, qui patine comme une

série contre les Cataractes de Chi-
coutimi.
Durant l'exercice d'hier, les

joueurs étaient légers comme des
pinsons et volaient comme des
jeunes hirondelles au printemps,
indiquant leur désir de vaincre
les champions de la Ligue, coûte
que coûte.

Selon M. Frank Gorman, l'équi-
pe quittera mercredi soir pour
Chicoutimi, pour arriver à Québec
tôt jeudi matin. De là il voyage-
ront en autobus jusqu'à Chicouti-

route

pour casser une croûte.
“Le trajet est rude, dlt German,

mais nos gars commencent à s’y

faire. Espérons que le voyage du
retour ne soit pas aussi pénible”.
Même si Kuntz patinait durant

la pratique d'hier, il semble bien
qu'il ne pourra pas jouer jeudj, Il
sera peut-être prês pour samedi, ce-
pendant.

L'instructeur Alex Smart s'est
dit satisfait de ses proiégés et il
espère beaucoup d'eux durant cet-
‘te importante série.

“Nous nous sommes montrés
aussi bons que les Saguenéens du-
rant la saison régulière, dit Alex,
jet avec un peu de chance, nous
pouvons avoir raison des meneurs
de la Ligue senior”, un. Pour Ruckcliffe, Ray tt Pa-

quette déjouèrent Lafleur.
Rockland s’assura la victoire

dès la première période lursqu’il
;prit les devants 4 à 0. Sharpe,
i Labelle et Danis déjouèrert Pa-
quette tour a tour.
Dans la deuxième période, De-

vanney compta deux fois et Da-
nis une fois pour porter le score
7 à 0. Dans cette même stance,
Ray déjoua Lafleur pour le pre-
minier point du Rockcliffe.
Dans le dernier tiers, Labelle

et Danis complétèrent le pointage
pour les Rockets tandis que Pa-
quette comptait le dernier point
de Rockcliffe. La partie fut assez
rude et un total de 13 punitions
furent imposées.

Scmmaire
Alignements:

défenses: Bergeron, Lalonde, R.
Provost; avants: Sharpe, Devan-
ney, Danis, Labelle, Allard, Saint-
Louis, Hotte.

Rockcliffe — Gardien: Paquette
(Zion); défenses: Zion (Paquet-
te), Dale, Doxtater; avants: Ray,
McDonald, Leblanc, Huard, Che-
nette.

Arbitres: J. G. Brunet et E.
Charette.

Première période
1—Rockland: Sharpe ………… 2.23
2—Rockland: Danis

(Lalonde, Bergeron) ... 12.05
3—Rockland: Danis

{Sharpe, Devanney) .... 16.33
4—FRockland: Labelle

(Allard) ... oo cen 17.50
Punition: McDonald.

Deuxième période
5—Rockland: Danis

(Devanney, Sharpe) 5.02
6—Rockland: Devanney

(Danis)ooo onere 11.30
7—Rockland: Devanney

(Danis, Sharpe)own 12.15
8—Rockeliffe: Ray

(McDonald) ....... …… 14.29
Punitions: Doxtater. Dale, Che-

nette, Saint-Louis, Provost. De-
vanney.

Troisième période
9—Rockland: Labelle

(Allard, Saint-Louis) ... 8.52
10—Rockcliffe: Paquette

(McDonald, Ray) ..... 16.43

11-—Rockland: Danis
(Sharpe, Devanney) ... 18.49

Punitions: Bergeron (2), Danis,

McDonald (2), Dale.
erlpr

Avance d'une joule
pour le Bourget
NAVAN Les Royaux de

Bourget ont remnorté une victoire
de 8-7 sur le Navan pour airsi
saisir une avance de deux victoires
contre une défaite en semi-finale
de la Ligue intermédiaire de Rus-
sell. Cette série est de quatre dans

sept.
L. Lalonde conduisit les atta-

ques des gagnants comptant
quatre buts. Roland Lortie fut
aussi brillant avec trois buts, tan-
dis que Marcel Viau compta l'au-
tre but du Bourget. Pour le Na-
van, Ken McFadden compta a trois
reprises. Bill. McFadden réussit
deux buts, tandis que Lloyd Mor-
rison et Bernie Smith réussirent
chacun uñ bit.

en 
 

 

 
HANS HERMA

vs

ROY CLARKE vs

PRIX: 75e, 81.00 et $1.25 
 

LE MARDI 3 MARS

EARL McCREADY
meilleures deux chutes de trois

GEORGE SCOTT vs LEGS LANGEVIN

NN

   a

FRANK TAYLOR

Tél. 3-6292  
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Rockland — Gardien, Lafleur; ;

Smart ne fera pas de change-
ment pour la premiére joute de la
série de six de onze, car il est con-!
‘tent de la manière que sont allées
les choses dernièrement.

| Plusieurs compteurs

Pour la première fois depuis
plusieurs semaines, on a constaté
que les trois lignes des Sénateurs
.oùt fourni des points durant les
I joutes.

C'est en plein ce qu'il faut, des

première ligne sera toujours cel-
le formée de Jacques Leclair,
Léo Gravelle et Rip Riopelle. La

  

Lascelle l'emporte
‘sur Pilon, 7 a 2

antes

. THURSO (Spécial) — Hier soir,
à l’aréna de Thurso, l’équipe du
restaurant Lascelle a remporté une
(victoire facile de 7 a 2 sur les
"Lumber Kings de Pilon.

Robert Robertson conduisit es
attaques des gagnants en comp-

tant à trois reprises, tandis que
Jerry Abbott comptait deux buts.
B. D. Auray et J. Lascelle réussi-
rent les autres buts des gagnants.

"Pour les Lugnber Kings, M. Grenier
et R. Prud'homme comptèrent cha-
cun un but.

 
lignes qui comptent des points. La |

aniwaki . ..
——— i

La Ligue junior de Maniwaki a
: , i é-

deuxième sera composée de Emi-: -Aintenant ferminé sacédule r
le Dagenais, Jack Giesebrecht et; Sulière et l'équipe Mäniwaki ju-
Billy Robinson. Ce dernier a four. Dior a remporté les honneurs de la
ni du beau jeu depuis quelque S:ison en se classant en tête de la

; Ligue, six points en avant de leurs
temps. : ’ CO Il

fea ; , Red Plus proches adversaires. lls

La troisième ligne avec “re.portèrent donc leur premier
championnat.

(chardson a particulièrement bril-
Johnson a dé-

montré beaucoup de classe et Bus

En semi-finales , les équipés Ma-
{ niwaki et Magasin Hubert ont éli-
miné leurs rivaux et se TEencon-
treront ce soir dans la première

| joute de la série de trois de cing
| pour le championnat de la Ligue
et pour le trophée Guertin. Cette
joute débutera à 8h. 20 a l'aréna
de Maniwaki.

eepene

SAN-ANTONIQ, Texas — Bub-
by Dykes, 157, par décision contre
Joey Arthur, 163, Indianapolis
(10). 7

Johnson, Bus Gagnon et Billy |

comète, semble reprendre sa for-
me d'antan.

- Dans les filets, et l'on compte
énormément sur lui, se trouvera
Ray Frederick, l'artisan de nom-
breuses victoires pour l’équipe
d'Ottawa. Devant lui, des gaillards
comme Butch Stahan, Bobby Copp,
[Vie Grigg, Bobb Robertson et
Johnny Arundel, auront la lourde
{tâche de protéger le territoire sé. |
"natorial.
 

 

——

Quilesau “Droit” Les plus fins

tabacs du mondeLes Typographes, conduits par
A. Léger qui a réussi une série
de 772, dont des cordes de 211, 323
et 238, ont pris une avance de
trois points en tête de la Ligue de
quilles des employés du journal
“Le Droit”, la semaine dernière.

Ils sont suivis des Impressions
qui ont eux aussi accumulé quatre
points pour porter leur total à 16.
Les Traducteurs sont en troisième
position avec 15 points, tandis que
les Linotypistes en ont 13.

P. Tremblay a été en vedette
pour les Impressions en réussissant
un total de 746, dont des cordes
de 219, 277 et 250. R. Collin a
réussi un total de 689, J. Ver-
ville, 649, C. Guilbault, 640, P. Va-
liquette, 617, et R. Tessier, 610. ,

H. Bernier et P. Tremblay
sont respectivement premier et
deuxième du classement individuel
avec des moyennes de 212 et 208.

CLABBEMENT INDIVIDUEL
C. j. Total B. c. H. c. H. t. Moy.

 

 
 

Bernier, H. 68 18970 126 421 783 212
Tremblay, P. 63 18128 117 305 746 208
Trépanier, A. 58 11303 122 349 RAR 105
Valiquette. P. 66 12794 111 201 72R 164
Léger, A. … 63 12945 121 324 772 181

: Cruteau, R. … 55 10511 121 270 672 191
‘ Lesage, M. . 62 11794 109 208 688 190
Bertrand, A. 64 12020 118 822 719 18%
Collin, R. B51 8569 120 310 GEO 1KR
Harper, R. 63 15645 117 2#9 6548 18>
Caithault. C. 59 10X48 108 258 #70 R

Tersier, R. 61 11080 114 264 678
Lafrenière, O. 60 10825 111 282 674
Joly, R. . BR 10428 117 240 #70
Lacoste, P. . 46 8278 122 269 "24
Trépanier,

A.-G. 55 9R68 110 3827 64%
Barsalou, F. 18 3197 125 264 601
Barbeau. À. … 40 9201 102 282 675
Presley, G. … 49 8605 74 314 88%
Pichette, T. 26 4577 119 260 8655
Verville, J. 21 3897 124 281 649

Chartrand.
J.-L. 55 9578 99 280 872

Cro 267 690teau, M, 48 85356 B87
CLASSEMENT DES EQUIPES

tEquipes Pts Total B, c. H. ¢. H. t. Ha,
Typographes … 19 18781 699 1042 291! ©
Impressions … 16 18836 738 1082 2774
Traducteurs . .. 15 17514 704 981 2666
Linotypistes … 13 19114 33 1030 2976
Bureau … …… 11 17985 679 940 2728
Pressiers ..... 10 10437 308 1097 2928

 

   
la cigarette

ÿ la plus agreable

qu'on puisse fumer!
 =]

Voici comment vous épargnez du temps et des

snnuis quand vous faites vos dépéts par la poste

 
Le gérant BNS de votre

‘voisinage est un homme

| utile à connaître. II ÿ a

12 succursales à votre

| service dans la région de

Ottawa et Hull.

J
|

|

E SYSTÈME FACILE de La Banque de Nova Srotia pour dépôts
I; par la poste met a votre disposition, 24 heures par jour,
un service bancaire danstoutle pays. Pour profiter de ce service
qui épargne du temps, demandez a la succursale de la Banque
de Nova Scotia de votre voisinage les enveloppes pour ‘dépôts
par la poste’. Elles contiennent un bordereau, un récépissé du
dépôt et une enveloppe-réponse. Quand vous voulez déposer un
chèque, pas besoin d’aller à la banque. Vous endossez simple-,
mentle chèque: Payez à l’ordre de La Banque de Nova Scotia
(mettez votre signature), rédigez votre bordereau, mettez votre
adresse sur le récépissé et envoyez le tout par la poste. Votre
dépôt est enregistré, et votre récépissé mis à la poste avant
que la Banque ouvre ses portes, de sorte que vous êtes le
premier client de la journée.

    

    

 

  

  

à Ecrivez pour demander le dépliant
desrriptif, où demandez les détails à notre

personnel Ja prochaine fois que
vous irez à la Banque.
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pilote Alexandre Smart, Mentor

: -Sservice civil (R.A.), les athlètes

LE DROIT, OTTAWA, LE MARDI 3 MARS 1953
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LE SAINTCHARLES IVEAST-
VIEW est non seulement détermi-
né de lutter jusqu’au bout ... mais
de conserver son championnat ju-
nior du district.

%* + +#
CEUX QUI ONT VU OVILA

BENOIT conduire les Charlots a
une deuxiéme victoire sur les
Rockets, hier soir, en enfilant deux
gros buts en vingt-cinq secondes,
vous diront qu'Eastview prendra

les devants dès demain soir.
x + *

L'AVOCAT ROSAIRE BARRET-
TE, distingué biographe de Léo
Dandurand et animateur du comité
permanesi du trophée Gil.-0. Ju-
lien, donnera une conférence lundi
prochain au collège Notre-Dame et
à l'Ecole supérieure de Hull. H
parlera de Gil.-U, Julien et du tro-
phée qui immortalise sa gloire.

%* * *%
LA C.A.H.A. et la Q.A.H.A. don-

nent l’impression de vieux maqui-
gnons se disputant autour de deux
jeunes trotteurs. La prospérité
leur a-t-elle monté à la tête ?

+ x +
BON VOYAGE AUX SENA-

TEURS «t à leur extraordinaire

des Charlots. Nos gars se mettent
en route vers Chicoutimi pour ou-
vrir le marathon de champion-
nat senior avec les puissants Sa-
guenéens. Le rendement de Bill
Robinson et de Charlie Gagnon
encourage Jommy, Frank et Jos.:
Gorman. .

% x *
NOS FELICITATIONS au com-

modore Henri Saint-Jac # :s, CL,
réélu à Rockcliffe par le New-

_ Edinburgh Canoe Club; à Tom
Weatherdon, président, et Alex
Larocque, capitaine du club de
golf Chaudière: à Stu Smith, an-
cien Sénateur. qui vient de gagner
le trophée de la Vicomtesse Alex-
ander comme le joueur le plus
utile dans le circuit Macpherson,
et à Bill Bédard, président du club
Rivermead.

* x +*
STU SMITH, artisan de la cou-

pe Allan à Ottawa, recevra son
trophée demain soir à Smiths
Falls. Il succède Don Grant. Ro-
ger (CKCH) Léger, de Hull, Tony
Licari, Conny Brown, Johnny
Quilty...

* x +
OVILA BENOIT, contribution

de Saint-Albert à la gloire sporti-
ve d’Eastview, sera chaleureuse-
ment félicité par le député Omer
Gour, qui veut l'inscrire au con-
cours de 1953 pour le trophée Gil-
O. Julien.

* x *
DANS LES SPORTS DE L'AS-

SOCIATION RECREATIVE du

de la Défense nationale ont méri-
té le trophée Beach pour avoir réu-
ni le meilleur pointage en 1952.

« ++ À
PLUSIEURS SPORTSMEN, en

plus d'aller à la lutte ce soir au
Palais Gorman, songent à gagner
le voyage à Nassau demain au Co-
lisée en jouant au Bingo sous les
auspices du Richelieu.

* #* x
LES FINALES DES TERRAINS

DE JEUX D'OTTAWA auront lieu
jeudi soir à l’Auditorium, à comp-
ter de sept heures précises. Grâ-
ce à la générosité de Frank Gor-
man, les chasseurs de rondelles
de nos patinoires en plein air pré-
senteront quatre parties de cham-
pionnat. Eddie Daugherty est aux
petits oiseaux. Et son chef, Alph.
Dulude done !

Des changements
dans l'entraînement
des Athlétiques

 

Quelques changements ont tout
dernièrement été effectués dans
l'entrainement du printemps des
Athlétiques d'Ottawa. C’est du
moins, ce qui fut dévoilé par le
gérant général Elmer Burkart.
Comme on le sait, les Athlétiques
devaient s'entrainer à Daytona
Beach du 12 au 19 avril prochain.
Cependant, les Athlétiques ne se
rendront pas maintenant à cet en-
droit à cause de la difficulté d'ob-
tenir des demeures pour loger tous
les joueurs.

Au lieu de se rendre à Daytona
Beach du 12 au 19 avril, les Athlé-
tiques poursuivront alors leur pé-
riode d'entraînement à Lakeland,|
Floride, soit au camp d'entraine-
ment des Tigres de Détroit. Les
joueurs, qui à cette période de
l'entrainement seront accompagnés
de leurs épouses, devront alors ten-
ter de se procurer des endroits
pour demeurer et cela à leurs pro-
pres frais. L'instructeur Frank
Skaff a également dévoilé que tous
les joueurs demeureront à l'hôtel
Magnolia.

Voici alors le changement qui
a été accompli pour la période
d'entrainement du 13 au 18 avril:
Le 13 avril — Buffalo à Lake-

land.
Le 14 avril. Toronto à Bartow.
Le 15 avril, Buffalo à Lakeland.
Le 16 avril. Toronto 4 Lakeland.

‘aussi dégoûtant”

‘{“Les protestations des spectateurs

'le maire Houdes'est
dit dégoûté de Frank
Üdvari.… arbifre !...
MONTREAL (P.C.) — Le maire

Camillien Houde, de Montréal,
s’est dit, hier soir, “dégoûté” par
la façon dont la joute Canadiens-
Détroit a été arbitrée au Forum
samedi soir.

“Je n'ai jamais vu un spectacle
par la façon

dont les punitions étaient décer-
nées “au hasard” aux Canadiens,
a déclaré le maire Houde dans
une entrevue.
Les Red Wings ont gagné par

4 à 3. La rencuntre a été inter-
rompue à cinq reprises alors que
les spectateurs manifestèrent leur
colère contre l’arbitre Frank Ud-
vari en lancant des caoutchoucs,
des programmes, des honbons en
gelée et autres objets sur la pa-
tinoire La première période a
duré 54 minutes.
“La conduite de l'arbitre a été

révoltante,” a dit le maire Houde,

ne m'ont pas surpris car les pro-
vocations étaient nombreuses.

“Je ne sus pourquoi ia Ligue
nationale n'emploie point des ar-
bitres compétents. Les Canadiens
ont été traités injustement et une
fois de plus je tiens à protester
personnellement. Ils ont été su-
périeurs durant toute la joute aux
Red Wings et auraient dû gagner
3 à 2.”
Le maire Houde soutient que

Glen Skov était dans la cage des
Canadiens, bloquant la vue à Ger-
ry MeNeil quand Ted Lindsay a
enregistré son deuxième but dans
la première période. Les Cana-
diens avaient deux joueurs au
pénitencier à ce moment.

Mayer toujours en
A x

tête des cerbères
NEW-YORK (P. C.) — La Ligue

américaine de hockey semble des-
tinée à couronner cette saison un
roi des compteurs natif des Etats-;
Unis. En effet, le premier
compteur et le deuxième compteur

0

|

:43e but de Gordie Howe, un dur

déroutent lesBruins, 10 à 2
DETROIT — PA.) — Ted

Lindsay a compté quatre buts,
hier soir, quand les Red Wings de
Détroit ont infligé aux Bruins de
Boston une cuisante défaite de
10-2, augmentant ainsi leurs chan-
ces de remporter leur cinquième
championnat conséeutif de la ligue
Nationale. Lindsay a marqué trois
de ses buts dans la deuxième pé-
riode, alors que les Wings ont
déjoué cinq fois le gardien de
buts du Boston. .

 

TED LINDSAY

Ce fut un étrange déploiement
de puissance, les Wings bombar-
dant le gardien de buts Jim Hen-
ry, du Boston, durant toute la par-
tie. Et Sugar Jim n'a pu résister
à cette pression.
En plus de ses quatre buts,

Lindsay a obtenu une aide sur le

lancer de 40 pieds que Henry ne
put voir venir.

Lindsay, un vétéran de neuf sai-
sons dans la ligue Nationale bien

qu’il ne soit âgé que de 27 ans,

Ted Lindsay conduit les atfaques de
son équipe en complant à 4 reprises

: Quackenbush,

 a maintenant 29 buts. C'est qua-

tre de muins que son meilleur to-
tal, soit 33 buts, réussi en 1947-
1948.
Les autres compteurs ont été

Red Kelly, Alex 'Delvecchin, Ben-
ny Woit, Marcel Pronovost et
Marcel Bouin.
Attaquant de tous les angles, les

Wings ont pris une avance de
0 dans les deux premiéres pério-
er,
Le premier but du Boston fut

compté après quatre minutes de
jeu dans la troisième période par
Ed Sandford. Ross Sullivan réus-
sit le deuxième but des Bruins à
17:04.
Durant son offensive de la deux-

ième période, Lindsay marqua ses
buts en l’espace de 11% minutes.
L'un fut réussi sur un retour de
près et les deux autres sur des
lancers de 10 pieds.
La victoire d'hier soir donne

une avance de huit points au Dé-
trot sur les Canadiens de Mont.
réal.
ALIGNEMENTS:

BOSTON :— Gardien: Henry; défenses:
Godfrey, Laycve, Martin;

avants : MacKell, Peirson, Sandford,
Schmidt, Dumart, McIntyre, Lund, Top-
pazzini, Klukay, Chevrefils, Sullivan.
DETROIT:— Gardien: Sawchuk; dé

fenses: Kelly, Guldham, Pronovost, Woit,
Hay; avants: Prystai, Howe, Lindsay,
Delvecchio, Leswick, Pavelich, Skov,
Sinclair, Wilson, Bonin.
ARBITRE: Bill Chadwick; JUGES DES

LIGNES: Duug Young, George Hayes.
SOMMAIRE:

Première période
1—Détroit: Kelly (Bonin, Skov) 12’, 36”
2—Détroit: Delveechio :

(Wilson, Prystai) ………—…...18", 89"
Aucune punition.

Deuxième période
a—Détroit: Lindsay (Pavelich) … 7,"
4---Détroit: Howe (Lindsay) _……… 15°, 16’

5—Détroit: Lindsay
(Howe, Pavelich} ......... 15°, 48”

6—Détroit: Woit (Delvecchio) — 18°, 61”
* 7-—Détroit: Lindsay

(Howe, Pavelich) _. .. ... 19°, 1”
Punitions: Martin, 4',8; Lindsay,

0, 44",
Troisieme période

8—Détroit: Pronovost (Bonin) _ 2°, 20"
#—Boston: Sandford (Pierson) . 4,21"
10—Détroit: Bonin … 1mme~ 8,30"
11—Détroit: Lindsay (Howe) …… 13°, 15"
12—Boston : Sullivan

(Toppazzini, Melntyre) ..... 17”, 4"
Punitions: Pronovost, 2°, 32"; Sandford,

4’, 40”; Godfrey, 13°, 57",

 

  de cette ligue, sont tous deux
natifs des Etats-Unis.
Guyle Fielder, du Saint-Louis,

est né à Potlach, Idaho, tandis que
Eddie Olson, des Barons de
‘‘eveland, est natif de Bancock.
Michigan. Fielder est en tête avec
uu total de 70 points, tandis que
Olson occupe le deuxième rang
avec 69 points.

Kelly Burnett, des Warriors de
Syracuse, est au troisième rang
avez un total de 67 points, suivi
de Ike Hildebrand, du Cleveland,
avec 65 points. Hildebrand est le
meilleur franc-tireur avec 33 buts,
tandis que Fielder domine pour les
assistances avec 49.

Gilles Mayer, des Hornets de
Pittsburgh, est toujours en tête des
gardiens de buts avec une moyenne
de 2.33. Il u alloué 128 buts en
35 joutes. Mayer, Gordie Bell, du
Syracuse, et Johnny Bower, du
Cleveland, ont enregistré chacun
C.q blanchissages.

e hockey
0. D. H. A. JUNIOR

Eastview, 3: Inkerman, !. (Egalité
dans la série du meilleur dans sept joutes,
par 2 à 2.)

LIGUE NATIONALE
Détruit, 10; Boston, 2.
BAIE DU TONNERRE SENIOR

Fort William, 7; Fort Frances, 2. (Fort
William gagne la série finale du meilleur
dans sept joutew par 4 à 2.)

INTERMEDIAIRE “B”
Lancaster, 5: Hawkesbury, 4. (Xgalité

dans la série du meilleur dans trois joutes,

 

par 1 à 1.)
HAUT-OUTAOUAIS INTERMEDIAIRE
Arnprior, 3: Renfrew, 1. Arnoprior

est en tête de la aérie finale du meilleur
dans sept joutes, per 2 à 0.)

LIGUE JUNIOR DES MARITIMES
Sussex, 10;  Halifax-Dartmouth, 10.

(Halifax-Dartmouth est en téte de la série
semi-finale du meilleur dans cing joutes,
par 2 à 0 avec une joute nulle.)

NOI'VELLE-ECOSSE SENIOR
Lunenburg, 6: Pictou, 4. (Egalité dans

la nérie finale du meilleur dans cinq joutes,
par 1 a 1.)

LIGUE NATIONALE
J. G. P.N. P. C. Ps

Détroit aecome. 60 31 14 15 184 120 77
Montréal _………… 61 26 18 17 142 125 69
Toronto _……—— 61 23 26 12 136 150 58
Chicago __..….——. 60 22 25 13 145 159 57
Bostor =...60 22 26 12 151 154 56
New-York _……. 60 15 30 15 139 179 45

Mercredi — Chicago à New-York.
Jeudi — Montréal A Boston, Toronto à

Chicago, New-York à Détroit.
Samedi — Chicago à Montréal, Détroit

à Toronto. New-York à Boston.
Dimanche — Montréal à New-York,

Toronto à Détroit, ChicagoàBoston.

Lancaster défait
Hawkesbury, 5-4
ALEXANDRIA (Spécial) …— Le

Lancaster a évité l'élimination.
hier soir, dans le tournoi pour le

 

fentent d'établir de
MONTREAL (P.C.} Cette

humiliante défaite subie par les
Bruins de Boston, hier soir, lorsque
Ted Lindsay compta quatre buts
pour mener les Red Wings de
Détroit à une victoire facile de
10-2 est peut-être la victoire néces-
saire à deux joueurs des Red
Wings pour briser d'autres records.

Lindsay afficha alors une tenue
sensationnelle. Le diminutif Wally
Hergesheimer, des Rangers de
New-York, est le seul autre joueur
de la Ligue nationale de hockey à
avoir compté quatre buts durant
une joute, cette saison,

-
Mais, dans ce ‘déluge de buts,

Gordie Howe aida également sa
propre cause, puisqu'il enregistra
un but et qu'il compléta trois assis-
tances. Howe possède présentement
un total de 85 points, soit un point
de moins que le record de la Ligue
nationale de hockey. Howe a
lui-même établi ce record, soit
86 points durant les deux dernières
années. Alors qu'il a présentement
enregistré 43 buts, il est sept buts
en arriére du record établi par
Maurice Richard, des Canadiens de
Montréal, 50 buts en 50 joutes en
1044-1945. Howe participera en-
core a dix joutes du programme
régulier de 70 parties. Il tentera
donc l’impossible pour briser ce
fameux record de Maurice Richard.

Le joueur de défense Red Kelly,
des Red Wings, enregistra son 17e
but de la saison, hier soir, et il  n’est plus que deux buts en arrière

Deux joueurs des Red Wings de Détroit
nouveaux records

du record de buts établi pour les
joueurs de défense. Ce record est
établi depuis déjà 31 saisons.
Harry Cameron des vieux St. Pats
de Toronto avait alors
19 buts durant la saison 1921-1922.
Ce programme consistait alors de
24 joutes.

Avance confortable
Les Red Wings sont maintenant

confortablement installés en pre-
mière position de la Ligue natio-
nale de hockey avec un total de
77 points. Les Red Wings rem-
porteront tout probablement leur
cinquième championnat consécutif
de la Ligue nationale.

Chez les compteurs, Howe pos-
sède également une avance consi-
dérable, En comptant à quatre
reprises et en complétant une as-
sistance, hier soir, Lindsay a porté
son total de points à 65, soit 20 de
moins que Gordie Howe. Richard
compléta deux assistances en trois
joutes et il a maintenant remplacé
Wally Hergeisheimer en troisième
position, Richard possède un total
de 54 points et Hergesheimer
présente un total de 53 points.
Terry Sawchuk, cerbère des Red

Wings de Détroit, domine toujours
avec une moyenne d= 2.00. En
plus de compter quatre buts, hier |
soir, Lindsay écopa d’une punition
mineure brisant ainsi une égalité
avec Fern Flaman, des Maple
L'afs de Toronto. Lindsay est
maintenant le seul mauva:s garçon
de la Ligue, puisqu’il a passé
102 minutes au cachot.

 
 

"La Q.A.H.A. n'avail

“Il n’y a pas eu de suspension
commandée par la Canadian Ama-
teur Hockey Association dans le
cas de Gordon Hudson et c'est le
seul organisme qui peut suspen-
dre un tel joueur, nous révèle Ce-
cil Duncan.
“La Q.A.-H.A, en tant que sec-

tion de la C.A.H.A, n'a pas l’au-
torité voulue pour suspendre un Citizen Shield, lorsqu'il a enregis-

tré une victoire de 5-4 sur le Rich-
Port de Hawkesbury. C'était la
deuxième joute d’une série de!
deux dans trois. La partie décisi- |
ve sera donc disputée, ce soir, à!
l'aréna de Hawkesburv.
Le Hawkesbury jouait sans les

services de cinq joueurs réguliers
et il éprouva beaucoup de diffi-
cultés à rivaliser avec les ga-
gnants. Ce n'est que vers la fin
de la troisième session que le
Hawkesbury parvenait à compter
à trois reprises pour se rappro-
cher à un but du Lancaster. Ce-
pendant le Rich-Port ne réussissait
jamais à égaliser les chances.

P. Bonneville fut le meilleur du
Lancaster en comptant à deux re-
prises, tandis que C. Whiteman,
T. Langstaff et W, Upper réussi.
rent chacun nn but. Pour les per-
dants, Gérard Bender fut le meil--
leur avec deux buts. M. Parisien
et Rhéal Cnarlebois réussirent les
autres buts du Rich-Port.

Première période
1—ILancaster: P. Bonneville  Le 17 avril, Buffalo u Lakeland. (seul) ….….….. 11.00

Ç Aucune punition.
Autres changements Deuxième période

D’autres changements furent 2—Hawkesbury: G. Bender
également dévoilés par le gerant (Parisien-Charlebois) ... 2.04 |
général Elmer Burkart. Les Athlé- 3—Lancaster: C. Whiteman !
tiques quitteront alors leur camp (R. Bonneville) ……… …. 12.00 ,

d'entrainement de Lakeland le di-
Manche 19 avril prochain pour
arriver à la gare Pennsylvania. N.-
York le 20 avrif à midi. Par la

Puritions: JM. Tararque et L.,
Picard. |

Troisième période
d—Lancaster: T. Langstaff

5 40 suite, les Athlétiques se rendront
À la gare Grand Centrai ct de là ; 5—Lancaster: W. Upper
quitteront New-York pour se ren.|

(C. Miller et Ÿ”. Upper)

(Langsialf-Picard) 7.02
dre à Syracuse. où ils joueront 6—Lancaster: Bonneville
leur première joute régulière de
la saison. iy

(W. Larocque-Racsdeck)
«—Hawkesbury: G. Bender

8.07

| ancien président de I’Association

"ean. Quand Hudson s'est rapporté

joueur qui ne remplit pas les con-
ditions d'un contrat, de continuer

et présentement secrétaire-archi-
viste de l'O.D.H.A.

“11 serait bon de mettre les cho-
ses au clair au plus tot, dit Dun-

aux As de Québec, il n'était pas
sous contrat, ayant refusé de le
signer sous sa forme originale. Il
a cependant joué plusieurs joutes  avec l’équipe de Québec et quand
on jui a demandé de signer ou de|
refuser d'être payé, il a pris con-
seil à l'Association.
“On lui avait dit alors qu’il n’é-; 5

tait pas obligé de signer de con-|
trat, et comme il ne pouvait pas,
jouer, il a obtenu la permission
de George Dudiey, secrétaire gé-i À
rant de la C.A.H.A, de se joindre
à l’équipe Johnstown Jets de la Li-
gue de l'Est, et jouer aux Etats-
Unis. C'est alors que les As de
Québec ont demandé qu'il soit sus-
pendu par la C.A.H.A. Au refus
de l'Association d'émettre un or-
dre de suspension, la Q.A.H.A. a
pris sur elle de suspendre Hudson.

“Comme on l'a dit plus haut,
la Q.A.H.A. n'est pas autorisée de
suspendre Hudson ou tout autre
joueur dans un cas semblable.
Seul le président de la C.AHA.
peut émettre une telle suspension
ct cela pour tout le Canada. Si
Hudson désire revenir au Canada|
l'an prochain, il pourra obtenir de,

 
 

= |

(R. Lalibert3-R. Gélineau) 11.05
8Hawkesbury: M. Parisien

(Charlebois-Prévast) 13.03
9—Hawkesbury: Charlebois

(M. Parisien)  ....... 18.02
Aucune punition. '

pas l'autorité voulue

pour suspendre Gordie Hudson”, dit Duncan
Ja C.A.H.A., un permis de jouer,
il n’y a aucun doute.
“Nous n'avons pas reçu d’ordre

spécifique au sujet de ia suspen-
sion de Bill Young, d'Ottawa, qui
jouait pour les As de Québec
quand il a quitté l'équipe pour
cause de maladie. Young souffre
de douleurs au dos et n’a pas joué
de la saison. Dans un tel cas, la
Q.A.H.A. n'a pas le droit d'émet-
tre un décret de suspension, si elle
l'a fait.”

Duncan ne prévoit pas encore
de changement dans la situation
actuelle du hockey dans la provin-
ce de Québec. La C.A.H.A., com-
me on le sait, a suspendu la Q.
A. H. A. et il n'y a rien de changé
depuis cette suspension comman-
dée samedi dernier.

 

 
 

NOUS ACHETONS
tous genres de véhicules

pour

MISE EN PIECES
TELEPHONEZ-NOUS

et

NOUS TRONS LE
CHERCHER

AUTO
S & S PARTS

Apgle des rues
WELLINGTON et PRESTON

Tél: 30319   

compté;

Bentley serait
rendu a Delisle

rn
EDMONTON, — (P.C.) — Max

Bentley, joueur de centre des
Maple Leafs de Toronto, qui a
quitté Toronto sans avertir les
autorités du club, serait arrivé
hier soir à sa demeure à Delisle,
Saskatchewan.

L'opératrice du téléphone à De-
lisle a déclaré à des personnes ap-

 pelant d'Edmonton que Max ne
voulait pas répondre au téléphone.

“Il refuse tout appel à moins
| qu’ils ne vienne de Conny Smythe,”
la-t-elle dit.

Bentley a disparu de Toronto
jeudi dernier. Samedi, le père de
Max a confirmé à Delisle que son
fils se rendait chez lui, voyageant
par automobile en passant par les
Etats-Unis.
On a rapporté que Bentley en

a assez du hockey et que sa santé
laisse à désirer par suite d’une
série de blessures et de la mala-
die aurant la saison. Il a joué
pour la dernière fois à Toronto
mercredi dernier.
Son départ subit de Toronto a

porté à croire qu'il aurait l’inten-
tion d’accrocher ses patins et d'a-
bandonner un sport dans lequel
il a brillé durant plus d'une dou-
zaine d’années,

—_——————

Nouveau record
de blanchissages
EDMONTON(P.C.) — Lucien

Deschénes, le gros gardien de buts

 

*|des Royals de New-Westminster,
vient d'établir un record de blan-
chissages pour la ligue de hockey
de l’Ouest.
Membre de l'équipe des étoiles

de ce circuit l'an dernier, Deschê-
nes a blanchi les Bombers de
Seattle 1-0, dimanche, dans la ville
américaine. C’était son sixième ex-
ploit du genre cette saison, soit un
de plus que le record qu’il avait
établi au cours de la saison 1950-51.

Cet ancien record avait été égalé
Pan dernier par Gump Worsley,
maintenant avec les Rangers de
New-York, de la Ligue nationale,
et cette arnée, par Emile (The
Cat) Francis, des Canucks de Van-
couver,
Le propriétaire du ciub, Kenny

McKenzie, s’en prit un jour à Des-
chênes, durant la saison actuelle,
parce qu'il était trop gras. Il l'a

sur sa décision. Depuis lors, Des-
chênes, extrêmement agile pour un
homme aussi gras, a affiché cette
excellente tenue qui lui avait valu
d’être sur l’équipe des étoiles l'an
dernier.

——————

ASHEVILLE, Caroline du Nord
— Henry (Pappy) Gault, 123, Spar-
tanburg, Caroline du Sud, par
K.0. technique contre Curtis En-
nis, 122, Durham, Caroline du
Nord (4).

suspendu, mais il est vite revenu- 

Ralph iKner en fête
|des 20 joueurs de

baseball n'ayani pas encore signé
NEW-YORK (P.A) — Ralph a faite le 13 février, lors d'une

Kiner, des Pirates de Pittsburgh, conférence en Californie.
qui refuse d'accepter une réduc- A La Havane, M. Brauch Rickey
tion de 25 pour cent au salaire de ; a annoncé qu'il a changé d'idée et
$90,000 qu’il aurait reçu l'an der- |
nier, est l’un des 20 joueurs du
baseball majeur qui n’ont pas en-|
core signé leur contrat pour la sai-
son qui s’amène. récalcitrants:

qu'il tient à une réduction de 25
pour cent par rapport à l'an der-
nier.

Les Braves de Boston ont cinq
les lanceurs Don.

Un relevé de la Presse associée Liddle et Vern Bickford, les jou-|
dans les camps d'entraînement r
vèle que la Ligue nationale et la,
Ligue américaine se répartissent|
également les récalcitrants. C’est
au ler mars que la signature des

contrats prend normalement fin.

Les Indiens de Cleveland comp-
tent trois de leurs étoiles dans cet-
te catégorie: le lanceur Early
Wynn, qui a remporté 22 victoires
en 1952, désire $35,000; le champ
centre Larry Doby réclame $30,-|
000 et le deuxième but Bob Avila,
veut $23,000.

Trois lanceurs de second ordre
des Indiens n’ont pas encore accep-
té les offres du club: Mickey Har-
ris, Lloyd Rickey et José Santiago.|
Alvin Dark, le vétéran arrét-

court des Giants de New-York et
capitaine de l'équipe, demande
$40,000, soit $7,000 de plus que le
montant que les Giants seraient
prêts à lui payer.

L'entente parfaite règne main-
tenant chez les Yankees de New-
York, puisque l’on annonce ce soir
que Gene Woodling, un voltigeur,
a accepté $24,000, et que Johnny
Mize, l'étoile de la dernière série |
mondiale, a consenti à jouer pour
$15,000, soit un peu moins que l'an
dernier. |

Le cas le plus compliqué est;
bien celui de Kiner, l'éternel
champion des coups de circuit de
la Ligue nationale.

Kiner n'a eu qu'une moyenne;
de .244 au bâton l'an dernier. Il
déclare qu’il a annoncé à son gé-
rant, par poste aérienne, qu’il ac-
ceptait l'offre de $76,500 qu’on lui

 

 

 

Kramer devance
toujours Sedgman
PALM BEACH, Floride — (P.

A.) — Frank Sedgman a défait
Jack Kramer 7-5, 6-1, hier, dans
un autre match de leur tournée
professionnelle, mais Kramer mè-
ne toujours par 21 victoires contre
19 défaites.
Dans la préliminaire, Pancho

Segura avait infligé à Ken Mc-
Gregor sa 33e défaite, 8-6, 6-1. Mc-
Gregor a remporté huit victoires
contre Segura depuis le début de
la série.
Sedgman et McGregor ont eu

raison des deux Américains en

é.jeurs de champ intérieur Sibby:

 double, 6-3, 63. Kramer et Segura
mènent également en ce duinaine:
21-18.

Sisti et Bill Klaus et le voltigeur:
a

Luis Marquez. Le receveur substi-
tut des Cardinaux de Saint-Louis,
Bill Sarzni, ne se contenterait pas |
des $7,500 qu'on lui offre cette
année.
Chez les Phillies de Philadelphie, ;

le propriétaire du club, Bob Car-
penter, dit qu'il s’attend que tout
se règle à l'amiable, mais il lui
reste trois problèmes sur les bras:
le premier but Eddie Waitkus, le!
jlanceur Ken Heintzelman et le
joueur de champ intérieur Connie
Ryan.

N’a pas encore signé son con-
trat: Gus Zernial, qui a cogné 29
circuits et fait compter 100 points
pour les Athlétiques de Philadel-
phie, l'an dernier. Son coéquipier
Dave Philley, un voltigeur, est
dans la même catégorie, mais il
est au camp. Zernial est en route.

Détroit n'a qu’un casse-tête du
genre: le cas du joueur d'utilité
au champ intérieur, Billy Hitch-
cock,
—eo ———

Bélanger gagne
par décision sur
Shamus McCray
QUEBEC — (P.C.) — Frankie

Bélanger, 15612, de Québec, a cau-
sé une certaine surprise ici, hier
soir, en remportant une décision
unanime sur Shamus McCray, 149,
de Cleveland, dans la finale de 10
rondes d’un programme de boxe.

Bélanger était un substitut pour
Bryan Kelly, de Niagara Falls, N.-
Y., qui n’a pu remplir son engage-
ment à cause de la maladie.
En semi-finale, Larry Busching,

14714, de Syracuse, N.-Y., a fait
combat nul en six rondes contre
Tony Percy, 150, de Drummond-
ville, Qué.
Dans une des préliminaires,

Claude Fortin, 150, de Québec, a
décroche une décision unanime
contre Joe Delong, 155'3, Qué-
bec, dans une autre bataille limi-
tée à six rondes.

 

Aide Aux Asthmatiques
Pour vous prouver combien vous :
pouvez obtenir un soulagement ratis
rapide et agréable de la toux, de la respira-
tion difficile, des sifiements et de l'insomnie
que cause l'asthme, envoyez simplement vos
nom et adresse pour obtenir un paquet de $1
de Azmo-Tabs absolument gratis. Sans frais
ni obligation. Dites simplement à vos amis
combien cela vous & aidé.

Cary Middlecoff
gagne à Houston
HOUSTON. Texas (P.A.Y — Ca-

ry Middlecoff a remporté, hier,
par un compte de 69, soit trois sous
la normale, l'éliminatoire du tour-
noi omnium de Houston, ainsi que
la bourse de $4,000. Le tournoi ré-
gulier terminé, dimanche cinq
joueurs se trouvaient en première
place. Middlecoff aurait pu passer
en première place facilement, mais
au dernier trou, il avait manqué
un poté de trois pieds seulement
du trou. Il a terminé la ronde
d'aujourd’hui en deux coups de
moins que Jim Ferrier, de San-
Francisco, et Shelly Mayfield, de
Cedarhurst, N.-Y., qui ont reçu
$1,950 chacun. Earl Stewart fils,
de Dallas, s’est classé quatrième
avec 72 et a reçu $1,200, suivi de
Bill Nary, de Los Angeles, avec 73
et $1,100.

 

 

Nous CONNAISSONS un dogue bel-
liqueux qui n’aimera guère cette
toute dernière invention: une ba-
guette électrique en aluminium
pour repousser les chiens agres-
sifs. La prochaine fois qu'Azor
se lancera àl'attaque, vous pour-

rez nonchalamment ‘’dégainer”

votre baguette d'aluminium (qui
a deux pieds de long) et en toucher
la partie de son añatomie qui sera
lu plus commode à atteindre. Le
choc électrique ne lui fera aucun

mal, mais quelques ‘’traitements’*

bien appliqués auront vite calmé
son humeur querelleuse, ’

À propos d'électricité, les Cas

nadiens peuvent être fiers du fait

que l'aluminium Alcan, de Shawie

nigan Falls, vient de livrer sur la

“Côte Ouest” le plus gros câble
électrique jamais fabriqué pour
le transport de l'énergie. II servira

au transport de l'énergie électrie

que à notre nouvelle fonderie,
présentement en voie de construce
tion à Kitimat. Aluminum Come
pany of Canada, Ltd. (Akan), 

Ecrivez aujourd’hui a The Knox Company 4 .
Dépt 143 Knox Bldg. Foit Erie, Ont, Can,

 

 
   

 
Pour démarrer plus rapidement, même par les jours les plus froids, des milliers d'autos

mobilistes canadiens demandent maintenant la Marvelube 5W (MS*), le remarquable

lubrifiant que l'Imperial Oil fut la première à mettre au point et qui fut mis à l'essai durant

trois ans et soumis oux épreuves d'hiver les plus difficiles! La Marvelube 5W ménage la

batterie et réduit l'usure du moteur pendant qu'il se réchauffe. C'est une huile Heavy»

Duty” détergente et irès résistante qui assure au moteur une protection parfaite en hiver,

aussi bien durant les plus grands froids que lorsqu'il survient une période de temps doux

Pour prolonger la durée de votre moteur et celle de la boîterie, demandez la Marvelube

SW, le type d'huile recommandé par les plus grands fabricants d'eutos du Canaday

| Marvelube l'huile qui se vend Is ples av Canada
 

UN PRODUIT DE L'IMPERIAL OIL LIMITED

 

 

    



   

 

LE DROIT, OTTAWA, LE MARDI 3 MARS 1953

 

ee ra

 

TTT———

-—0

 

 
 

  

 
 

 

Naissances On demande (hommes) (On demande (instituteurs) | A vendre (propriétés) A vendre (terrains) A vendre (automobiles) A vendre (automobiles) A louer (logements)
(tn (6) (9) (14) (14b) (17) Gan (22)

— àAY — Au Dr et Mme Gabriel POUR SEPTEMBRE, trois Institu- LOT 50 x 100, rue Caron, Hull. — LES FINANCEZ ler AVRIT, $68. 2 chambresOr. (née. Joan Corker). est né GERANT trices bilingues, qualifiées pour PR 7-6943, 14B-54! AUTOS ET CAMIONS USAGES votre auto ou camion avec la coucher, vivelr, cuisine, pain,soun fils, à l'hôpital Saint-Joseph grades primaires, école Sainte- CHEMIN McARTHUR rer eee me = Maison Roméo Pigeon larium, entr e FN e, : rentde Flint, Michigan, le dimanche Croix, Halleybury, Ont. S'adres- , LOT 50x90. à Wrightrille, belle ROVALE Assurance — Immeubles non chauffé, brûleurler mars 1965 , 1-51 D ser avec références à J, Lamothe, VIS-A-VIS HIGH SCHOOL localité. BS'adresser: 88 Maison- 127 George: 2-7384; le soir: 2-0107| fourni.
. -— secrétaire-trésorier, C.P. 385, Hal- neuve, Hull, 14B-51 D'ACHAT SUR ler MAI, $85. — 2 chambres A cou-LEURY — M. et Mme Jean-Paul

Leury ‘née Jullenne Gingras)
sont heureux d'annoncer la nais-
sance de leur fille, le 27 février
1953, à l'Hôpital général d'Otta-
wa. La mère et l'enfant se por-
tent bien. 1-51

LAROUCHE — M. et Mme Ray-
mond Larouche (née Germaine
Tremblay) ont le plaisir de faire
art à leurs parents et amis de
a naissance d'une fille, le 22 fé-
vrier 1953, baptisée Je ler mars
par l'abbé André Farmer, sous les
prénoms de Marie, Emilia, Evan-
géline, Francine. Parrain et mar-
raine, M. & Mme Jean-Paul
Tremblay, oncle et tante. Porteu-
se, Mine Léo Larouche, grand-
mêre de l'enfant. 1-51

GAUMIER — M. et Mme Adélard
Saumier ont le plaisir d'annoncer
la naissance d'un fils, le 17 fe-
vrier 1953, à l'hôpital du Sacré-
Coeur, baptisé le ler mars sous
les prénoms de Joseph, Gilles,
Ernest. Parrain et marraine: M,
et Mme Omer Saumier, Porteuse,
Mme Edgar Fréchette. 1-51

 

 

 

 

Perdu- Trouvé
(4)
 

BAGUE (homme) perdue à l'Audi-
torium, vendredi soir. 6-1270. Ré-
compense. 4-53

CHAPELET blanc, dont croix est
initialée J.J.L. 25/12/50, perdu
rès de l’église Satnte-Bernadet-
7 Récompense. J. J. Lefebvre,
83A Papineau. 4-53

FEMME portant manteau de four-
rure noir, qui a ramassé billet de
810 au mezasin Metropolitan sa-
med], a éte vue. Prière de rap-
porter, SH 6-4981. 4-51

INSIGNE d'ex-président de l’Union
locale des raquetteurs, portant le
nom Emile Bettez. Prière d'aver-
tir en signalant 4-1637. 4-52

LUNETTES perdues rues Victoria,
Notre-Dame, à Ecole Normale.
Retourner 76 Notre-Dame, PR 7-
9365. 4-51

PETIT CHIEN noir et blanc, rue
Principale, Hull, samedi. 2-7417,

 

 

 

 

 

Récompense, 4-53

PORTEFEUITLE (wallet) vert,
carte identification, clé, argent,
perdu samedi, terminus autobus
Gatineau. 9-4093 jour, 2-9570
soir. Récompense, 4-53

 

On demande ‘agents)
15)

 
 

ARGENT? ARGENT? ARGENT?
Etes-vous intéressé a faire au
moins $2.50 de l'heure? Si oui,
voici votre chance d'obtenir un
emploi permanent très payant.
SI vous êtes agressifs, vous pour-
rez faire beaucoup d'argent com-
me distributeur domicile de
nos 250 produits de nécessités do-
mestiques qui sont annoncés & la
radio, tel que thé, café, épices,
essences, toniques, remèdes, dé-
sinfectants, insecticides, produits
pour la ferme, cosmétiques, etc.
Pas d'expérience requise, nous
vous entrainons. Un système de
primes irrésistibles, tel que vais-
selle décorée en or de 24 carats,
coutellerie, verrerie décorée en or,
24 carats, nappes en plastique,
serviettes, etc. Demandez notre
roposition sans obligation, au-

Jourdhui méme ou venez voir le
résident G. Laurin, La Cie Pau-
a Ltée, 21 est, Saint-Paul. Mont-
réal. Ouvert les lundis ek mer-
credis soirs. 5-75
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SERVICE
Un fabricant d'accessoires élec-
triques essentiels, succursale
de Montréal, a un poste à com-
bler par un jeune homme, en
qualité de gérant de service.
Le candidat recherché doit

être bilingue, capable d’organi-
ser et de surveiller le service
du personnel et les diverses at-
tributions qui s’y rattachent.
Les candiats doivent posséder

une expérience dans le service
des accessoires essentiels, parti-
culièrement en ce qui concerne
les lessiveuses, repasseuses, poê-
les, chaufferettes, etc.
Une excellente occasion d'en-

trer au service d’une compagnie
progressive. Adressez deman-
de en anglais, y stipulant l'âge,
l'instruction et tous les détails
quant à l'expérience, à

M. A. HEISE

THOR CANADIAN
CO. LTD.

2207, rue Dandurand, Montréal
TOUTES LES DEMANDES SERONT
TRAITEES CONFIDENTIELLEMENT

6

ADJOINT bilingue pour poste d'es-
sence, avec expérience de préfé-
rence; bonne occasion pour hom-
me compétent. Références requi-

 

 

ses.  S'adresser: M. Dubé, Sun-
light Oil, angle Booth et Duke,

6-53

DEMANDE: Jeune homme bilin-
gue, pour perception progressive;
expérience non nécessaire. Appe-
ler après 7 h., 2-9321, 6-53

ELECTRICIEN ou alde électricien
demandé. S'adresser Case postale
202, Hull, donnant qualifications,
etc.

 

RELEVEURS de quilles demandés.
S'adresser Karry's Bowling Allev,
158, rue Sparks, 6-53

JEUNES HOMMES
ALERTES et AGRESSIFS

pour position permanente de
vente. Entraînement complet
offert par une organisation d’ap-
pareils électriques se vendant
dans tout le pays. Ages de 21
à 35 ans. Auto nécessaire. Sa-
laire et commission.

 

S'adresser

1196, rue Bank

OTTAWA

 

 

(homme et femme)
(6B)
 

 

COUPLE requis comme conclierges,
pour bâtisse avec système à l’hui-
le moderne; appartement fourni;
pas d'enfant. Références, Excel-
lente occasion. Répondre par let-
tre en donnant détails compiets
et salaire désiré au début, Case
104, Le Droit, 6B-53

 

 

On d2mande (femmes)
(7)

FEMMES

Le Centre de radar

 

 

auxiliaire d'Ottawa

du CARC

vous fait cette offre spéciale

de gagner de l'argent, tout en

apprenant dans vos temps

libres. Préposées au contrôle

des avions de chasse. Si vous

êtes célibataires et entre les

âges de 18 et 29 ans,

FAIRE DEMANDE A

7 avenue Delaware

entre 7.30 et 10 p.m.

les mardi ou le jeudi

ou signalez 2-4455

7-53
COIFFEUSE d'expérience, bilingue.
Salon Lise, Wrightville. PR 7-
6800. 7-53

DAME, âgée de 25 ans ou plus,
pour travail de cosmétiques. Si-
gnaler 4-9145, 7-53

FEMME avec experiencedans un
“Light lunch”, pour un mois. —
114 Cathcart, 7-52

FILLE detable avec expérience.
S'adresser en personne, 115 Hô-
tel-de-Ville, 7-53

FILLE ou femme, pour ouvrage
général. SH 6-1368. 7-53

 

 

 

FILLE demandée,pour coudre sur
machine électrique. S'adresser à
629 Wellington. 7-52

JEUNE FILLE pour servir les ta-
bles; expérience, références. S'a-
dresser: Restaurant Normandie,
101 Principale, Hull._2 7-52

MESDAMES, si vous avez 25 ans
et plus et avez besoin d'argent

 

 

vous pouvez vous faire un reve-
nu de $50 et plus par semaine,
d'une manière facile et agréable.
Aucune expérience nécessaire.
Pour plus de renseignements si-
gnaler PR 7-3368, 7-53

OPERATRICE de machine a cou-
dre électrique, expérimentée dans
paletots pour hommes. S'adres-
ser à Frank Longo, 11314, rue
Bank. 7-55

PERSONNEcompétente pour ou-
vrage général, 449 Echo Drive.
4-4556. 7-53

 

"On demande (servantes!
(8)
 

FILLE cu femme de % à 55 ans
demandée pour ouvrage général
Ge maiscn. Traveil facile. $50 par
mois. Case postale 729, Bucking-
ham, Québec. 8-55

Soir:

leybury, Ont. 9-58
  

“On demande (logements)
(10)
 

APPARTEMENT 3 ou 4 pièces,
Eastview de préférence, pour ler
avril. SH 6-6310. 10-53

FUTURS MARIES demandent lo-
gis dans Hull, pour ler mai. —
PR 7-1988. 10-52

JEUNE COUPLE, pas d’enfant, de-
mande appartement 2 pièces, en-
trée privée, ler avril. Loyer rai-
sonnable. PR 7-1228, 10-52 |

PRENRAIScontrats pour construi-
re maisons, fondations, finitions,
etc. 2-6064 entre 5 et 6 h. 11-63

 

 

Nouveau projet approuvé. Mai-
sons très modernes en brique.
Choix entre 20 modèles. Prix
$10,000 et plus avec montant
initial de $2,090 et plus.

Venez choisir votre terrain
immédiatement pendant que

le choix est vaste.

AGENTS EXCLUSIFS

AURELE-J. HOULE
Assurance-Immeuble

265, Chemin de Montréal, 2-9459

Nous aurons un agent

sur les lieux dimanche, p.m.

14
 

PRENDRAIS enfant en pensicn;
bon chez-sol, dans maison mo-
derne. PR 7-5601. 11-56

 

 

On demande (chambres)
2)
 

 

CHAMBREet cuisinette, pour cou-
ple âgé. Prix raisonnable. Basse-
Ville, Ottawa. Case 106, Le Droit

2.

CHAMBRE et pension demandées
pour femme qui travaille et deux
enfants d'dge scolaire. Soin des |
enfants pendant que la mère est
à l'ouvrage, Bilingue. Ottawa.
Ecrire Case 103, Le Droit. 12-52

 

 

 

On demande (divers)
(134)
 

 

ACHETERAIS ou louerais lot va-
cant pour vente d’autos usagées.
Case 109. Le Droit. 13A-300

MEUBLES pubies de tous genres |
peu importe le prix. 4-4788.

13A-300

NOUS ACHETONSretailles de fer,
bronze, cuivre, piomb, guenilles.
4-8233. 13A-360

 

 

 

 

A vendre (propriétés)
(14)  
 

 

LOUIS TITLEY |
3-1168 18 Rideau 3-1547
CAMBRIDGE, prés Laurier — Mai- |
son 2 cOtés, en stur contenant:
6 pieces par logis; un logis va-
cant. $9,000. Termes.

M. Potvin, 4-3426.
BASSE-VILLE, rue Cumberland,

près George — Rangée de mai-
sons en brique, de 4 côtés conte-
nant 6 pieces par logis; chauf-
fage air chaud. Ainsi que maison
double en bois, sur terrain 66 x
160. $30,000; $12.000 comptant.

CHEMIN DE MONTREAL, — Fer-
me à jardinage, 12 acres, avec
poulailler et remise. $3,500; $1,500
comptant ou avec superbe mai-
son fnoderne à $18,000; $10,000
comptant .

HAWTHORNE, Ont. — Maison à
2 côtés, en brique, contenant 7
pièces et salle de bain par logis;
chauffage air chaud; garages au
sous-sol. Aussi entrepôt 20x95,
sur terrain 1: acre. $16,000.

CHEMIN DE MONTREAL — Hôtel
licencié en brique, contenant 8
chambres; excellent chiffre d’af-
faires. $27,000; $15,000 comptant.

BASSE-VILLE — Malson 3 étages,
façade en brique, contenant 4
logis de 8 pièces chacun. Revenu
annuel $2,400, Prix demandé $20,-
000. Termes.

RUE VACHON, Eastview — Bun-
alow moderne de 4 piéces,
hauffage air climatisé à l'huile.

Garage. $10,800; 83,800 comptant.
RUE BEECHWOOD — Maison mo-
derne de 6 pièces et petit logis
de 3 plèces au soubassement. —
$14,000. Termes, ’

WRIGHTVILLE, garage et poste
d'essence. Bâtisse neuve de 4115’
x 43’; 14' de hauteur. Outillage
complet. Commerce grandissant,
$10,300. Termes.

M. Potvin, 4-3426,
SOIR appeler:

“

Wilfrid Bilodeau, 8-6811
Madame Larocque 6-1176
Noël Potvin 4-3426

14-300
 

MAISON 11 pièces; revenu $35 par
mois plus logement. S'adresser:
30 Lavigne, Hull. 14-53

VALERY CHENIER (Courtier)
154B Champlain, Hull 4-2600
WRIGHTVILLE — Bungalow de 4

pièces, très joli, devant imitation
de pierre; cave, chauffage air
chaud; belle pelouse. $6.900.

HULL, rue Delorimier — Malson
appartements, neuve; 4 logis;
chauffage hulle, alr comprimé.
revenu annuel $2,700. Prix: $15,-
000; $6,000 comptant.

14-300

 

 

G. A. DESJARDINS
Assurances — Immeubles

-5388
Gaston Robinson, PR 7-6156

HULL — Offre exceptionnelle: —
Bungalow, $7.500, Possession ler
septembre 1853.

HULL, près nouvel hôpital — Du-
plex, stuc, $14,000. Termes. 14-300  

: MAISON 4 logis,

AURELE J. HOULE (Courtier)
Assurance — Immeuble

265, chemin de Montréal — 2-9459|
HUE SAINTE-CECILE, près des!

Peres Blancs. — Maison en stuc,
pratiquement neuve, trés moder-
ne, 3 chambres à coucher. Pos-
session immédiate. $12,000.

RUE LONGPRE, près chemin Ma-
rier: Bungalow de 2 chambres à
coucher, bien construit, chauffa-
ge air chaud, $9,800. Termes.

RUE LAROSE — Bungalow de 4
chambres à coucher, grande ca-
ve. $7,500.

CHEMIN CYRVILLE — Bungalow
en stuc de 4 grandes pièces, très
bien construit, sur grand terrain.
Possession immédiate. $4,500.

RUE JOFFRE — Joli semi-bunga-
low, pratiquement neuf: 3 cham-
bres à coucher, grand vivoir, sal-
le à manger, cuisine et chambre
de bain très modernes: air ci-
matisé à l'huile. Ristourne 2145.
$11,700,

14-300
 

entrées privées,
paroisse SaintJean-Baptiste.
$13,500 ou meilleure offre. — 217
Rochester, Ottawa. 8-4693, 14-07

14-6

MAISON avee terrain de 3 arpents,
situés à Beauchampville. Pour in-
formations téléphoner à Roland
Ouellette, Buckingham, Qué. Tél:
972, 14-53

 

 

DUPLEX à Wrightville, Revenu
$60 par mois. S'adresser 78 Da-
vies. PR 7-4493. 14-527

MAISON 8. EDGAR DUSSAULT
Assurance — Immeuble |

POUR toutes informations au su-
jet de la vente de propriétés ou
de commerces, consultez-nous &
191 Principale, Hull, ou appelez
jour: PR 17-3835; soir: PR 7-0013.

BOUL. HADLEY — Superbe semi-
bungalow en brique, 6 pièces, ga-
rage. $15,500; $5500 comptant.

HULL, rue Frontenac — Triplex
neuf, imitation pierre, revenu ap-
préciable. $5,500 comptant. Ter-
mes faciles,

RUE SAINTE-MARIE — Attrayant
duplex, construction récente; lo-
gis 5 pléces et 4 pièces. $10,600;
$4.500 comptant.

RUE BOURQUE — Semi-bungalow
fini stuc; 4 chambres à coucher,
salon, cuisine, 2 chambres de
bain complètes; système air
chaud à l'huile: garage. Aubaine
à $13.500. Termes.

RUE AMHERST — Bungalow de 6
pièces, nouvellernent décoré; sys-
tème chauffage eau chaude à
l'huile. $14,000; $5,000 comptant.

14-300
“=

PAROISSE Saint-Cnarles: Bunga-
low en brique; chauffage huile;
3 chambres à coucher; garage.
5-2506. 14-51
 

PROPRIETE à East Templeton;
une autre à Gatineau, MO 83-4112

14-54

83 CHARLEVOIX, Hull — Maison
3 logis, construite il y a 3 ans;
revenu $155 par mois. S'adresser:
199 Dalhousie. 3-7370. 14-51

"MAISONROMEOPIGEON

 

(Courtier)
127 George 2-7384

Nos agents le soir
Eugene Picard — 2-5863
J. P, A. Savoie — 6-5121
Adélard Génier — 3-7831

DUPLEX neuf, un bijou de pro-
prièté. Cuisines et salles de bain
ultra modernes. Planchers res-
plendissants. Deux chambres à
coucher par logement. Système
eau chaude à l'huile. Entrées pri-
vees. $16,000; $5,000 comptant. —
Agent: Eugène Picard.

TERRAIN industriel 135 x 100, rue
Wellington, angie Leit. Y compris
triplex en très bon état, rappor-
tant $210 par mois. $20,000; $15,-
000 comptant. — Agent: Eugène
Picard.

QUARTIER Lac des Fées (maisons
Transport Urbain: -— Joli modéle
en brique, contenant au premier
étage, 2 chambres à coucher, cui-
sine et salle de bain modernes,
salon 15x13. Grandes fenêtres
partout. Chauffage huile. $8,500;
$3,000 comptant. Agent: A. Gé-
nier.

BUNGALOW de rêve, bâti 1951,
Boul. Moussette, près Chemin de
la Montagne. Trois chambres à
coucher. Moderne en tous points.
Beau terrain élevé. Système eau
chaude, $13,500; 84,500 comptant.  14-51

 

“A vendre (commerces)
(15)
 

 

MAGASIN de robes et lingerie
pour dames, situé rue Principale,
Hull. Commerce établi. Pour in-
formations s'adresser PR 7-0218.

15-55
 

SALLE de billards (pnol-room) et
restaurant avec logis, Restaurant
“Orléans”. Orléans, Ont. 15-64
 

MAGNIFIQUE OCCASION
MAGASIN moderne,
équipé: épiceries, viandes.
remedes brevetés, comptoir

entièrement
fruits,
repas

légers, ligne complète de confise-
rie. Aussi appartement 3 pièces,
chauffé. Possession immediate.
Tél: 6-4045. 15-55
 

 

A vendre (fermes)
(16)
 

 

BELLE FERME 240 acres, eau
courante et électricité, batiments
remis a neuf, gros stock
maux, machines aratolre

d'ani-
8 au

complet; située sur grande rou-
te, près Papineauville.
ser Benoît Frappier, Pap
ville, Qué. Tél: 54W.

S'adres-
ineau-
16-59
 

BELLE FERME située un mille du
village; 80 acres, 10 en bois, éra-
ble, 55 terre franche, reste
dinage;

dinand Tourangeau, R.R.
fred, Ont. Tél: 611-1-2.

 

a jar-
eau courante, électricité,

bons hâtiments. S'adresser: Fer-
2, Al-

16-56

FERME de 200 acres, dont 100 en
culture, pâturage, érablière,
tes de bétail, ainsi que ma
aratoires;
S'adresser Mea McEachern,
son, Qué. R.R. 1.

30 té-
chines

(avec ou sans stock).
Mas-
16-56

 

 

A vendre (automobile
(17)
 

 

LEBLANC MOTOR SALES
17 Reboul, Hull

Jour: 6-1241 soir:
1952 OLDSMOBILE Rocket,

6-3267
$500

en-dessous du prix de liste.
1950 PLYMOUTH coach,

neuve.
1949 FORD tout équipée, état

état d'auto neuve.
1949 PLYMOUTH sedan, tout

pée.
1948 MERCURY
1947 PONTIAC
1947 PACKARD, comme neuve.

. Audaine.
1942 FORD coach.
1842 PLYMOUTH coupé.
1939 CHEVROLET coach
1938 FORD.

comme

d’au-
| to neuve.
1949 CHEVROLET tout équipée;

équi-

 

1937 FORD.
PLUSIEURS autres autos, bon

marché.
PLUSIEURS camions, 14 tonne à

3 tonnes; 1948 à 1950.
17-300

REUBEN'S AUTO SALES
1952 CHEVROLET de luxe coach,

tout comme neuve. Vous épar-
gnerez $600 sur cette voiture. —
1951 Ford décapotable, overdrive,
radio, air climatisé, pneus
rois blanches, bas

à pa-
millage. —

1950 Pontiac de luxe, sedan, ra-
dio, air climatisé, pneus à
blanches;
Rideau, 5-2055.

une beauté. 450%,
parois

rue
17-300

 

 

SAMSON
CHEVROLET, sedan,
entièrement équipé.

CHEVROLET, coach, équipé.

CHEVROLET, sedanetie, é:,

STUDEBAKER, scdan,
entièrement équipé.

AUSTIN, srian.

MORRIS, “Minor”, coach.

FORD, coach, entiérement

MONARCH, sedan,
entièrement équipé.

1851

1951

1950

1950

3950

1950

1949

1949

1948

1847

1947

DODGE, décapotable

STUDEBAKER, coach,
moteur neuf.

SPECIAUX

CHEVROLET, coach —....

BUICK, Club coupé

OLDSMOBILE, sedan

PACKARD, Club coupé -…

CHEVROLET, sedan

SAMSON
AUTOS USAGEES

1941

1840

1940

1839

1036

 

 

CHEVROLET (2), sedan et c. och,

$495

$495

$350

$295

$150

Angle Rideau et King Edward

5.7736
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SONT REMIS AU POINT
ET GARANTIS

CHEZ

ROVALE
Nous continuerons nos bas prix
d'hiver durant ie mois de mars.
Nous venons de terminer nos
deux mois du plus haut chiffre
d’äffaires, janvier et février.
Tant qu'il y en aura nous don-
nerons la même haute qualité
à bas prix durant le mois de
mars.

ACHETEZ MAINTENANT
ET ECONOMISEZ

MERCURY  décapotable, fini
marron. Entièrement  épiquée.

an$3,295
5

52 MERCURY sedan, fini vert
foncé. Entièrement équipée.
pargnez

$750 $2,795
51 PREFECT sedan, fini beige,

chaufferette.
Meilleur état $895

FORD sedan, fini noir, chauffe-
rette. Meilleur état, $1 475

1seulement .

FORD coach, fini beige foncé,
chaufferette. $1 ,395Meilleur achat à …

PLYMOUTH sedan, Fini bleu.
Chaufferette. Une véritable au-

51

51

50
bain
hori $1 ,295

49 METEOR sedan. Bleu foncé,
chaufferette.
‘aubaineà seulement $1 1 1 45

49 MONARCH sedan, fini noir,

Vora. $1,295
4 STUDEBAKER couch, radio,

iff t ;

finibleu. P1,095
MERCURY sedan, chaufferette48

49

4

48

4

47
47
47

moteur neuf,
meilleur état

MERCURY sedan, chaufferette,
fini marron.
Bon état, seulement $ 1 ,295

CHEVROLET gedan. Fini vert

chaufferette …

$895

le.pâle. Auto ] $1,245

PLYMOUTH sedan,

MONARCH sedan,

$895

$1,095

de choix —

PONTIAC sedan,

$1,095

mr. $1,095

chaufferette, fini gris

FRAZER sedan, beige,

finimarron,

DODGE sedan 7 places.
Chaufferette Bu $695

entièrement équipée

4 BUICK décapotable, marron,
équipée,

seulement $ 1 7 1 95

4 MONARCH sedan,
fini beige,
chaufferette _......._ $795

Plusieurs autres parm!

=

lesquelles
choisir, à partir de $75.00 jusqu'à
$500.00. Géréreuse allocation d'échange
c'est la différence dans le montant

déboursé qui compte’ ou généreuse al-
location pour une vente définitive
lorsqu'il n’y a pas d'échange.

FACILES CONDITIONS
BUDGETAIRES

CHEZ

Rovale Motors
MERCURY, METEOR, LINCOLN

3 PARCS POUR VOUS SERVIR

ANGLE DES RUES
BANK ET BELMONT

QUEEN ET DUKE

CHEMIN RICHMOND ET EDEN

OUVERT LE SOIR

TEL. 5-4323
17
 

LAROCQUE AUTOMOBILE
293 Dalhousie Ottawa
Jour: 4-6888 Soir: 3-0747

1953 PLYMOUTH sedan neuve,
$150 en-dessous du prix de
ste,

1853 CHEVROLET sedan, équipée.
$ .

1951 MONARCH, sedan, équipée,
$2,195.

1950 PLYMOUTH sedan, équipée
au complet. $1,543.

1949 gus. 12 tonne, a panneaux.

1949 CHEVROLET de luxe, sedan.

1940 BUICK décapotable, $395,
1958 FORD décapotable, 899.

 

1934 PLYMOUTH coach, $99.
17-300

1951 CHEVROLET, toit dur déca-
Potable, radio, air climatisé,
chaufferette.

1950 CHEVROLET sedanette, en-
tiérement équipée,

1949 CHEVROLET roach.
1949 PONTIAC coach.
1949 CHEVROLET sedanette, en-

tièrement équipée.
1947

tièrement équipée.
1848 CHEVROLET “Fleetline”

dan, entièrement équipée,
TOUTES en excellent état.
Echange ou termes.

JACQUES AUTOMOBILES,

Angle Hôtel-de-Ville - Maisonneuve
Hull.

17-300

se-

 

 

L'envers de la médaille ….
 

   
  

Encore du hachis!

du hachis, Je vais
m'enrôler et vivre
dangereusement.

J'en ai assez de servir |

  
   À

  

 
 

  

Une fois dans
l'armée. voilà
tout le danger
qu'il court,

   
  
 

 

MAURICE MOTORS
832, rue Bank 5-9567
470, rue Rideau 4-1834

1952 PONTIAC coach, équipée, rou-
lee environ 5,000 milles, ga-
rantie d'auto neuve.

1951 CHEVROLET sedan, un pro-
priétaire, état de salle de mon-
tre.

1950 DODGE sedan, très propre:
une aubaire à $450 comptant,

de crédit et assurances.
1950 MORRIS Oxford sedan, 17-

000 milles, radio chaufferette,
visière, comme neuve, seule-
ment $1,095.

1948 CHEVROLET, 2 autos n’ayant
eu qu'un propriétaire. iles
doivent être vues pour être
appréciées. 31.195.

1946 BUICK sedan, entièrement
équipée, une vraie beauté. —
Noire. &1.295.

1947 MERCURY. club coupé, radio,
chaufferette. Notre cadeau de
fin de semaine. À vous pour
seulement 8850,

CAMIONS, CAMIONS, CAMIONS
1951 G.M.C., 4 tonne, livraison lé-

gère. état de camion neuf. —
$1,068.

1949 CHEVROLET et Fargo, lvrai-
son légére, tous deux en par-
fait état; seulement $300
comptant. Paiements faciles.

35 AUTRES modèles plus vieux au
choix, de 1937 A 1941, cotés de
$165 à $300.

OUVERT jusquà 9 h. 30 le
Ur Vous sceommoder.

POUR une auto propre et fiable,
voyez-nous. Une vente de plus
veut dire un ami de plus pour

| nous.
17-300

soir, 
'

BUICK sedanette “Super”, en-

$49 par mois comprenant frais ,

DODGE 1849 SEDAN
COMME neuve, $1,250 ou échange-

rais pour camion à panneaux. —
L. Laflamme, 318 Hétu, Gatineau
MO 3-4607, 17-52

 

 

A vendre (divers)
(18)
 

 

AMEUBLEMENT complet d’appar-
tement; très bon état. Prix rai-
sonnebze. 327 Richelieu, Eastview,
App. 2, après 7 h. pm. 18-53

AMEUBLEMENT complet de mai-
son, y compris poêle, réfrigéra-

 

BUREAU, 2

andcher, vivoir, cuisine, bain,
tage;baicon, entrée privée, 2e

chauffé, Aussi
andes pièces, rez-de-

chaussée. $70. Entrée privée, voi-
sin théâtre Laurier, Hull. Tél:
PR 7-6037. 22-56

APPARTEMENT meublé, $25 par
semaine. 153 Laval, Eastview,
l'après-midi seulement. 22-52

APPARTEMENT 4 pièces, chambre
de bain, chauffé, éclairé; couple
qui travaille; pas d'enfant; belle
localité. $65. 54 Amherst, PR 7-
7635. 22-53

 

 

 

  

 

BAIGNOIRES, eviers et toilettes
neufs et usagés. 89 Clarence, Ot-
tawa. 18-300

BASSINETTE et chaise haute. 256
Maisonneuve. PR7 -9509. 18-52

BLOCS de ciment et de cendre;
tuiles et blocs de cheminées. —
Ideal Concrete Products, 6 Du-
mas, Hull PR 7-8686.

18-300

BOIS de construction, lambris un
uce, $35 le m.; 2 et 3 po., $45

e m.; morceaux de bois de 30 pi.
de $7 en montant, 121 Parkdale,
Bois de chauffage bon marché.

18-51

CARROSSE gris pâle, chromé, en
boa état. $25. — 14 Charlevoix,
Hull. 18-53

GROS CARROSSE bleu, bon état,
aubaine. Pointe-Gatineau. PR 7-
6869. 18-51

 

 

 

 

 

Courroies
SANS FIN

à batteuses
Toutes les largeurs et longueurs,

en caoutchouc.
Aussi un vaste assortiment de

COURROIES
DE TRANSMISSION
De caoutchoue ou cuir,

de 1 po. à 24 po. de largeur.

COURROIES EN V
POULIES EN V, Etc.

M. ZAGERMAN & CO. LTD.
100, chemin Bayview, Ottawa

Tél.: 8-5204 — 48-5205

18
 

CARPETTES chinoises. G. Johnson
Furniture Ltd, 111 Murray. Tél:
5-5147, 18-300
 

lier $1.95, réduit à 95c la verge
carrée; carpettes de congoléum,
légèrement endommagées, toutes
les grandeurs, à moitié prix. —
H. R. Paquin, 80 Eddy.

 

 

 

18-300

FILIERES en acier, grandeur de
lettres et format légal. Powis
Brothers. 2-9407. 18-300

CONSULTEZ-NOUS pour sable,
gravier, terre à remplissage et
creusage avec pelle mécanique.
Tél: PR 7-7534. 18-300

ECHANGEZ vos vieux meubles
pour des neufs. Vos vieux meu-
bles sont acceptés comme paie-
ment partiel sur des neufs chez
G. H. Johnson’s Furniture Ltd.,
111, rue Murray — 3 portes à
l'ouest de Dalhousie. Bas loyer,
bas prix. 5-5147. 18-300
 

LIT double en fer, avec ressorts.
67 McLaren, Buckingham-Est,

: Qué, 18-52

LIVRES de poche pour amateurs
de radio, en vente chez Irvine,
angle Rideau et Sussex.

18-300

MACHINERIES International Har-
vester, système à pression Beatty,
articles de plomberie, clôture
Prost, toiture. Modern Farm Sup-
ply, 23, rue Murray. Tél: Zan.

18-300

MACHINES à écrire “Underwood”
portatives et régulières à vendre,
louer ou réparer, toutes marques.
Eug. Roy, 197 Principale, Hull.
Tél: PR 17-3012. 18-300

MOBILIER de salle à manger, mo-
biller de chambre à coucher. —
3% Pinard, prés Cobourg, matin
et soir. 18-53

4STORES vénitiens, 42x82, bon
état, prix raisonnable. PR-8196

 

 

 

 

 

18-53

TABLES pliantes, 6 pi: planos;
comptoirs d'étalage, pupitres de
bureau, gros assortiment; tuyaux
fer noir, 2 po.; poéles à bois et
charbon; rangettes, caisse enre-
gistreuse, coffre-fort, etc, etc.
Visitez le plus grand magasin
d'échanges à Ottawa. Vous trou-
verez toujours ce qu'il vous faut.
C. H. Johnson's Furniture Ltd.,

 

1i1, rue Murray — 3 portes à
l'ouest dz Dalhousie. — 5-5147.

18-300

YORK BUTCHER & RESTAU-
RANT SUPPLY — Trancheurs-
hacheurs Globe, balances et
comptoirs  réfrigérés. Husman,
278 Dalhousie, 4-4517. 18-300

 

 

Stores venitiens
18A

STORES VENITIENSen Filexalum,
galons plastique ou coton, Esti-
mations et installation gratuites.
Nous réparons et nettoyons tou-

 

COUPONS de linoleum, prix régu-'

teur, tapis, ete: presque neuis. |LOGIS 2 pièces. 579 Notre-Dame,
Cause de départ. R 7-533, Gatineau Mills, MO 3-8047,

18-52 22-52

ARTICLES de ménage, presque |LOGIS 5 pièces, centre de Hull
neufs. PR 7-7455. se Pp 18.56 Possession immédiate. PR Tose.

 

LOGIS à louer, 3 pièces; posses-
sion ler avril. PR 7-6674.

 

22-52

LOGIS 7 pièces, Basse-Ville; gens
sobres; références. Case 96, Le
Droit. 22-51
 

LOGIS 4 plèces. S'adresser à 308
Principale, Gatineau Mills. 22-51

 

A louer (chambres)
(23)
 
 

toutes com-
personne

CHAMBRE meublée,
modités, site central;
sobre; références. PR 7-896

 

CHAMBRE pour demoiselle, près
rue Principale, Hull. PRT

33 Murray.
 

CHAMBRE à louer.
app. 2, Ottawa.

CHAMBRE-VIVOIR pour homme
seulement, près Recherches na-
tionales, 2-9048. 23-53

 

 

Médecins
(80)

 
 

 

Dr PIERRE BEGIN, 111, rue
Champlain, Hull. — Médecine
générale. Spécialité: Poumons
(Rayons-X) sur rendez-vous.
Tél: PR 7-9566.

Dr PHILIPPE BELANGER, "4,
rue Laurier-est. — Spécialité:
chirurgie. Consultations: 2
4h. et 7à8 h. pm. Tél:
4-0117.

Dr J. E. BELANGER, maladies
de coeur, pression de sang.
200 Metcalfe. Tél: 3-1353.

Dr HENRI BOURQUE, Edifice
Medico-Pental, 150 Metcalfe.
Tél: 6-2624, Spéclalité: Mala-
dies des enfants.

Dr A. R CORRIVEAU, spécia-
liste. Yeux, oreilles, nez, gor-
ge. 150 Metcalfe, Medico-Den-
tal Bldg. Tél: 5-4407,

Dr FRANCOIS COTE, spécia-
liste en chirurgie générale et
chirurgie des femmes, Consul-
tations sur rendez-vous, 232
Metcalfe. Tél: 5-1284.

 

 

 

 

 

Dr DE HAITRE, 161 Stewart.
Spécialités: chirurgie générale
et maladies des femmes, Ren-
dez-vous: 2-4, T-8. Téléphone
4-1244,

Dr E. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull. MEDECINE
GENERALE. Consultations: 2
à 4 h. et 7 à 8 h. p.m. et sur
rendez-vous. Tel: PR 7-3543.

Dr A. DROUIN, 318-319 édifice
Transportation, 48, rue Rideau
Spéciaiités: yeux, oreilles, nez,
gorge. Consultations: 2 à 5h.
et 7 à 81hpm. Tél: 3-9162,

Dr ROLAND GAGNE, LM.C.C.
Médecine Gastro - entérologie.
Consultations sur rendez-vous.
222 Daly. Tél: 4-1611.

Dr EUGENE GAULIN: Urologie,
Consultations 1 à 3 h. et 7 à
8h., les lundi et vendredi soirs
seulement. 545, ave King-Ed-
Wäsd. Tél: 4-2938.

Dr A. LACOURCIERE. Spécia-
lités: maladies des enfants et

 

 

 

allergie (asthme, fiévre des
foins, eczéma’. 142 Champlain,
Hull. PR 7-6433.
 

Dr BENOIT LAMBERT. Spé-
cialités: yeux, nez, gorge, oretl-
les, Bureau: 3 à 6. 8 à 9. Pour
rendez-vous appeler PR 7-7517
après 2 h. 192 Principaje, Edi-
fice Dr Perras, Hull.

Dr J. L. LAMY, chirurgien, —
Consultations sur rendez-vous,
de 2 à 4H. - 25 Rideau. Tél:
3-7028.

Dr J. ANTONIO 1.ECOURS, 538
King Edward. Tél: 4-1622. —
Spécialité: chirurgie. Consul-
tations sur rendez-vous.

Dr E. FERRAS, 102, rue Prin-
cipale, Hull. Tél: PR 7-5344.
Spéctalité: Rayons-X au bu-
reau privé. Diagnostic et trai-
tements. Consultations: 1 a 4
h. pm, et de 748 h. pm.

Dr ARTHUR POWERS, 135,rue
Gloucester. Médecine générale,
Spécialités: maladies et radio
graphie purmnonaires. — Pour
rendez-vous, téléphoner 3-8614

 

 

 
 

Dr HENRIRACINE, BA, LM, tes sortes de stores vénitiens. —
mierican Venitian Blind Co. |

A. Rondeau, représentant, 4, rue!
Saint-Etitnne, Hull. PR 7-5083. |

18A-300

 

 

A vendre (ou a éthanger)
(19)
 

 

CAMION Chevrolet 1946, 2 tonnes,|
à vendre ou échanger pour plus

tit ou automobile privée. |
R 17-83%. 19-54 °

= 

A louer (buréaux)
(21)
 

 

BUREAU, 2 grandes pièces, rez-de-
chaussée. $70; entrée privée, voi-
sin du théâtre Laurier, & Hull
PR 7-5037. 21-36

Déménagement international

SERVICE INTERNATIONAL de
messagsrmes. Spécialistes en dé-
ménagements transccéaniques et

 

 

 

 

interurbeins; aussi déménage-
ment local et ertre e. Fer-
“té le samedi. — W. Sparks &  Son. Tél: 8-030L.

OC. Médecine, maternité et
coeur, 10-12 am. sur rendez-
vous: ) à 3 pm. et 7 à 9 h.
M. 99, rue Montcalm, Hull
él: PR 17-6616.

Dr J. L. ROSSIGNOL, 178, ave
Laurier-est. Spécialités: -
rurgie osseuse, fractures. Con-
suliations sur rendez-vous, —
Tél: 4-0705.

er. Spécialité: maladies de
a peau. Counsuilations: 11 à
12 am, 2465 et 74 8 pm.
sur rendez-vous. Tél: 2-5537,

Dr DAMIEN SAINT-PIERRE,
495, rue Clarence, angie Char-
loite. Spécialités: Médecine.
Physiotherapie — sur rendez-
vous. Tél: 3-4i01. :

Dr R. E. VALIN, 165, ave Lau-
rier-est. Spécialité: chirurgie
exclusivement. Consultations:
1 à 39h. pm. et sur rerndez-
vous. Tél: 4-0237,

Dr HORACE VIAU, 467,rue Ri-
deau. Epécialité: maladies des

 

enfants exclusiveinent. Con-
suiiations: de 1 à 4 h. et sur
rendez-vous. Téi: 4-2240.      
           



 

 
 

 

 

 
 

 

A louer (chombres) Brûleurs à l’huile Pousiins In Memoriam
3) (33) (65) (73)

CHAMBRE pour jeune fille. — 27| BRULEURS à l'huile installés ou PUUSSINS CANADIENS BRUNET — Cher Omer, quel tris-Iberville, Hull, 3-3488. 23-53 nettoyés. Estimation gratuite, — APPROUVES te souvenir me rappelle ce 4
- ; Ouvrage garanti. SH 6-1600. PROVENANT de notre troupeau. mars 1952, de ton départ sansCHAMBRE pour Jeune fille ou jeu- 33-300] Races disponibles: New Hamp- retour. Jour inoubliable, malgréne homme. 4-1981, - -—- shire, Plymouth Rock Barrie, que le temps détruit tout, il n'a

CHAMBRE double et cuisine, li-
bres; ou une chambre. 35466

 

 

 

R. HENRI — Brüleurs &l'huile.
219 John, Eastview, 6-2773.

33-300
 

 

CHAMBRE à louer.
6-1579,

CHAMBRE meublée,
téléphone, pour jeune fille. 80
Bruyère. 23-55

CHAMBRE ouvellement décorée,
pour homme. 5-7602. 23-81

GRANDE chambre meublée, privi-
Jèges téléphone privé, eau chau-
de, prés Hôpital Général, fille
ou dame seulement, références.
3-5350. 23-54

GRANDE chambre meublée, 1234
Dalhousie, 65-6423. 23-52

GRANDE chambre pour 2 demot-
selles; mobilier de chambre com-
let, téléphone, eau chaude. 15
right, Hull. PR 7-5595. 23-56

GRANDE chambre propre, chaut-
fée, meublée, privileges. Pour
homme ou femme. PR 7-0083, 5

GRANDE chambre meublée, pour
hommes ou demoiselles. 30 Mar-
quette, Eastview, 23-53

PETITE chambre avec  cutsinette.
16 Leduc. PR 17-1159. 23-56

1 OU 2 GRANDES chambres mo-
dernes. 174 Sainte-Marie, Wright.
ville. -53

150 Florence.
23-52
 

eau chaude,

 

 

 

 

 

 

 

 

A louer (divers)
(24)
 
 

ROBES DE  MARIEES à louer,
ainsi que toilettes pour filles
d'honneur, bouquetières, etc.
Aussi tuxedos pour hommes. —
Salon Martin, 163 Bolton, Otta-
wa. — 5-5505. 24-300
 

Fourrures
(34)
 

 

L. CARDASH, tallleur en fourrure,
Bpécial: $35 et plus, pour remo-
deler votre manteau court de

Hybride New Hampshire et Rock
Barrée. Ecrivez pour notre cata-
logue. Couvoir privé Saint-Ray-
mond, 101 Saint-Raymond, Hull,
PQ Georges Piché, propriétaire.

65-31 mat

POUSSINS CANADIENS
APPROUVES

PROVENANT de notre troupeau
éprouvé au pullorum. Race pon-
deuse. Rocks barrés et Red Rock

 

 
 

 

 

 

fourrure. 358 Rideau. 4-1123. croisés.  E. A. McKillian, Moose
34-55) Creek, Ont. 65-300

Argent à prêter Monuments
(37) ] (59)

PRETS D'AFFAIRES J. P. LAURIN Ltée, manufactu-
inp

RAPIDE
Tout prèt protégé par

une assugancevie sans

frais additionnels

TRANS CANADA
CORP'N CREDIT LIMITED

Chambre 101 Edifice Plaza

45, rue Rideau, Ottawa

2-5738

No. 2

 

 

Personnel
(39)
 

 

M. DAVID BISHOP, herboriste du
Sunrise Herbal Dispensary, dési-
re annoncer à sa clientele qu'il
a son dispensaire chez Mme Fé-
lix Thériault, Brunetville, Ont,
entre la Jlère et la 2e Avenue-
sud, Brunetville. Si vous souffrez,
écrivez, dites le genre de mala-
die, votre âge et votre occupation
ou encore mieux, venez me voir.

39-lun., mer., sam. 16 mars

 

 

 
 

ROBES DE MARIEES et de sol-
réa à louer. Mantes de fourrure.
Tél: PR 7-7980. 24-300

A échanger
(25A:

Cartes d'affaires
(41)
 

 

 

 

ECHANGERAIS 200 acres de terre
à bois à 25 milles de Hull, pour
maison dans Hull, Pointe-Gati-
neau ou Gatineau Mills. Ecrire:
Case 105, Le Droit. 25A-53

 

 

Chambre et pension
(26)
 

 

CHAMBRE et pension pour hom-
mes ou femmes; site central. —
PR 7-4031. 26-51

CHAMBRE avec wension si désiréd;
près £slise; dame de préférence.
86-1952.

 

26-52 |VOYEZ les nouvelles machines à
 

CHAMBRE avec pension si désiré,
dans maison moderne. 8-011 51

 

Occasion d’affaires
(27)

ED WEINER, prêteur sur articles;

DACTYLOTYPES Underwood por-

riers de monuments de distinc-
tion. Visitez nos atellers: écrivez
ou téléphonez à nos frais. 103
George. 4-0417. 69-300

R. SAINT-MARTIN ET FILS
359 Maisonneuve, Hull. PR 7-5822
EN DONNAN1 votre commande
dés maintenant, vous économise-
rez a1 bas prix d'hiver,

69-300

 

 

 

Décès
(70)
 

 

BERGERON, Donalda, Agnès — A
sa demeure, Orléans, Ont, lundi,
le 2 mars 1953, est décédée Do-
naida Agnès Savage, épouse d’Al-
bert Bergeron, a I'Age de 63 ans.
Funérailles le jeudi 5 mars, à
8h. 30 am, de l'adresse ci-haut
mentionnée, 9h.pour service à
en l'église Saint-Joseph d'Or-
léans. Inhumation au cimetière
paroissial. 70-53
 

CHARRON, Pierre — Décédé subi-
tement à Montréal, le dimanche
ler mars 1953, Pierre Charron,
époux de Donalda Allarie, autre-
fois membre de la Police fédéra-
le, à l'âge de 68 ans. La dépouil-
le mortelle arrivera à Ottawa le
mardi midi, 3 mars, à 11 h 35
a.m., et reposera aux salons fu-
néraires Gauthier, 259 Saint-Pa-
trice. Avis des funérailles plus
tard, 70-51
 

aubaînes de tous genres en arti-
cles non réclamés. 5515 Williams.

41-300

 

Dactylotypes
(41A)
 

 

tatives et régulières, aubaines.
Machines reconstruitest Aussi
machines à additionner, Sun-

LACOSTE, Roger — Décédéle lun-
di Z mars 1953, à sa résidence,
226 Laval, Hull, Roger Lacoste,
fils de feu Emile Lacoste et de
Laurence Poulin, à l’âge de 19
ans et 2 mois. Il repose aux sa-
lons funéraires Gauthier, 101, rue
Notre-Dame, Hull. Funérailles le
jeudi 5 mars, à 7 h. 45 a.m., pour
service à l'église du Sacré-Coeur
de Hull à 8h. Inhumation au
cimetière Notre-Dame de Hoi2

 strand à vendre et à louer.
Underwood Limited, 222 Laurier-
ouest. 2-3531. 41A-300

  
 

écrire silencieuses Remington;
pièces exclusives, fonctionnement
sensationnel. $6.45 par mois. Un
taux spécial accordé aux étu-
diants pour machines louées, —
Remington Rand Ltd, 164 Lau-
rier-ouest, 2-4264. 41A-300

 

 

 

CONSULTEZ-NOUS si vous dési-
rez disposer de votre propriété.

Imprimeurs
(43)
 

 

L. Titley. Tél: 3-1547. 7-300

 

 

c Automobiles et accessoires
(29)
 

LO-MOR PRINTERS — Faire-part

MIRON, Hervé — Dans un hôpital
local, le samedi 28 février 1953,
est décédé à l'âge de 54 ans,
Hervé Miron, époux en premières
nomes d'Adrienne Deladuranté,
et en deuxièmes noces de Rosan-
na Paqucite. La dépouille mor-
telle est exposée aux salons fu-
néraires Beauchamp, 171 Saint-
Laurent. Départ du cortège fu-
nèbre a 7h, 15 am. le mardi 3
mars, pour l’église Sulnt-Ré-
dempteur où le service sera
chanté à 7 h, 30. Un libera sera
chanté en l'église Sainte-Trinité
de Rockland. Inhumation au ci-
metière de Rockland. 70-5i
 

de mariages, gaufrage, gravure,
impressions commerciales. Car-
tes de Noël. — 243, rue Albert.
Tél: 2-2335. 43-300

 

 BAKER BROS CO. LTD.
AUTOS ET CAMIONS USAGES

achetés pour mise en pièces. Par-
Peintres-decorateurs

(51)
 ties neuves et usagées d'autos,
 

batteries, pneus, accéssoires, etc.
2 magasins. 2-7393. 29-300

S & S AUTO PARTS
PARTIES neuves et usagées pour

autos et camions. Autos et ca-
mions achstés pour mise en pié-

 

ces, Réparations de radiateurs.
Vitres installées. 614, rue Wel-
lington. Tél: 8-0310. 29-300

C. TREMBLAY. Pour vos décora-

O'ROURKE. Susan — Décédée dans
un hôpital local, le 2 mars 1953,
Susan Mooney, épouse de feu
Michel O’Rourke, à l'âge de 77
ans, Funérailles le mercredi 4
mars, à 7 h. 30 a.m,, des salons
mortuaires Gauthier, 259 Saint-
Patrice, pour service à l’église
Sainte-Brigite à 7 h. 45. Inhuma-
tion au cimetière Notre-Dame
d'Ottawa. 70-51
 

tions et peintures à prix raison-
nable, signalez 2-5693.

51-300

 

 

Electriciens
(55)
 

 
 

REMORQUAGE: — ouvert jour et
nuit. Automobile Electric 101, rue

 

 

 

 

DOMPIERRE ELECTRIC — Entre-
preneur éiectricien. Réparations

 

 

_ Kent. 2-0892. 29-mar. jeu. électriquesde tous genres. 56,Tue
. Eddy, ull. PR 7-2347. — on

Transtert-camionnage Dompierre, propriétaire, résiden-
(30) ce, 5, rue Fontaine. PR 7-9826.

Ee 55-300
4

AUREL TRANSFERT. Prix rai- LEONARD ELECTRIC entrepre-
sonnable. camion lèger pour en- neur électricien, 51 Saint-Ray-
trepreneurs, déménagement. Tél: mond. Hull. Tél: PR 17-8574.
§-5222, 30-70 56-300

ENTREPOSAGE de meubles, em- MOTEURS électriques neufs ou
aquetage, envois, déménagement
ocal et longue distance. Jackson
Moving & Storage Ltd. — Tel:
PR 7-8944 30-300
 

 

Radios et accessoires
(31)

REPARATIONS DE RADIOS à do-
micile, par expert. C. Tremblay,
4-3840, 31-300

RADIOS, rasoirs électriques, ré a-

 

 

 

 

usagés, réparations de moteurs,
appareils électriques, filage .n-
dustriel ou domestique. C.C.B.
Electric Works, 378 Bank. Signa-

 

 

 

 

ler 2-5706. 55-300

Couvreurs
(62)

BARDEAUX d'asphalte, gondron;
réparations, imitation de brique.

 

 

 

 

 

rés. General Radio Sales, 271,| J. O. Gervals PR 7-8473.
rue Bank. 4-6292. 31-300 82-300

Combustible Reparations
(32) (63)

ABC. WOODYARD — Slabs de LE DEPARTEMENT de répara-
bois mou. $10 la corde. Gros| tions des machines & coudre Sin-
voyage, $3.50. PR 7-9972. ger garantiit l'ouvrage sur toutes

32-300 les machines a coudre. Véritables
 

ALARY, Manrice — Bots de chauf-
fage de Loutes sortes, PR 7-5722,

32-300

ALBERT MAURICE, PRT-7715 —
Slabs de bois mou et bois franc
sec. 32-54

ARVISAIS, WILFRID — Bois de
chauffage. 258 Malsonneuve,
Hull. PR 7-4887. 32-300

BOIS franc, sec ou vert, 4 pi. long
$16 la corde. Bois mou, 4 pi. long
$12 la corde. 5-1465. 32-300

CAMILLE LEVESQUE, 347. rue

 

 

 

SERVICE CONNOR directement

pièces Singer. Estimations gra-
tuites. 123 Sparks. 3-1129,

83-300

MAGASIN LE LESSIVEUSES
BEATTY

205, rue Rideau Tél: 3-6234
REPARATIONS de toutes marques
de lessiveuses et repasseuses. —
Aussi lessiveuscs, repasseuses, ra-
dios et puéles neufs et recondi-
tionnés. 83-300

REPARATIONS DE MACHINES
A LAVER

 

 

de ia manufacture. Prépuses ha-

 

bles, véritables pièces Connor;
Laramée. Slabs mous. $9.00 la! les machines J. H. Connor &
corde; coupes $11.00. Voyage,| Son Ltd. 119 Queen-ouest. Tel:
coupés, $3.50. PR 7-4652. 5-1826. Nous allons chercher et

32-75] livrons. 63-300

EDMOND LEVESQUE — Slabs de{ REPARATIONS DE MACHINES
bois mou sec, 89.00 la corde, en A COUDRE
longueur $11.00 coupé, su voyage
coupé $3.50. PR 7-7386. vas

32-300

LAMBERT — Slabs bien secs.
Voyages 3':, 6, 12. Bols franc,
sec, au voyage, $5 on plus. Tél:
PR 7-1143. 33-300

Matériaux de construction
135)

ATTENTION: Extra spécial: 2x4j
planes. neufs, 4e pi. À. Thibesuit
63 Saint-Florent. PR 7-91320. 5

35-¢

 

 

 

  SATISFACTION garantie. -- René

POEAGE, sablage et vernissage de

ST. BRIGID'S CLEANERS, prop.

 

Bertrand, 124, rue Saint-Jacques,
Hull. PR 7-2639. 63-200

Avisdivers
66)

JOANETTE FRERES

  

  

planchers. PR 7-9327 66-55
 

Thomas Bralé, ci-devant a 319
Baint-Patrice, est déménagé à
33 Marouette. Eastview, 53-7938.

60-65  
SAUVE, Alexandra — A Cassel-
man, Ont., le dimanche ler mars
1953, est décédée Alexandra La-
france, épouse d’Arthur Sauvé, à
lage de 68 ans. La dépouille
mortelle repose à sa demeure,
d’où aura lieu le départ du cor-
tège funèbre mercredi, le 4 mars,
pour l’église Sainte-Euphémie de
Casseiman où Je service sera cé-
lébré à 9h. Inhumation au ci-
metière paroissial. Direction mai-
son Brazeau et Quesnel, Cassel-
man. 70-51
 

TEEVENS, John — Décédé àsa
demeure, chemin Russell, Hurd-
man’s Bridge, le lundi 2 mars
1953, John Teevens, ux de
Marie Délia Monette, Tâge de
86 ans. Funérailles mercredi, le
4 mars, à 8 h, 30 a.m., des salons
mortuaires Gauthier, 259 Saint-
Patrice, Ottawa, pour service en
l'église Notre-Dame de la Pré-
sentation d'Overbrook, à 9h.
Inhumation au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa. 70-51

IBAULT, Alexina — A Lévis
a le sarfedi 28 février 1953,

est décédée Alexina Carrier,
épouse de Joseph Thibauit et me-
re de Willie ibault, traducteur
aux Débats, à l'âge de 72 ans.
La dépouille mortelle repose aux
salons funéraires Gilbert, Côte
du Passage, à Lévis. Funérailles
le mercredi 4 mars, en l’église
du Christ-Roi. Inhumation au
cimetière Mont-Marie, à Lévis.

 

 
 

 
 

70-51

Cartes mortuaires
(70A)

J. F. LAURIN Ltée, manufactu-
riers de monuments de distinc
tion, pour vous accommoder se
chargent de l'impression de car-
tes mortuaires. 103 George, tél:
4-0417. T0A-300

 

 

Remerciements
(74)

 

 

GOUDREAULT — La famille J.-D.
Goudreault désire remercier sin-
cèrement parents et amis qui lui
ont témoigné des marques de
sympaihle à l'occasion du décès
de Mme Goudreault, survenu le
samedi 21 février 1953, inhumée
le 24 février, soit par offrandes
de messes, tributs floraux, bou-
quets cpirituels, télégrammes, vi-
sites ou assistance aux funérail-
les. 74-51

VIAU — Les familles Urge! Viau,
Lorenzo Leblanc et Albert Ciou-
tler désirent remercier sincére-
ment parents et amis qui leur
ont témoigné des marques de
svmpathie à l'occasion du décès
de M. Noé Viau, survenu Je 26
teir.er 1953, soit par offrandes
de messes, tributs floraux, bou-
Sets spirituels, télégrammes, vi-
sites ou assistance aux funerail-
les. 74-50

pas effacé ton souvenir, car je
n'ai pas passé une journée sans
une pensee pour toi. La plaie
que ton départ n laissée dans
mon coeur ne se cicatrisera ja-
mais. Une messe anniversaire se-
ra chantée pour toi.

Ton épouse.
73-51

 

RICHARD — A la douce mémoire
de notre fille et soeur, Denise,
qui nous a quittés le ler mars
1946. Il y a délà sept ans que tu
nous a quittés, mais nous espé-
rons un jour te revoir aux cieux.
—Père, mère, frères et soeurs. 0

73-5

 

 

 

CANADA

Le ministère des Travaux publics re-
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à
trois heures de l'après-midi (heure nor-
male de l'Est;, le MERCREDI 1s MARS
1958, des soumissions cuchetées, adressées
au soussigné et portant sur l'enveloppe la
mention: ‘’Soumission pour SYSTEM®S
DE GICLEURS AUTOMATIQUES, DE
POSTE CENTRAL DE CONTROLE ET
D'AVERTISSEURS D'INCENDIE, DANS
L'ATELIER DE REPARATION ET D'EN-
TRETIEN ET SES ALLONGES, MINIS-
TERE DES TRAVAUX PIIBLICS, 85, RUE
GEORGE, OTTAWA (ONT.)".
On peut prendre coznaissance des plans

et du devis, et se procurer la formule de
soumission aux bureaux de l'architecte en
chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa (Ont), de l'architecte régional,
86 est, rue Adelaide, Toronto (Ont.), et
de l'architecte régional, 150, rue Saint-
Paul-ouest, Montréal (P.Q.).

, Un ne tienéra compte que des soumis-
sions préparées sur cette formule et en
conformité des cundtiions qui y sont
elipulées.
Un chèque fait à l'ordre du ministre

des Travaux publics et visé par une
banque à charte vansdienne, ou des obli-
gations au porteur, comme il est spécifié
à Ja formu!e de soumission et représentant
10 p. 100 du montant soumissionné, duivent
sccompagner chaque suumission.

Sur réception d'un dépôt au montant de
$15.00, sous forme d'un chèque de banque
visé, fait à l'ordre du ministre des Travaux
publics, le ministère fournira les bleus
et le devis de l'ouvrage par l'entremise de
Ju division de l'architecte en chef et du
bureau de l'architecte régional, 36 est,
rue Adelaide, Toronto (Ont.), et de l'archi-
tecte régional. 1650, rue Saint-Paul-ouest,
Montréal (P. Q.). Ce dépôt sera remis nu
déposant dès que lesdits bleus et devis
seront retournés au ministère, pourvu que
ce suit au plus tard un miois après la date
fixée pour la réception des soumissions.
Si les bleus et le devis ne sont bas remis
au ministère dans ce délai, le dépôt sera
confisqué.

ROBERT FORTIER,
Secrétaire intérimaire.

Ministère des ‘Travaux publics,
Ottawa, le 26 février 1953.

 

 

SOUMISSIONS

Des soumissions cachetées, adressées nu
SOUBAI@NÉ et portant sur l'enveloppe la
suscription: ‘’Soumission pour système
d'éclairage à l'aéroport de Killeloe'"” seront
reçues jusqu'à midi, le lundi 23 mars
1953, pour la construction d'un système
d'éclairage d'aéroport, y compris l'instal-
lation de feux de piste d'atterrissage de
moyenne intensité, à l'aéroport de Killaioe,
à Killaloe (Ontario).

Les plans, devis, conditions applicables
aux ouvriers employés, la formule de
contrat, la formule de soumission et l’enve-
loppe de retour peuvent être obtenus cn
s adressant à l'ingénieur rérronal des voles
aériennes, ministére des Transports,
260, rue Richmond-ouest, Toronts (Onta-
rio), cantre paiement d’un chèque accepté
de $10 fait au nom du Receveur général
du Cuneda. Ledit chèque seta reloürué au
soumissionnaire lorsqu’i: nura fait remise
des plans et devis en bon état. Les ren-
selgnements supplémentaires requis au sujet
de l'interprétation des plans et devis
peuvent être obtenus en s'adressant a
l'Ingénieur régional des voies aériennes
susmentionné,

Chaque soumission doit être accom-
pagnée d'un dépôt de garantie de
dix pour cent (10 p. 100) du montant de
la soumission, une telle garantie devant
être sous la forme d'un chèque visé sur
une banque canadienne h charte, fait à
l'ordre du Receveur général du Canada,
ou d'obligations du Gouvernement du Ca-
nada, au pair, ou d'obligations de la
Compagnie des chemins de fer Nationaux
du Canade ou de ses filla!es, garanties
sans condition par le Gouvernement du
Canada, au pair. Un tel dépôt de garantie
sera confisqué au cas où le soumission-
naire refuserait de signer un contrat aux
conditions établies dans sa soumission, s'il
en est requis, ou de compléter ledit
contrat & la antisfaction du ministère
Les chèques @er soumissionnaïres dont
l'offre n'aura pas été acceptée leur seront
renvoyés.

Il ne sera tenu compte d'aucune sou.
mission non accompagnée d'un dépôt de
garantie tel que décrit.
Le ministère ne s'engage à accepter ni

Ia plus basse ni aucune des soumissions
qui lui parviendront.

F. T. COLLINS,
Secrétaire.

Ministère des Transports,
Ottawa (Ontario), le 26 février 1953.

J

] M. À. MacNamara
prend sa retraite

(Presse canadienne,

M. Arthur MacNamara, sous-mi-
nistre du Travail, prendra sa re-
traite mercredi—jour de son 68e
anniversaire de naissance.
Le premier ministre Saint-Lau-

rent a annoncé par un communi-
qué que son successeur sera M.
Arthur H. Brown, 54 ans, sous-
ministre adjoint et président inté-
rimaire de ia Commission cana-
dienne des relations ouvrières.

M. MacNamara a tenu le poste
qu’il quitte pendant 10 ans et sa
nomination a été confirmée trois
fois de suite.

 
 

VILLE D'OTTAWA
DEPARTEMENT DE

L'INGENIEUR
CHARGEMENT RESTREINT

DES VEHICULES
Avis est par la présente donné que lechargement restreint dca véhicules est

maintenant en vigueur dans la ville
d'Ottawa.
Cet ordre selon le règlement 26-32,

dûment passé par le Conseil de la muni.
cipalité de la ville d'Ottawa, le 3 mars
1952, à pour effet d'ajouter aux sub.
sections 4, 5 et 6 de Ia section 36 du
Highways Traffic Act, R.8.0. 1930,
chapitre 167, applicable aux grandes routes
dans les limites de ladite ville.

N. R. OGILVIE,
GREFFIER DE LA VILLE,

Ottawa, le 2 mars 1953.

 

 

CANADA

Le ministère des Travaux publics recevra, au bureau du secrétaire, jusqu'àtrois heures de l'eprès-midi (heure nor-
male de l'Est), le MERCREDI 11 MARS
'953, des soumissions cachetées, adressées
&x soussigné et portant sur l'enveloppe la
mention: “Soumiesion pour appareil de
chauffage et de ventilation, porcherie prin-
cipale, ferme experrmentale centrale,
Ottawa (Ont).
On peut prendre connaissance des plans

et du devis, et se procurer le formule de
soumission aux bureaux de l'architecte en
chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa (Ont.i.

, On ne tiendra compte que des sunmis-
sions préparées aur cette formule et en
conformité des conditions qui y sont
stipulées.
Un chèque fait à l’ordre du ministre des

Travaux publics et visé par une banque
à charte canadienne, ou des obligations au
porteur, comme il est spécifié à la for-
mule de soumission et représentant
10 p. 1060 du montant soumissionné,
doivent accompagner chaque saumission.

REMARQUE.—Sur réception d'un
dépôt au montant de $15.00, scus forme
d'un chèque de banque visé, fait à l'ordre
du ministre des Travaux publics, le mi-
nistère fournira les bleus et le devis de
l'ouvrage par l'entremise de la division
de l'architecte en chef. Ce dépôt sera sem's
au déposant dès que lesdits bleus et devis
seront retournés au ministère, pourvu que
ce soit au plus tard un mois eprès ls date
fixée pour la réception des soumissions.
Si les biens et le devis ne sont Pas remis
au ministère dans ce délai, le dépôt seru
confisqué.

ROBERT FORTIER,
Secrétaire intérimaire,

Ministère des Travaux publics,
Ottawa, le 24 février 1953.

 

  

 

CANADA

Le ministère des Travaux publics re-
cevra, au bureau du secrétaire, jusqu'à
trois heures de l'aprés-midi (heure nor-
male de l'Est), le MERCREDI 18 MARS
1953, des soumissions cachetées, adressées
au suussigné et portant sur l'enveloppe la
mention : “Scumission pour CONS.
TRUCTION DE COUVERTURE, TOITURE,
PARE-NEIGE, GOUTTIERES, ETC,
EDIFICES “M"* ET “N", 532, RUE
BOOTH, OTTAWA (ONT.)".
On peut prendre connaissance des plans

et du devis, et se procurer la formuie de
soumission aux bureaux de l'architecte en
chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa (Ont).

On ne tiendra compte que des soumis-
sions préparées sur cette formuie et en
conformité des conditions qui y sont
stipulées.
Un chèque fait à l’ordre du ministre des

Travaux publics et visé par une banque
à charte canadienne, ou des obligations au
porteur, comme il est srécifié à la for.
mule de soumission et représentant
10 p. 100 du montant soumissionné,
doivent accompagner chaque scumission.

Sur réception d'un dépôt au montant
de $10.00, sous forme d'un
de banque visé, fait «à l'ordre
ministre des Travaux publics, le mi-
nistère fournire les bleus et le devis
de l'ouvrage par l'entremise de la division
de l'architecte en chef. Ce dépôt sera
remis au déposant dès que lesdits bleus
et devis seront retournés au ministère,

chèque
du

pourvu que ce soit au plus tard un mois
aprée In date fixée pour la réeeption des
soumissions. Ri lee bleus et le devis ne
sont pas remis ru ministère dans ce délai,
le dépôt sera confisqué.

ROBERT FORTIER.
Secrétaire intérimaire,

Ministère des Travaux publics, Ottawa, le 27 février 1953.
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LA NEUVIEME

Le problème du joueur qui doit réaliser un contrat de 3-S-A est
le plus souvent de s'assurer d'une neuvième gagnante. La stratégie
peut varier suivant la distribution et l'attaque de l'adversaire, mais
il n’est jamais prudent d'avoir une seule corde à son are.

Avant de prendre connaissance des jeux des joueurs en Esi-
Quest, quel serait votre plan d'action, si en Sud vous aviez à réaliser
un contrat de 3-S-A et que Quest entame du cinq de coeur? Contre
toute distribution le contrat est alors réalisable. Comment procéder?

Donneur: Sud
Tous vulnérables

Entame: — cinq de coeur.

tre toute distribution?

& 109-74
v 74
+  A-10-9-8-2
+ RD

N à V45A-8-2
.

; R-V-8-5-2 0 E v 1096

+ 63 + R-54

+ 8-54 + D-V4-3

S
& R-D3
v A-D3
+ D-V-7
& A-10-7-2

Sud Ouest Nord Est

1-S-À passe 2-5-A passe

3-S-À passe passe passe

Comment procédez afin d'assurer la réalisation du contrat con-

Si le roi de carreau se trouve chez Ouest, immédiatement Je dé-

clarant peut compter neuf gagnantes immédiates, soit deux trèfles,

cinq carreaux et deux coeurs. Mais le roi de carreau peut tout aussi

bien être Est, et en ce cas ie déclarant doit se protéger contre la

perte possible de trois levées de coeur. Si une levée de carreau doit

être cédée au roi chez Est, le compte se trouve réduit à huit gagnan-

tes immédiates. Il serait illogique de refuser de prendre la première

levée par la dame de coeur, car l'occasion d'obtenir une levée par

cette carte ne se représenterait peut-être plus. Le déclarant couvre

donc le neuf de coeur de sa dame, et afin de s'assurer une levée de

pique il s'attaque à cette couleur par le roi. Ouest refuse de prendre

le roi de pique afin de se conserver une rentrée, si les coeurs de-

viennent affranchis. Sur se contente de cette levée de pique et change

à la dame de carreau. Est refuse de prendre le premier carreau, mais

il doit couvrir !e valet de son roi. L'adversaire continue l'attaque à

coeur. Le déclarant prend le coeur de son as et les derniers carreaux

neuf levées requises.

carte se trouve chez Est.

du Mort, ainsi que les deux hauts honneurs de trèfle lui assurent les

Si à la deuxième levée, Ouest prend le roi de pique de son as et
retourne un coeur, le déclarant cédera cette levée et la défense ne
pourra obtenir qu’une seul: autre levée par le roi de carreau, si cette

Le déclarant perd son contrat si à la deuxième levée il s’attaque
immédiatement aux carreaux; Est prenant la main retourne un coeur,
ce qui permettra à Ouest d'affranchir la suite. Alors que trop tard le
déclarant cherchera à obtenir une neuvième gagnante à pique, Ouest
obtiendra la main par son as et passera ses coeurs affranchis.

Noël Duchesne

 
 

 

NEW-YORK (A.F.P.)—Un gros-
siste en produits laitiers de New-

{ York a proposé au secrélaire a
l'Agriculture de donner une livre
de beurre supplémentaire à tout
client qui en achèterait une li-
vre. Cette proposition, selon le
grossiste, devrait permettre au
gouvernement de se débarrasser
des 40 milions de kilos de beurre
actuellement achetés et entrepo-
sés par ses soins par suite de la
surproduction de ce produit aux
Etats-Unis.

x *%* x
HANOVRE (A.F.P.)—L’exposi-

tion internationale de l'industrie
de Hanovre a été inaugurée en
présence des représentants diplo-
matiques de neuf pays européens
et de dix nations d’outre-mer.

 

 

Le pont au-dessus de
la rivière Désert
est limité à 2 fonnes
MANIWAKI, Qué. (D.N.C.) —

Le département des travaux pu-
blics, par I'entremise d'un de ses
ingénieurs qui a fait l'inspection
récemment, a fait limiter la ca-
pacité du pont de la rivière Dé-
sert à, 8 tonnes pesant.

A une assemblée régulière du
conseil de ville de Maniwaki, à
l'hôtel de ville, la semaine dernie-
re, sous la présidence de son
honneur le maire Raoul I'Heureux,
il a été décidé que M. Lambert
Britt soit autorisé à préparer
deux affiches bilingues, qui de-
vront être placées à chaque ex-
trémité du pont, indiquant le poid
maximum de 8 tonnes.

L'on sait que des présentations
ont déjà été faites au Ministère
des travaux publics à Québec,
concernant la reconstructisn qui
s'impose a ce pont reliant ies mu-
nicipalités de Maniwaki et d'E-
gan; par une nombreuse et re-
présentative délégation de Mani.
waki à l'assemblée de l’Union des
Chambres de Commerce de l'ouest
de la province de Québec, à
l'Hôtel du gouvernement.

Au cours de ces mêmes assi-
ses, il a été décidé que la se-
crétaire Mme Palma Joanis soit
autorisée à préparer les circu-
laires pour être distribuées aux
camionneurs, les avertissant d'é-
tre prudents et de passer sur le
pont de la rivière Désert une seu-
le charge & la fois, vu que la
capacité maximum du pont dé.
terminé par un ingénieur du dé-
partement des travaux publics,
n'est que de 8 tonnes.
Une résolution portant le numé-

ro 14 du livre des procès ver-
baux. concernant les rues de Ma-
niwaki stipule que Je conseil de
cette corporation a fait préparer
en 1952, par un ingénieur pro-
fessionnel des nlans et des esti-
més pour le pavage en béton bi-
tumeux, de certaines rues de no-
tre ville, soit une longueur de 4.5
milles. Ces estimés se chiffrent
à un montant approximatif de
$225000. La même résolution
souligne que la corporation dési-
te procéder à la construction de
ses rues, et qu'elle ne peut à
elle seule défraver le coût total
de ce | ojet. 

Le tour du monde en 1 minute
Les pavillons de l’exposition abri-

tent les stands de 1,600 entrepri-
ses, dont 235 étrangères. Parmi
celles-ci, on compte 62 firmes ita-
liennes, 28 japonaises, 24 néer-
landaises, 22 françaises, 16 grec-
ques, 9 mexicaines, 9 canadien-
nes, 5 suisses, etc...

+ + *
ROME (AF.P.)— “Le général

Umberto Nobile a quitté le parti
communiste”, titre sur plusieurs
colonnes le “Giornale d’Italia”.
Cet organe souligne que le géné-
ral a fait ces jours-ci une confé-
rence au Collège “Angélique” des
Dominicains ce qui, dit-il, semble-
rait indiquer qu’il à rompu avec
le parti communiste. Le journal
rappelle qu'après les accusations
formulées contre lui à la suite de
la catastrophe du dirigeable “Ita-
lia”. en 1928, au cours d'une ex-
péditions au pôle nord, le général
avait démissionné et s'était rendu
en U.R.S.S., où il avait travaillé
pour le compte du gouvernement
soviétique. Rentré en Italie en
1945, il avait été élu député à la
Constituante sur une liste com-
muniste. ’

+ x +
NAPLES (A.F.P.)—M. Alcide

de Gasperi a présidé à Naples
l'ina"guration d’une nouvelle cen-
trale électrique d'une puissance
de 90,000 kwh. L'ambassadeur
des Etats-Unis, M. Ellsworth Bun-
ker et plusieurs membres du gou-
vernement assistaient à la céré-
monie au cours de laquelle Je
président du Conseil et I'ambas-
sadeur des Etats-Unis ont fait
ressortir dans les discours qu'ils
ont prononcés, l'importance de la
production d'énergie électrique
pour la mise en valeur économi-

 

 

lque et industrielle du Midi de
; l'Italie.

reux, maire de Maniwaki et M.

| 
Théophile Houlè, conseiller ont
été nommés délégués officiels
de ia municipalité auprès de l’Ho-
norable Ministre de la Voirie, en-
fin de connaître dans qu'elle me
sure le département de la Voirie
pourra aider notre conseil à réa-
liser le projet urgent du pavage
des rues.
Des copies de cette importante

résolution ont été transmises à
l'Honorable ministre de la Voirie,
ainsi qu'à M. Gérard Desjardins
M.A.L., sollicitant sa bienveillante
ccopération.

Outre le maire M. Raoul l'Heu-
reux, on remarquait à cette as-
semblée la présence de: MM. les
conseillers, J. M. Joanis, Raymond
Britt, Normand Brazeau. Ray-
mond Pelletier, et R.-V. Bratton.
La taxe générale de la commis-

sion scolaire de Maniwaki a été
établie au taux de $1.25 du cent
dollar de l'évaluation. Cette taxe
est imposée sur tous les biens
fonds imposables de la munici-
palité de Maniwaki, suivant le
rôle de l'évaluation en vigueur:
afin de défrayer les dépenses fis-
cales de 1952-1953,

Cette résolution imposant la
taxe a été adoptée à une assem-
blée régulière de la commission
scolaire de Maniwaki, tenue à
l'Hôtel de ville récemment, sous
la présence du Dr A. Besner as
sisté des commissaires: Augustin
Hubert. W.P, Mc Connery, Raoul

C'est alors que M. R+m1] j'Hen- l'Heureux et Gilles Ledoux. 

Funérailles
M. W.-J. Gauthier

Les funérailles de M. Willlam
John Gauthier, époux de Marie-
Louise Mathieu, décédé à sa de-
meure, 174, rue Botelier, le ven-
dredi 27 février, à la suite d'une
longue maladie, ont eu lieu hier
matin, a 6h. 45, en la basilique
Notre-Dame.

M. l'abbé Leonard Rochon fit
la levée du corps et chanta le ser-
vice, assisté de MM. les abbés Ed-
gar Fleury et Marcel Gauthier,
agissant respectivement comme
diacre et sous-diacre.

“ Né le 16 avril 1887, à Ottawa,
le défunt était le fils de William
Gauthier et de Margaret McDo-
nald, tous deux décédés.

M. Gauthier était à l'emploi de
la compagnie de papier Florence,
depuis 40 ans.

Paroissien de la basilique No-
tre-Dame. il était membre de la
Ligue du Sacré-Coeur et de l'U-
nion Saint-Joseph.
En 1810, il épousait à Ottawa,

Marie-Louise Mathieu, qui lui
survit,

Outre son épouse, le défunt
laisse dans le deuil, deux fils:
William John et Lucien Gauthier,
d'Ottawa; cinq filles: Mme Ar-
mand Rochon (Colombe), Mme
Wilfrid Amyot (Irène) et Mme
Charles Mitchell (Clara), toutes
d'Ottawa, ainsi que Mme William
Lee (Violette), et Mme Conrad
Ranger (Rita), toutes deux de
Hull, ainsi qu’une soeur, Mme
Elirabeth Demers, d'Ottawa.

Les funérailles êtaient sous la
direction de la maison funéraire
Gauthier, 259, rue Saint-Patrice.

————

LA HAYE (A.¥.P.)—La com.
pagnie rovale néerlandaise de na-
vigation K. L. M. a décidé d'’in-
troduire une classe touriste sur
sa ligne Amsterdam - Montréal-
Montery - Mexico et retour, Ce
service sera assuré provisoirement
avec de nouveaux appareils “D:C.-
8”. Le tarif classé “touriste”,
sera de 20 à 30 pour 100 inférieur
au tarif normal.

TARIF DES
ANNONCES
CLASSEES

 
 

COMPTANT
Mots Insertions

1 3 6
1410 35 83 1.50

11 39 91 1.45
12 42 99 1.80
13 46 1.07 1.95
14 49 1.16 10
15 .53 1.24 2.25
16 56 1.32 2.40
17 .60 1.40 2.55
18 63 1.49 2.70
19 67 1.57 285
20 70 1.65 3.00

Pour calculer le nombre de
mots dans une annonce,
comptez les groupes de cinq
chiffres au moins, chaque ini-
tiale, les abréviations, les si-
gnes 8, ¢, %, etc, comme des
mots entiers. et l'adresse ou
casier du DROIT comme 8
mots.

Pas de commandes “jusqu'à
nouvel ordre”. Les prix ci
dessus sont pour des inser-
tions consécutives. Dans les
cas contraires, considérez cha-
que insertion comm? une
annonce nouvelle.

DEBIT
Les annonces débitées sont su-

jettes à un suppiément de 15 sous
si non payées dans les 9 jours de
la première insertion.

NOMENTACLURES
Lex nomenclatures dans les

compies rendus de funérailles
sont sujettes au tarif de un cent
du mot, lez initiales et les abré-
viations comptées comme des
mots entiers. Naissances, fiar-
çailles, mariages, décès, remertie-
ments, messes anniversaires.
Premiére insertion ........ $1.29
Insertions subséquentes 1.00
In memoriam 50 mots … 1.28
Le mot additionnel ......... 03
Annonces légales, fédérales, pro-

vinciales, municipales ou autres :
Caractère 6 points, la ligne $020
Caractère 8 points, la ligne $0.15
Classées en caractère étalage,

minimum 20 lignes.
Cccasionnelle,

Ja ligne agathe .......ree $0.18
3 insertions consécutives $0.08
6 insertions consécutives $0.01
Titre spécial hors liste … $0.20
Pour faire suivre réponses

au casier $0.10
L'annonceur est prié de spéci-

fier la rubrique désirée.
Le Droit se réserve le privilège

de refuser sans avis toute annon-
ce contraire à son programme ou
sujette à libelle ;
Les personnes qui commandent

des annonces de naissance, dé
fiançailles, de mariage ou toute
annonce controversable doivent
s'identifier et cndosser toute res
ponsabilité par leur signature.
Les erreurs seront prompternent

rectifiées. On doit cependant les
signaler nvant la seconde inser-
tion. Autrement nous ne saurions
acccrder de remise ni une nou
velle insertion gratuite. Au cas
d'erreur ou d'omission notre res
ponsabilité ne peut excéder le
montant déboursé pour l'annonce.

HEURES DE FERMETURE
POUR LES

ANNONCES CLASSEEs
Edition du jour — 37,30 am. .-

tous les jours excepté le samedi
9 heures a.m.

TELEPHONE

3-4061
entre 5 h. et 8 h. p.m.

appelez 3-4066 
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Les bestiaux | Le dollar
© — ee.

MONTREAL (P.C.$—Les tran.| MONTREAL — (P.C.) —Le
sactions étaient lentes ce malin {dollar américain a débuté aujour-
aux marchés des bestiaux de!d’hui avec un escompte de 1% p.

 

   

 

    

  

 

Marché de Toronto
Pommes

 

Montréal et les bovins étaient peu!100 par rapport à la devise cana-
nombreux. Un lot de bouvillons dienne, soit un gain de 1/32 de
de choix reporté non vendu hier,cent. Il vaut donc $0.988%. La li-
rapportait $24. Quelques bonnes! vre sterling se cotait à $2.77 5,16,
vavhes valaient de $15 à $16, quel- un gain de 1/16.
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LONDRE Reut — Les va-!Pañhaznd il Co. ati i à io [pv i > > ay ; leurs à eut wi ; q és Va panhandle oil Lo, flallonnaire à Ontario. Spv, le minot 3.50 à 4.00 ques-unes de qualité moyenne deentes Sack wis Bas (1861 1000 © Neon B 3.60 3.80 8.00 & de Lout repos étaient en ve- 7%: 2, actions, et Canada Dry Melntosh, 6 pintes ..... 0.75 à 0.80 i est a meul rema.m 100 Com Al 2.75 2.36 2.58 dett j ‘hui à ç 3 1 ; 1. . , : $14 à $14.50, ce qui est à permm. = - 2 7 7 ette aujourd’hui a la Bourse de'a 13!3, un gain de !s: 3,000 ac- L inot 4.00 à 4.2 ; : 1 noTAM PLU tz iy 184 BT Com Pen Laer Ts Tail (Londres tions Cae TEes 50 à 3.00 dE : près stable comparé aux prix| \pw.yORK (P.C.) Le- 252 257 ph 100 David A . 41 41 “ ; “ HS. race C we 2.50 à 34 ‘hie : ; TE Ie
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L'éducation, ce fui
l'affaire du passe
Un peuple est plus admirable au-

jourd’hui dans sa survivance en
raison même de la fermeté des
forces qui se déployèrent contre
lui pour le faire disparaitre, Lais-
sons de côté les Basques, les Bre-
tons et les Normands qui s'aven-
turèrent sur l'Atlantique jusqu’aux
bancs de Terre-Neuve pour y fairc
la pêche.
En une première étape, suivons

sur les bords du Saint-Laurent Jac-
ques Cartier qui, en son second
voyage, a la hardiesse de venir
planter sa tente au milieu des sau-
vages, Roberval, de Chauvin, de
Chaste, et surtout ['énergique
Champlain qui explore même une
partie des grands lacs. Dans une
deuxième étape, pénétrons dans
l'intérieur du pays. Jolliet et le
Père Marquette explorent le Mis-
sissipi et arborent la croix sur ses
bords; Cavelier de la Salle, de la
Vérendrye, noms dignes de mé-
moire. En un mot, disons que le
front de tous les fleuves, des rivié-
res et des lacs connus porte un
nom digne de figurer dans les fas-
tes de notre histoire nationale.
« La France, dont le peuple est
éminemment agricole, trouva que
le meilleur moyen d’attacher le
colon au sol canadier était la cultu-
re des terres. L'honneur des pre-

miers défrichements revient à
quelques particuliers: Louis-Hé-
bert-Giffard, l'abbé Le Sueur. L'ac-
tivité incessante de l’Intendant Ta-
lon se porta avant tout sur la co-
lonisation et l’agriculture. Vers la
fin du dix-septième siècle, les
bords du Saint-Laurent, presque
tous en culture, ressemblaient vral-
ment à un tapis rayé de diverses
couleurs.

- La grande pensée de la France,
en fondant une colonie eu Canada,
était “surtout de répandre la lu-
mière de l'Evangile au milieu des
peuplades indigènes de ces loin-
taines contrées. Les Récollets sont
d'abord chargés de ce ministère,
et à leur demande, les Jésuites
viennent leur aider dans ce labo-
rieux et glorieux apostolat. Le zèle
de ces ouvriers du christianisme
est infatigable. Plusieurs portent
leur dévouement jusqu'à l’héroïs-
me du martyre et font ainsi par
leur sang germer sur notre sol une
semence de chrétiens. On trouve
des religieuses aux coeurs nobles
qui viennent travailler, les unes
à l'éducation des jeunes indien-!
nes et les autres au secours des ;
malades. Parmi les héroïnes de la
charité, mentionnons la vénérable
Marie de l'Incarnation que Bos-
suet a nommée la Thérèse de l'A-
mérique. À cette perle du cloître,
rattachons glorieusement les noms
vénérables de Marguerite Bour-
geois. de Jeanne Mance et de Mar-
Ruerite d'YouviKe.

Le Canada à la veille de triom-
pher des obstacles qu'il avait eus à
surmonter vit une dernière tempéê-
te se déchainer pour l'empêcher de
cueillir les fruits du succès. Lors-
que le coup de clairon anglais son-
na pour la prise de Québec, 20,000
hommes de troupes françaises se
trouvèrent en face de 60,000 en-
nemis. Résultat: le Canada est cédé
à l’Angleterre. Montcalm qui mou-
rut héroïquement sur les plaines
d Abraham, n'emporta pas avec
lui, comme il l’avait prédit, la co-
lonie dans le tombeau,
La domination anglaise va nous

présenter de nouvelles luttes qu'on
verra se dérouler non pas sur les
champs de bataille, mais sous la
coupole des parlements. Les Cana-
diens français cédés à l'Angleterre
par le traité de Montréal (1760)
auront à défendre le patrimoine
sacré de leur religion, de leur lan-
gue et de leurs droits. Les orages
n'auront d'accalmies que pour re-
prendre ensuite avec plus de vio-
lence. Il est difficile de détruire
un peuple qui veut vivre! Notre
passé est le gage de l'avenir. Cana-
diens français, soyons fiers de no-
tré race!

Denise Charette, sec,
école Routhier

our rire
—
BLUFF

Un Yankee se vantait d'avoir été
au pôle Nord en ballon.
—Et remarquez, crut-il bon d'a-

Jouter que jamais mensonge n'est
sorti de mes lèvres.

Pardil lui dit le Français qui
l'écoutait. vous ne parlez que du
nez.

* + *
JARDINIER PHILOSOPHE

—Voila un gros nuage, je crois
qu'il va crever.
Le jardinier d'un air senten-

cieux: ;
—Hélas! madame, nous sommes

tous mortels.
+ + *
SNOBISME

—Tu as mal à la gorge” c'est
un mal de pauvres gens, cela!
—Selon toi. les riches n'ont ja;

mais de maux de gorge?
—Non: les médecins

qu'ils ont une laryngite.
++ +

PERPLEXITE
Le maître. Jeannot, pour

quoi ne vous peignez-vous les
cheveux?

Jeannot. — Parce que je n'ai
pas de peigne.

Le maitre. — Pourquoi ne de-
mandez-vous pas à vos parents de
vous en acheter un.

Jeannot. Parce qu'alors
faudrait que je me peigne.

* =
LE PERE ET LE FILS

Te père — Estu content de
voir que tu es plus grand que
moi?

Le fils — Ah! oui papa. car c'est
vous maintenant qui allez user mes
vieilles culottes

* % *

MIEUX QUE CEL A
—Monsieur, vous saurez que le

soleil ne se couche jamais sur
l’Empire britannique.

—Je vous plains sincèrement.
Par ici. nous avons de si beaux
eouchers de soleil.

disent

il

“O notre his-|
toire, écrin de perles ignorées!”|,

 

Directeur: ONCLE JEA

À la sect. Sainte-Thérèse del'Enfani-Jésus, Calédonia Sec. Ste-T.-de-l'E.-Jésus
Voulez-vous me permettre deux, petites remarques: ne

pas écrire sur les deux côtés d'un feuillet et ajouter au
programme les réponses de l’Oncle Jean. — Depuis septembre,

- J'ai répété cette demande plus de six fois, dans une suite de
petits conseils que j'avais rédigés pour être lus en séance

de section.
Dix-sept numéros au programme, mais dix-sept numéros

fort courts et fort variés, font une séance courte et intéres-
sante. Vous avez pleinement réussi sur ce point et je vous
accorde cent sur cent. Et je
devoirs, si je le pouvais

Et deux congés, pour vo

vous donnerais un congé de

us montrer comme j'apprécie
vos édifiants sentiments de piété. Mais puisque vous êtes
si bien disposés, dites-moi si vous avez fait La Semaine du
sénateur Lacasse, et si vous avez offert quelques prières
pour le repos de I'ime du grand patriote Aurélien Bélanger.

Hâtez-vous de me répondre.
Oncle JEAN

 

0 Notre-Dame des Ecoles

 

Air: GRAVIER No 163

Refrain

Vierge sainte, à la lumière,

Neus voulons sous ta bannière,

Le coeur épris de ta beauté,

De ta grandeur, de ta bonté,

Recueillir tes douces paroles

0 Notre-Dame des Ecoles.
—_1 =

Près de ton coeur, ta fanuile pleuse

Se réunit pour chanter tes bienfaits

Four son bonheur, 6 Vierge. radieuse.

Que ton amour ne se lasse jamais.

_ 2

Des dons du ciel, noble dispensatrice

Trèsor de grâce, océan de vertus

Astre brillant, douce illuminatrice

Sur nos chemins, brille de plus en plus.

 

  

A M. P... de Verner ef X... de Hawkesbury
Malgré toute ma bonne volonté, il m'a été impossible

de vous rendre le service que vous attendiez.

A MP, je dis que sur réception de sa lettre, je partais
pour un voyage de quatre jours, qui ont dû être suivis de

deux jours de repos. La grippe!

Quant a X. de Hawkesbury, je regrette qu'elle n’ait pas

signé Ya lettre. Pourquoi se cacher toujours? D'autre part,
les renseignements qu'elle m'a demandé auraient exigé au
moins trois ou quatre heures de travail. Les journalistes, ma

petite amie, sont des hommes très occupés, et chaque jour

leur apporte une besogne importante, considérable, et tou-

jours pressée. C'est vous dire que je n’aurais jamais pu

trouver le temps de faire les recherches nécessaires. Mes
excuses et mes regrets.

Oncle JEAN

 

“Laissez venir à moi tous ces

Laissez venir à moi les petits enfants
enfants candides”

Disait le Maitre un jour, “j'aime leurs cheveux blonds.”

Laissez me regarder leurs prunelles limpides,

Laissez mes mains de Dieu reposer sur leurs fronts . , .

Seigneur, votre désir a traversé les âges

Et comme un trait de flamme est venu jusqu’à nous;

C'est le plus gracieux de tous vos héritages

Et nous l'avons reçu, bon Maître, à deux genoux . .

Ouvrir ces veux d'enfants à vos yeux de lumière,

Blesser ces jeunes coeurs de

Vers vous, tendre ces bras po
vos attraits divins,

ur la sainte prière

Et pour vous adorer, leur joindre les deux mains . . .

 
 

Magnifique exemple de Fierté
Voici ce que rapporte un journal des Etats-Unis:
Durant un programme radiophonique, le jour d’Action

de grâces, on posait la question suivante aux étudiants qui
passaient en interview: “Pour

reconnaissance au bon Dieu?”

qu’il m’a donné de bons parents...

quelle raison devez-vous de la

La plupart répondaient parce

de bons amis... la
santé ... l'aisance ... Une jeune étudiante de septième année,
mademoiselle Eleanor Stephenson, s’approcha du microphone
et d’une voix forte s’écria: “Je suis reconnaissante parce que
j'appartiens à la religion catholique”.

—C'est vraiment admirable, n’est-ce pas? Mais comme
j'aimerais apprendre qu’un petit Canadien français donnerait
de lui-même une réponse aussi belle?

Oncle JEAN
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HORIZONTALEMENT
1— Douleur aiguë des intestins.
2—Pronom personnel — Rubans

d'acier.
3 — Bnléve — Ancienne note — Tout

animal autre que l'homme.
4 —Coups de

agratre

bumain.
s — Conjugsison —

baguettes — Mesure
Partie dure du corps

Fille d'Inachos.
 

Solution du problème d'hier
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(TT 1.
6 — Pièce de bois qu'on place en tra-

vers dans les tranchées pour em-
pêcher les terres de s'ébouler (pi.).

T— Qui est À moi — Personne sotte —
Partie dure du corps humain.

8— Epoque -- Article espagnol — Con-
Jugatsnn

fo Negation -~ Coléres — Particule
sffirmative.

IN-— Nom familier des tirailleurs nigé-
riens — Tessor.

1] — Couler en maniére de ruisseau,
VERTICALEMENT

1 — Excessivement.
2— Se met en tête d’une remarque

écrite --- Personne qui tire une
arme à feu.

3--Bniéve la vie — Borne, Ilstére —
Petit ruisseau,

4—En les — Prépotition — En cet
endrnit,

3 — Biscns d'Eurnpe — Nom grec du
dieu de l'Amour.

3— Petite artère.
4 — Article simpie — Mesure {tinéraire

chinoise — Abréviation de sainte.
8—Plute soudaiue. de peu de durée

et souvent accompagnée de neige.
de grêle — Article espagnol.

& — Terres entourées d'eau — Ancien
Instrument de musique à cordes
pincées, Jigisjulririijolulrisi

 

16 — Point cardinal — Pille de Cadmus.
11 — De l'écome.  

__-

Calédunia Springs Ontario.
Le 23 février 1953

Cher Oncle Jean,
Palpitants d’ardeur pour le ca-

rême 53 qui commerce nous ve-
nons solliciter des encouragements
à nos élans. Avant de commencer
cette période de nitence nous
avons fêté te mardi gras en réa-
lisant un intéressant programme

de séance juvévile que nous vous
faisons parvenir,

1, Prière d'ouverture.
2. Serment d'honneur.
3. Chant de Notre-Dame du Ca-

nada.
4. Lecture du dernier rapport

par la secrétaire.
5. Chant par Suzanne, Jeanne-

d’Arc et Yolande ‘“Berceuse”.
6. Récitation par Gisèle Des-

chênes “L'’aspirateur”.
7, Histoire par Colette Des-

chênes.
8. Lecture par Yvon Campbell

“Sur un crucifix”.
9. Lecture par Jcan-Guy Bar-

rette “Gloire au Christ”.
10, Un conte par la maîtresse.

11. Chant par la 4e et 5e année,
“Le petit mousse’.

12. Récitation par Fernand Vil-
leneuve, “Les deux brochets”.

13. Chant par les garçons.
14. Question d'histoire naturelle

par “Yvan Deschénes”.
15. Question d'histoire du Ca-

nada par “Suzanne Leduc’,
16. Chansun par Jean-Guy Bar-

rette, “Veillée rustique”.
17. Chant par Colombe, Gisèle et

Colette, “Jai tant dansé”.
18. Le Petit cordonnier par Ro-

ger et Gilles (chant).
Et pour finir nous avons chanté

A la volette.
Propositions.

1. Proposé d'offrir une heure de
complet silence par jour pour les
païens.
Appuyé par toute la classe.
2. Proposé que chaque élève

prenne une pénitence tous les
jours du caréme.
Appuyé a l’ensemble.
Nous vous saluons alors oncle

Jean et demeurons vos aimants
neveux.

Yvonne Deschènes, sec.

Pensées
Habituez-vous à aimer en tout

la pure volonté de Dieu. Pour
cela, ayez une confiance totale en
son amour.

Chanoine A. Baud’huin
+* x

Que les anges vous gardent et
portent à Dieu, comme un Lcu-
quet de fleurs, vos vertus et vos
sacrifices.

Mgr Gay-
x x +
PENSÉES

Trois grâces dans le crucifix:
mes péchés, les grâces que Jésus
m'a faites, ses vertus; c’est-à-dire
Jésus-Christ: ma Victime, mon
Sauveur, mon Modèle.

Père Olivaint, S.J.
x* *

—Jésus grandit et immortalise
tout ce qu'il touche: ses moindres
actes sont une parole vivante que
les siècles gardent et répercutent.

Père Didon, O.P.
* +% +=
PENSEES

—La culture intellectuelle, la
lecture des meilleurs livres, la
fréquentation des hommes ins-
fruits, tout cela est peu de chose
auprés de la lumiére que le Saint-
Esprit fait briller dans l’âme pure,

Frère Exupérien, E.C.

Bonne fete
MARDI LE 3 MARS 1953

Boudreau, Simonne, 7 ans, Eau-Claire.
Bélisle, Jean-Yves, 6 ans, Boileau.
Bisson, Marie-Paule, 7 ans, Boileau,
Cary, Maurice, 15 ans, Mattawa,
Champagne, Hervé-Vincent, 3 ans, Buek.
Denis, Clément, 2 ans, Cornwall,
Groulx, James, 15 ans, Windsor.
Huneault, Jean-Paul, 4 ans, Cumberland.
Labutte, Algé, 15 ans, Windsor.
Laframboise, Albert, 7 ans, Orléans.
Lafrenière, François, 8 ans, Gracefleld.
Langlois, Claire, 15 ana, Stafford.
Laurin, Thérèse, 14 ans, Ottawa,
Leury, Pauline, 5 ans, Cyrville.
Quimet, Georgette, (5 ans, Lachute.
Plante, Myrielle, 15 ans. Rockland.
Patry, Louis, 9 ans, Maniwaki,
Rainville, Gisele, 15 ans, Ramore.
Maint-Jean, Jeannette, 10 ans, Alfred.
Saint-Jules, Francis, 15 ans, S. 8.-Marie.

+ +
MERCREDI LE 4 MARS 1953

Allerd, René, 4 ans, Hull.
Bergeron, Jocelyne, 9 ans, Rockland.
Braconnier, May, 14 ans, Saint-Charles,
Carriere, Nicole, 8 ans, Embrun.
Desjardins, Berthe, 15 ans, Boileau.
Kirklam, Lillian, 13 ans, Ramore.
Labelle, Claire, 15 ans, Saint-Onge.
Lamarche, Benoit, 9 ans, Vandreoil.
Lanteigne, Jacqueline, 14 ans, Blue Water.
Lemieux, Léo, 15 ana, Alexandria.
Tévenque, Jacques, 12 ans, Rockland.
Lortie, Jeannette. 15 ans, Bourget.
Moreau, Luclen, 8 ans, Gatinean.
Majeau, Henri, 7 ans, Joliette.
Milinkovitch,. Mike, 15 ans, Chelmsford.
Roy, Jacques, 10 ans, Hull,

X #% +
JEUDI LE 5 MARS 1953

Albert, Louise, 4 sans. Ottawa.
Belle-Isle, Louise, 18 ans, Hawkesbury.
Chaloux, Jean-Marc, 14 ans, Clarence,
Chartrand, Ronald, ii aiie. Curran,
Dagenals, Daniel, 11 ans, Windsor.
Desjacding, Jacques, 3 unt Thurso,
Labrosse, Rachelle, 14 ans, Mattawa.
Lavigne, Robert, § ans, Ottawa.
Lalande, Sandra, 4 ans, Hawkesbury.
Leroux, Auguste, 13 ans, Plantagenet.
Miron, Héléne, 11 ans. Sudbury.
Parinée, Claude, 15 ans, Welland.
Robinson, Fernande, 14 ans, Masson.
Roy, Aline, 5 ans, Gracefield.
Villeneuve, Marcelle, 8 ans, Noélville,
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Oh* tante
Florence

Bemaine
de

netioyage
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IN asin Jl | abe DBPT OF
4 ! SANITATION

  

Bais-tu que
c'est ‘a
semaine de
nettoyage?
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par E

fermer la boite

 

Quinze

rnie Bushmiller

j Quand apprendrai-je à 1a¢

 

 

 

  

* Des navires, des
marines! Ha
attaquent !   

  
 

Bovs la terre, les pirates se
préparent à l'action!

A vos postes!
ÿ Repoussons-

les! Tires

 

Tol, Idiot!
C'est de ta

5 faute! Mois
ET je n'ai pas
{fini avec loi!

  
 

 

 

Regarde ton
livre

Je ne suis plus d'histoire!
intéressé!

Joue avec tes”
Maman, jo jouets!
n'ai rien à
faire!

 

fe suis fa-
tigué de
ces hoses!

Que dirais-tu
de venir
m'aider dans
la cuisine?

S

 

 
 

Ce devait être an arbre du
temps de Césari

Des siècles tomberont en = :
quelques secondes si vous le
coupes!
histoire,

Songsz a aon

 

Il survéeut à Colmb, à toux
nes présidents, à toutes nos
guerres! EÉpargnez-le et il
survives pendant des siècles
comme votre monument!

 

par McEVOY et STRIEV

Je regrette, Mlle Duclan,
mals |! faut être réa-
liste! Pendant que vous
pensez à l’histoire, je
pense aux “maisons”!

ms

Alors?

Re
8-12

 

 

 
par LEE FALK et RAY MOIRE

 

Vite dans cette | >. |
cage pendant qu’il ; Non! Pas sans

 

 
en est temps! L vous, Mandraka!

Mandraka, rte
revenez
avec moi
dans la
cage du
temps!

Non je dois rester ici!
Peut-être que
quelques-Uns- de nous
survivrons à la
guerre!

  

ealyseur.

 

Excuses-moi de me aervir de ce pa-
L'effet ne durera pas!

 

cage!

 

   

Vous etes trop pesant pour mol
mais ce rayen vous élévera dans la

 
 

 

 

  

 

    
 

 

Même si Minerve n’aursit pu savoir
aus le Surhomme était en ville — elle
savait que j'etain ici. d'spres des ques-
tions antéricures! Et même un enfant
poavait imaginer qu’il y avait une
grande probabilité que je seraia
épargnée, comme d'habitude, par le
Surhomme!

parait non plus! Malis sl

Surhemme, Je serai benreux

 

Ce west pas si dur à déduire qu'il en

poser une question à Minerve vous-méme,

ss précision — ce qui me rappelle —

Là-bas, se
train passe

vous aimes à

de démontrer

 

Où est Clark Kent7…
demandant ai le
ra exactement ao

tempe prédit par Minerve!

Hum — la prédiction
que j'aurais pa détruire,
n'eût été le danger de

Je commence à
vor #=Mmander….

le pouvoir de pré-
diction de Mi- 3
nerve est un peu
trop myntérieux
pour moi!

uk
ver.

 

 

LE CHEVALIER MASQUE
——y

par FRAN STRIKER
  

AMM
Je suis aûr
bende ze cachent.

ae rq voleur anit eù les autres de le

Pouvez-vouswa N ne le dire jamais,
i parce qu’il est mort! retracer ses semis ?

Nous ferons
de notre
mieux, shérif!

 

J'ai trouvé votre ami presque mort, Î! m'a dit où
veus trouver, 



  

Seize
en  

N@

Ils seront vêtus de rouge, | _—

de marron, de bleu, de noir =

s conseillers po

Ils auront aussi des tricornes ou des bicornes,
selon le rang

C'est officiel; la commande est
donnée. D'ici deux mois, les mem-
bres du Conseil de ville de la
Capitale canadienne seront vêtus
de rouge, de marron, de bleu ou
de noir et coiffés de tricornes ou
de bicornes. selon le rang qu'ils
occupent dans notre hiérarchie
municipale, La toilette sera de
mise lors de certaines occasions
spéciales.

“Ottawa est une ville unique. Il
faut qu'elle se distingue’, expli-
quait-on en annonçant officielle-
ment la décision de perpétuer
dans notre administration munici-
pale de vieilles traditions euro-
péennes, tant britanniques que
françaises.
La nouvelle est sortie hier soir

A la suite d'un caucus a huis clos
précédant la réunion régulière du
Conseil deville. C'était le dernier
de deux caucus qui avaient. fait
suite à des délibérations sérKuses,
tenues également à huis clos, au
Bureau des commissaires.

Ie projet, qui découle du fait
que la mairesse Whitton sera te-
nue de revétir la robe tradition-
nelle de magistrature dans l'ab-
baye de Westminster lors du cou-
ronnement, a toutefois été connu
avant le temps et de prétendues
accusations de la mairesse Whit-
ton à la radio, samedi soir, pro-
mettent d'avoir des échos.

Trois motions
Hier roir; les délibérations du

caucus donnaient suite à trois
motions au Conseil de ville.
La première, de l’échevin Sloan,

proposait l'adoption des recom-
mandations du caucus, savoir que
les membres du Conseil de ville
d'Ottawa soient adéquatement vê-
tus et coiffés.

La deuxième, présentée par l’é-
chevin Hamilton, traitait du coût
des vêtements qui seront payés
par la ville de la somme destinée
aux dépenses du couronnement.
La troisième motion, soumise par

l'échevin Newton. proposait qu’un
règlement municipal requis pour
ce projet soit rédigé et présenté.
pour acceptation au Conseil de

ville.

La tenue officielle

Donc, pour les grandes occa-
sions, dont le couronnement en
ce qui concerne la mairesse, les
membres du Conseil de ville -de
la Capitale, serent sujets à la
tenue suivante:
La mairesse: Robe de soie rouge

garnie d’hermine d'été et bordée
de satin noir avec dentelle d’or
aux manches. La chaîne de ma-
gistrature, en or, complète la toi-
lette. Le chapeau, nouveau genre
pour les maires du sexe féminin,
est un tricorne noir garni d’une

boucle brodée d’or.
Les comrissaires: Robe de tissu

de Panama marron brodée de den-
*eile d'or d'un pouce et demi de
largeur. Le chapeau est un bi-
corne orné, du côté droit, d'un
bouton d'or. C'est l'uniforme du
“conseiller” dans l'administration
municipale britannique.

Semaine de

l'éducation à

l’Université
L'Université d'Ottawa consacre

aussi cette semaine une bonne par-

tie de ses activités à la Semaine

de l'éducation. L'Université a son

thème particulier, “Le cours d’Im-

matriculation est à la base de l’é-

ducation supérieure”, et son mot

d'ordre donné par le T.R.P. Rodri-

gue Normandin, O.M.I,, recteur,

“Soyons meilleurs étudiants”.
Hier, les élèves ont paradé dans

la rotonde, aux sons de la fanfare.
Tous ont ensuite reçu le message

du ‘T.R.P. Recteur, message com-

muniqué par le R.P. Maurice Beau-
champ, O.M.L, secrétaire général
de l’Université. Ce message fut
lu par le président du Conseil des
étudiants, Horacio Carvajal.
.Le mot d'ordre, ainsi que nous

l'avons dit plus haut, est “Soyuns
meilleurs étudiants”. Le message
du T.R.P. Normandin, expliquait

en détail comment les étudiants
pouvaient être meilleurs. Tout d'a-
bord, en étant des étudiants vrai-
ment catholiques, par une vie con-
tinuella en état de grace, en as-

sistant avec dévotion à la sainte
messe et le plus sauvent possibie,
surtout pendant le c.rême, en fré-
quentant les sacrements de Péni-
tence et de la Sainte-Eucharistie,

en récitant les prières avec plus
d'attention et d> ferveur.

Les étudiants peuvent être aus-
si meilleurs, en étant vraiment sé-
rieux, par un travail intellectuel
soutenu, en apprenant les leçons
et en faisant les devoirs le mieux
possible, en écoutant bien en clas-
se l'enseignement des professeurs,

en pensant sérieusementà l'avenir.
Les étudiants, enfin, peuvent

être meilleurs en étant distinguées,
de bonnes manières, en manifes-
tant la bonne éducation reçue à
la maison: donc, bienséance des
manières et du langage. en tous
lieux, envers tout le monde, lan-
gage de jeunes gens cultivés qui

 

   

 

seront demain l'élite de la so-
ciété, |
Une messe célébrée aux inten-

tions des élèves par le RP. Ray-
mond Lemieux. G.M.I, principal,
avait ouvert la semaine universi-
taire d'éducation. Dans l’après-mi-
di, les présiderts de chacune des
classes expliquérent à leurs confrè-
res le but de la Semaine.

les élèves de la classe 4C jouerunt
une co ‘édie intitulée Le Homurd
et les Plaideurs. 1! y aura aussi
des chants par les éléves mexicains.
Le soir, à 8 heure-, représentation
de la mème séance pour les pa-
rents. Le Conseil des étudiants

i

!
i
!

 

Les échevins: Is porteront le
costume des ‘“échevins” britanni-
ques. soit une robe de tissu Pana-
ma hleu brodée de velours noir
sur une largeur d'un pouce et
demi. Ils seront, de plus, coiffés .
d'un bicorne garni, sur le côté
droit, d'une boucle brodée nuire!
incrustée.
Le greffier municipal: Kobe de

soie croisée noire plissée sur les
côtés. On ne prescrit pas de coif-
fure. “Une perruque serait tou-
jours de mise”, expliquait la mai-
resse, quoiqu’elle insistait qu’il
n'en avait pas été question au
cours des délibérations.

Lors d'occasions spéciales
Au nombre des occasion: spé-

ciales où cette tenue sera de mise,
lesquelles seront déterminées par
le règlement spécial, la mairesse
mentionnait l'inauguration d'un
nouveau maire et d’un nouveau
Conscii et la visite officielle du
chef d'un pays étranger. Un mem-
bre du Cunseil qui représentera

officiellement la ville à l’extérieur.
aura aussi le droy de revétir le
costume.

Les echevins qui tiennent a
conserver leurs costumes pourront
les acBeter de la ville qui verra
a les remplacer.

Artisans britanniques
Les vêtements seront confeu-

tionnés chez les mêmes artisans
qui taillent présentement la chape
d’hermine de la reine, un cadeau
du peuple canadien. M s’agit de
la firme Ede et Ravenscroft, de
Londres.

Les commandes ont déjà été
données et toutes les mesures,
sauf celles de trois échevins,
ont été transmises. On attend
livraison au début de mai,
avant le départ de la mai-
resse pour le couronnement,

Vieille coutume
T] ne s'agit pas d’une innovation,

rappelait la mairesse lors d'une
conférence de presse après la
réunion du Conseil. ‘

Par les années passées, plusieurs
maires d'Ottawa se sont vétus
d’une robe spéciale lors de grandes
occasions ou même de réunions
du Conseil. On rappelle le cas
du maire Arthur Ellis qui, en
1931, portait encore occasionnelle-
ment le costume reconnu. La cou-
tume, dit-on, date des premiers
jours d'Ottawa et même de By-
town.

La chaîne de magistrature. que
porte toujours la mairesse lors
des réunions du Conseil ou d’oc-
casions officielles, date de 1872.
Eile evait alors été refaite d’après
un. plus vieux modèle qui datait
des jours de Bytayn.
On mentionne, de plus, que

même à présent, certains maires
canadiens portent encore les.robes
de magistrature. Les mieux connus
sont ceux de Vancouver, de Ficton,
Ont, et de Halifax.

Sans aucun doute. toutefois, les
membres du Conseil de ville d'Ot-
tawa seront de par beaucoup les
mieux vêtus de tous les repré-
sentants municipaux au Canada.

“Il nous faut créer nos propres tement. gaspillage et l'extravagance, il
traditions”, assuraient plusieurs “Je défie le gouvernement d’az- | Pourrait réduire les taxes parti-
échevins, affirmant que des Cê- ler devant le peuple avec ce bud. | culiérement pour les petits sala-
rémonies et un décorum appro-
priés font partie de nos diverses
institutions importantes.

Décision prise le 16 février
La décision de se procurer les

vêtements reconnus pour les mem- |
bres du Conseil de ville date, de
fait, du caucus du 16 février, Elle
découle de la nécessité pour la
mairesse Whitton d'être vêtue de
la robe officielle de magistrature
lors des cérémonies du couronne-
ment, le 2 juin prochain.
De fait le duc maréchal de

Norfolk, le 13 février dernier,
avertissait officiellement Ft mai-
resse des exigences de cette gran-
de cérémonie.

Mlle Whitton, toutefois. avait
déjà prévu le problème et les
membres du Bureau des commis-
saires en discutaient sérieusement
depuis quelque temps. C'est alors
que vint l'idée d’une tenue plus
digne et plus officielle pour tous
les membres du Conseil de ville,
non seulement pour la mairesse
lors du couronnement, mais aussi
pour les commissaires et les êche-
vins lors d'autres occasions d'inu-
portance.

Les caucus secrets suivirent.

Abus de confiance
La nouvelle du grand projet,

toutefois, devait sortir avant le
temps et la mairesse, lors d’une
émission radiophonique samedi
soir, faisait allusion à un manque
de discrétion de la part d'un éche-

vin.
Aus. l'échevin James Graves,

hier soir. protestait-il contre le
doute, selon lui, que la mairesse

avait jeté sur l'intégrité des 18
échevins du Conseil en attribuant
à un abus de confiance de l'un
d'entre eux le fait qu'on ait laissé
sortir le chat du sac.

L'échevin considérait étrange.
de plus. fe fait qu'on ne puisse
retrouver un enrcgistrement de
l'émission de samedi soir.
La mairesse, à qui il demandait

de divulguer le nom du coupable
ou de se rétracter, ignorait la
remarque sous prétexte que l’é-
chevin n'avait aucune preuve ecri-
te de ce qu'elle avait dit.

M. Groves rappelait cependant
que selon les règlements de la
Société Radio-Canada, un poste de
radio est tenu de conserver une
copie d'un discours prononcé sur
ses ondes. Aussi promettait-il de’

laramener la question lors de
prochaine réunion du Conseil, sous
forme de motion. cette fois.

Plus de caucus à huis clos
De son côté, l'échevin William

Newton donnait avis qu'il pre-
sentera une motion. lurs de la
prochaine réunion du Conseil de
ville, interdisant les réunions à
lhuis cles du Conseil en caucus.

Cet après-midi, © mars, à 4 h. 30. Le Conseil de ville, on le sait, a
êté grandement critiqué de part
et d'autres pour des stratagemes
qualifiées à maintes reprises d'etre
semblables à ceux derrière le
“rideau de fer”.

L'échevin Charles Saint-Ger-
main, par exemple. avait refysé

donnera ensuite. dans le gymuase. [de se rendre au caucus du 16
une réception en | honneur des pa- ; février parce qu'on ne
rents et des professeurs.

voulait
prs y admettre les journalistes.

i

|
|

M. l'inspecteur Georges Lambert, de l'Unité

sanitaire de Prescott et Russell, a donné une
causerie aux élèves du Couvent Sainte-Anne de

 
Sacré-Cueur de Jésus. On remarque, de gauche
à droite: M. Georges Rochon, professeur, M. l'ab-
bé Gérald Labrosse, Mlle Labrosse, M. Georges

Saint-Eugène, Ont, à l'occasion de la semaine
des vocations. Au nom de ses compagnes, Mlle
Monique labrosse lui a offert une image du

!

i Lambert, la R. S. Rita, S.S.M., supérieure, la R.
i S. Jeanne-Françoise, S.S.M., ainsi que les élèves

des 10e et lle années.
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Un député défie le gouvernement
de tenir une élection

;

| Le récent budget a mis les Canadiens en colère, soutient le député Thatcher

| M. Ross Thatcher, député so- Quand M. Thatcher termina son
|claliste de Moose-Jaw, a défié le discours, le ministre des Pêche-
‘gouvernement fédéral de déclen- | ries, I'hon. James Sinclair, ancien
‘cher une élection immédiate pour , secrétaire parlementaire du mi-
| faire approuver son budget de , nistre des Finances, prit la parole.
11953-1954. + {: M. Sinclair a rappelé que dans

Parlant lundi durant le débat ,un discours prononcé l'an dernier,
sur le budget, M. Thatcher a dit; M. Thatcher, riche quincaillier,
que le peuple canadien est “irrité | avait aceusé le gouvernement de
et agité” par les taxes ‘“oppressi- ‘saigner à blanc les compagnies. Le
ves”. ministre veut savoir de M. That.

“Alors qu'un soulagement s'im- cher ce qu'il pense des “modes
| pose dans le domaine fiscal, dit-il, tes” réductions des taxes des so-
le gouvernement continue de dé- |<iétés annoncées dans le budget.
penser au rythme le plus fort de , M. ‘Phatcher n’a pus donné de
‘notre histoire. Le gouvernement (Téponse directe. »
a été trop longtemps au ment | M. Sinclair a dit que M. That;

:Il est encombré de bois morts et Cher est maintenant revenu dans
‘de parasites... Le gaspillage et le giron du parti C.C.F. M. That
l'extravagance ont atteint des pru- (Cher est intervenu pour déclarer
portions scandaleuses.” qu'il n'avait jamais changé d'atti-

Le gouvernement devrait dé. tude. —
;Missionner, Non pas en auût ou: “Si le gouvernement prenait les
"octobre prochain. mais immédia- ‘Moyens de réprimer carrément le|

riés”, a dit M. Thatcher.get comme thème de la campa- es . attics . >
gne.” dit-il. : ; M Sinclair serait intéressé à-

; “Parlez-vous au nom de vo; SAYOIT comment M. Thatcher vo-
ître parti? demanda M. George | terait si le parti C.C.F. présentait

| une motion de défiance dans leCruickshank (L-Fraser Valley). ne ;
“Je ne serais pas surpris qu'il | ouvernement critiguant la réduc-

en soit ainsi” a répliqué M. That. | tion des taxes des sociétés.
(cher, dont les discours aux Com| 10,000 exemplaires du discours?
'munes lui ont parfois attiré des! ‘J'espère qu'il partirait alors
embarras avec M, MJ. Coldwell, : POUF, la pêche et serait absent au
chef du parti CCF. | vote”, a dit M. Sinclair.

| Hier soir, M. F.D. Shaw, eré- | Faisant allusion à M. Thatcher  
‘année.

immédiate
comme à un grand seigneur fai-
sant partie d'un parti socialiste,
M. Sinclair a dit:

“Il achetera sans doute 10,000
copies de son discours, l'enverra
à Moose-Jaw et dira: regardez, je
suis de retour dans la CCF:
oubliez ce discours que j'ai fait
au sujet des taxes des sociétés
l'an dernier.”
A la fin de son discours, M.

Thatcher a dit qu'il voyait d'un
bon oeil les petites réductions de
taxes annoncées dans le budget.
Mais les dégrèvements sont mal
distribués et insuffisants, dit-il.

Les réductions “ont été faites
en vue des élections pour apaiser
l'opinion publique”.

Un piètre Père Noël
M. George Nowlan (PC-Annapo-

lis-Kings) a dit n’avoir jamais vu
les canons de la propagande si
bien dressés qu’ils l'ont été cette

Le ministre des Finances
avait à peine publié son budget
qu'on publiait des photographies
de lui le sourire aux lèvres, re-
mettant de l'argent et offrant des :
cigarettes.

Mais M. Abbott a fait un piètre
Père Noël. Sa distribution de'ca-
deaux est pauvre parce qu'il n'y
a pratiquement rien pour l'homme
moyen, |

N.D.LLR. — On trouver,
ailleurs, les comptes rendus
des discours prononcés en

12000 cu tivateurs |
vont doubler leur
production de lin

ee
Par Jean-Charles Daoust

A la suite d'entretiens, tenus à
Ottawa lundi entre MM. J.-Omer|
Gour, député de Russell aux
Communes et président du Con- |
seil national du Lin, et Anton F.|
Burkardt, président de la Sativa|
Corporation de New-York, quei-
que 2,000 cultivateurs de la pro-
vince de Québec et de l'Est d'On-
tario doubleront probablement
leur production de lin cette an-
née.

M. Gour et M. J. G. Morazain,
de Montréal, secrétaire du Conseil
national et de la Coopérative fé-
dérée du Québec, qui réunit dix:
coopératives du lin, doivent cons

d'un million de dollars dès 1953.
Le Conseil canadien du lin con-

servera ses marchés au Canada,
au Royaume-Uni el aux Etats.
Unis mais invitera les produc- |
teurs canadiens a doubler leurs!
semences en avril soit de 1,200 a
2,400 acres en Ontario et de 5,000
4 10,000 acres dans le Québec. Les
huit lineries québecoises et deux
dans I'Est ontarien produiront à
un rendement sans précédent.
Les moulins en Ontario sont si-

es r
 

/hes!

 

 

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après les pronostics tournis par la Presse canadienne)

 

Pronostics
PLUS DOUX

MINIMUM (cette nuit)

MAXIMUM (demain) .. .......

 

Sommaire: Nuageux avec légère neige cette nuit, se mélant de

: grésil mercredi midi et changeant en pluie légère durant la soirée.
Dawson —22, 6; Victoria 38, 42, Edmonton 19, 30; Régina —9, 16;

gues afin de leur faire part d'un Sing 7, 15, Sault-Sainte-Marie 14, 14;

projet qui pourra valoir au dela! 16; Muskoka Airport 12. 20; Windsor 27, 28; ‘London 19, 22; Toronto
22, 22, OTTAWA 9, 18; Montréal 8,

voquer en assemblée leurs colle.” Winnipeg 15, 22; Port Arthur 20, 23; White River 11, 19; Kapuska-
North Bay 11, 16; Sudbury 14,

17; Saint-Jean 10, 25; Halifax 19, 32.
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 tués a Casselman et a Alfred.
L'étoup. se vend actuellement de
10 à A
de 25 à 35 cents.
“Ma compagnig veut acheter

35,000 livres de lin par mois pour
commencer et porter ses comman-,
des à 70,000 par mois après cinq
mois, déclare M. Burkardt. Nous
faisons affaire avec les plus gran- ;

tamment avec Pacific Mills à
Hope-Valley (Rhode-Island) ani
fera des travaux d’agrandisse-
ment. Mais nous espérons aména-
ger une filature à la source mé-
me de la production au Canada,!
en moins de deux ans. Le mélan-
ge du lin avec les fibres synthé- 1

importons notre lin du Chili, de la
Nouvelle-Zélande et de l’Austra-
lie, Nous avons un procédé spé-
cial pour mêler le lin aux pro-
duits synthétiques (rayonne, nylon,
etc.) et produire un tissu qu’on
peut bouillir et stériliser, un tis-
su d'une résistance extraordinai-
re, que ce soit avec le coton ou la
laine.” .

MM. George R. Poley. chef de
la section des textiles et cuirs,
Service du commerce étranger,
ministère du Commerce, Louis:À.
Cabana, en charge de la division
des fibres à la Ferme expérimen-
tale et J. W. Mackay du service
de la production, ministère de
l'Agriculture, ont participé à la
conférence entre MM. Gour, Bur-
kardt et Morazain. En ouvrant une
filature au Canada, on conserve
un tiers du poids de notre lin.
“Nous n'avons qu'à augmenter no-
tre production, déclare le député
Gour. Je suis reconnaissant à no-
tre vice-consul à New-York, M.
Don M. Holton, qui a prié M. Bur-
kardt de s’aboucher avec moi. Les

Unis empleieront le fibre de lin
canadien dans la préparation du
sativa.”

po

Cités reconstruites français.
 :ditiste de Red-Deer. a appuyé le |; =—=—=——=———=" ==

discours de M. Thatcher et a vive- | 2, . <

Délégation auprès

 

ment critiqué les ministres Sin-
clair et Abbott. Lui aussi a recla-
mé des élections au plus tot. La
prospérité du pétrole redouble
l’éloquence des créditistes.

M. Lucien Cardin, qui manie très
bien les deux langues, a accusé
l'Opposition. en anglais, de vouloir
faire les choses dans les deux sens.
Le neveu du grand Cardin a pro-
noncé un discours qui a retenu
l'attention de tous les partis. lt

Au sujet du chemin de

Par Jean-Charles Daoust

Une imposante délégation du:

en vue d’obtenir un chemin de fer

Chibougamau |

i

!i

de M. L. Chevrier |

fer de Scint-Félicien a

|
8 Lu région de Chicoutimi sera
idéale pour la construction d'une’
usine de réduction qui permettraa cité l'opinion de feu le sous-!

minis-cre Clark sur les problèmes
économiques causés par la guerre
et l’aprés-guerre. Le Canada comp-
te maintenant 10 provinces; sa

Conseil d'orientation économique |

à la suite de la
canalisation
MOULINETTE, Ont.

Le ministre des Transports, M.
Lionel Chevrier, a déclaré hier
soir que les municipalités qui se-
ront inondées par la réalisation
de la canalisation du  Saint-Lau-
rent devront autant que pos
sible être reconstruites sur des

sites nouveaux.
Parlant dans l’une de la demi-

douzaine de localités ontariennes

vents la livre et la filasse,|

nous donnerons
refroidissante de 35 pour $8, .

Nos
redunnent aux cheveux gris leur couleur
naturelle.

JSalow

Horosécau
ux clientes qui apporteront cette annonce

notre belle permanente

La nouvelle coupe
“CROWNING GLORY”

covkstail-shampoos en dix minutes

SERVICE SPECIAL SANS RENDEZ-
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(Cardin et Gauthier disent |

 

des filatures des Etats-Unis, no-|Le débat sur le budget

a

€que l'Opposition manque
tiques nous assure un tissu d’une
qualité sans égale. Jusqu'ici, nous

plus grandes filatures des Etats-

(PCI) —

du Saguenay et du lac Saint-Jean,
comprenant une trentaine de dé-
putés, maires, présidents de cham-
bres de coinmerce, a fait des re-

population depuis 1939 a augmen- présentations cet après-midi à!
s . ape 4 2 1 près-midi à

té de 28 p. 100, ses ressources |j'hon. Lionel Chevrier, ministre
naturelles sont partout mises en
valeur grâce à l'initiative du gou-
vernement. Si le Canada fait l’en-
vie des autres nations, il doit tout
de même boucler son: budzet basé
sur l’emploi, le revenu et les prix.
i Le gouvernement s’efforce de di-,
; minuer la dette de guerre qui était |.
| de 20 milliards, et graduellement| thier, ac-Sal
{de réduire les impôts. Sans la! Jean aux Communes, la délégation
guerre de Corée. les taxes auraient ‘à appuyé sa requête par les rai’
diminué davantage. ; sons suivantes: Co :

Sinclair réplique a Thatcher 1. La longueur de voie à cons-
! M. Coldwell avait réprimandé truire est plus courte (145
'M. Thatcher I'an dernier parce Milles).
qu'il avait préconisé des réduc-| 2. Le terrain parait plus avan-
‘tions des bénéfices de sécurité | tageux pour une telle construc-
sociale en vue de baisser les taxes, ‘tion (Le gouvernement du Qué-

vbec a construit une route carros-
=—=+= sable de 4 millions de dollars),

13. Le parcours offre plus de
t possibilites intermédiaires entre
les deux points extrêmes, tant au

‘point de vue agricole que fores-
!tier et hydroélectrique.
| 4. La proximité d'un port de
mer dans la région du Suguenay
offre l'avantage de réduire consi-
dérablement les frais de trans-
port que cela comporte pour les
produits se dirigeant vers Chibou-
gamau ou en provenance.

5. La distance entre Chibouga-
mau et Montréal ou Québec est de:
toute façon plus courte, même par
chemin de fer, de sorte que les
frais de transport seront moin-
dres même en hiver, pendant la
période de fermeture des ports.

8. La région de Chibougamau
appartient économiquement. par
sa situation, à la région du lac

| Saint-Jean et, par suite. souffri-
rait de ne pas s'y trouver relié.

7. La coordination des moyens
de transport en vue de réaliser :e

A LA SOCIETE RICHELIEU. service au codt minimum exig!
M. Jean-Philippe Toupin deSaint- : une combinaison harmonique de!
Jean, qui a été élu vice-president la voie fluviale, du rail et de la;
de la Société Richelieu, à l'assen | route, situation qui ne se réalise ‘
blée annuelle des 62 clubs Riche que par le passage dans la région
lieu, tenue à Ottawa, récemment. ‘du lac SaintJean.

des Transports, en vue d'obtenir|
un chemin de fer de Saint-Féli-:
cien à Chibougamau pour relier
cette riche et prometteuse région
tninière au reste de la province.
de Québec. |

Présentée par M. André Gau-
député libéral de Lac-Saint- |
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aux mines de Chibougamau de
fenctionner au cout d'exploita-
tion minimum,

La semaine dernière, M. Che-
vrier avait reçu une délégation de
l’Abitibi ou nord-ouest du Québec
pour parachever la voie du Nu-
tional-Canadien de Beattyville à
Chibougamau (165 milles).
Tous les facteurs fundamentaux
militent en faveur du Lac-Saint-
Jean, malgre le facteur particu-
lier de l'usine de réduction à No-
randa en faveur de Barraute. “Lu
vraie solution du problème, aftir- :
me le professeur François-Albert
Angers, Ecole des Hautes Etudes
Commerciales de Montréal, c'est
la construction d’une usine de ré-
duction au Saguenay.” Dans le
rapport Angers, en effet. on trou-
ve que la sortie vers le lac Saint-
Jean, avec usine au Saguenay, se-
ra meilleure que celle de Barrau-
te ou Beattyville.
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M. AIME ARVISAIS, secrétal-

re-irésorier de la Cosimission
des Ecoles séparées d'Ottawa
qui vient d'etre admis au rang
d'associé du Chartered Institute
uf secretaries (F.C.1S)),

; tienne compte du facteur paysage
vafin de compenser pour celui qui
sera enfoui

| qui disparaîtront pour permettre
| l'emmagasinement des eaux dans
un secteur de 32 milles de long,
M. Chevrier a incité les citoyens
de ces localités à se tracer dès
maintenant une ligne de conduite.

Il a dit que l'inondation de ces
municipalités sera déclenchée en-
viron trois ans après le début des
travaux. La conflagration des ri-
ves du Saint-Laurent entre Corn-
wall et Prescott changera par
suite de la crue.

Le ministre u ajouté qu'il est
naturellement trop tôt ‘pour trou-
ver une solution aux problèmes
que la canalisation suscitera à ces

Par Jean-Charles DAOUST
Un vieux parlementaire de Port-

neuf et un jeune député de Riche-
lieu-Verchères, porteur d'un grand
nom, ont revendiqué lundi, au
cours du long débat sur le budget,
le sens pratique et l'esprit de
justice du gouvernement libéral.
.En revanche, ils ont voulu faire
‘ressortir le manque de sincérité
jet de sérieux de l'Opposition qui
j critique la bonne administration
:du gouvernement Saint-Laurent.
i Le Dr Pierre Gauthier (Port-
neuf), parlant exclusivement en
français, a soutenu que le premier
ministre Duplessis ne pratique pas
ice qu’il prêche et que son entête-
ment prive la province de Québec
de nombreux bienfaits. M. Lucien
Cardin, avocat de Sorel et neveu
du regretté homme d’Etat et tri-

| bun, a créé une excellente im-
i pression dans son “maiden speech”,
II a démontré que le programme
libéral avait évité une prospérite
factice.

1

Dans son premier discours, M.
‘Cardin a déclaré que le dévelop-
i pement actuel du Canada n’était
pas une “expansion due à la guer-
re”, ll a dit que le gouvernement

;a volontairement équilibré le dé-
veloppement de notre pays afin
d’éviter le plus possible une pros-
périté factice.

M. Cardin, qui a été élu au
cours d'une élection partielle. l’au-
|tomne dernier, a parlé tout d’a-
bord en français puis en anglais

fau cours de la poursuite du débat
sur le budget 1953-1954.

En tant que nouveau membre
du Parlement, il a dit avoir cons-
taté que l'Opposition ne se montre
pas logique et qu'elle met fréquem-
ment d'importants facteurs en ou-
bli lorsqu'elle critique le gouver-
nement.

Et la guerre de Corée?
Par exemple, l’Opposition a dit

que les taxes avaient été réduites
en 1949 en vue des élections et
avaient été augmentées l’année
suivante. Les membres de l'Op-
position n'ont pas parlé du com-
mencement de la guerre de Corée
en 1950 alors que les dépenses
pour la défense durent être haus-

sées.
L'Opposition réclame des aug-

mentations dans les mesures de
bien-être social. Par ailleurs, elle
réclame également des réductions
ide taxes. L'Opposition a appuyé
le programme de la défense mais
a demandé une redistribution des

, champs de taxation. Les membres
de l'Opposition ont parlé de l'au-
ltonomie provinciale puis, ‘aisant
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| volte-face, ont adopté des résolu-

municipalités. Ces problèmes se- ; tions enjoignant au gouvernement
ront les suivants: la conservation ; fédéral de s'infiltrer dans un do-
de la beauté scénique de la rè- | Maine provincial tel que l'éduca-
gion, la reconstruction des locali-' tion!
tés et les compensations aux pro- |
priétaires privés de leurs terrains. !

11 faudra que le projet de for-
mation d'un grand lac artificiel

sous les eaux. |
Quelques-uns des épisodes les

plus historiques du Canada ont
eu précisément lieu dans cette
région.

M. Chevrier a exprimé l'espoir
aue chaque municipalité renaîtra, '
construite d'aprés les dernières
données de l'urbanisme et pour-.
vue de tou(es les commodités mo-
dernes.

Le ministre a dit que la Com-
mission hydraulique de l'Ontario
convoquera bientôt a une confe.
rence les municipalités intéres-
sées.
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Un “ballon politique”
Le Dr Pierre Gauthier a déclaré

que le premier ministre du Qué-
bec. M. Maurice Duplessis, faisait

; de l'autonomie previnciale un bal-
lon politique. .

Le Dr Gauthier a dit qu'il dé-
sirait autant’ que n'importe qui
que la province de Québec con-
serve son autonomie. Toutefois,

: M. Duplessis ne met pas en pra-
tique ce qu'il prêche.
Sans faire d'autre commentaire.

le Dr Gauthier a affirmé que la

complètement de sincérité
loi électorale adoptée récemment
par la Législature québecoise
constituait une sérieuse atteinte
à l'autonomie des électeurs.

! Il a aussi mentionné le fait que
jie gouvernement du Québec soit
! actuellement le seul à ne pas
avoir signé d'entente fiscale avec
le gouvernement fédéral. La pro-
vince perd de l'argent par suite
de cette situation.

| Le cas de Leslie Frost
| Il a été dit par les partisans
de l'Union nationale que le pre-
mier ministre de l’Ontario, M.
Leslie Frost, a été pris à la gorge
et forcé de signer une entente
avec Ottawa, l'automne dernier,

Mais, souligne le Dr Gauthier,
le premier ministre Frost lui-mê-
me a affirmé qu'en signant l’en-
tente il n'avait cédé aucun des
droits constitutionnels de l’Onta-
Tio.

Le gouvernement du Québec a
refusé l'uide fédérale aux univer-

isités mais il a accepté depuis
11945 les octrois fédéraux pour les
écoles d'Arts et Métiers.

Québec ne reçoit rien pour la
construction de la route trans
canadienne. Le Dr Gauthier dit
qu'il ne peut pas comprendre
pourquoi le gouvernement provin-
cial a refusé de signer un accord
au sujet de cette route, accord

‘qui prévoyait l’octroi des contrats
par soumission. I! ajoute ne pas
voir comment l'autonomie du Qué-

| bec peut étre menacée par l'octroi

de contrats par soumission.
; Le Dr Gauthier se déclare con-
tent des diminutions de taxes

‘ annoncées dans le budget fédéral
et il appuie la décision du gou-

| vernemont de nommer un ambas-
| sadeur en Espagne.
! —

Un nouveau Club
des Optimistes
dans la Capitale

a
Un nouveau club des Optimistes

a été fondé à Ottawa. Il s'agit des
Optimistes d'Ottawa-Ouest. Plus
de 40 membres font actuellement
partie de ce nouveau club dont

le président est M. Bob Patterson.
; Celui-ci a été l'invité d'honneur.
Ihier soir, au club d'Ottawa lors de
son assemblée bi-mensuelle, au
; Château Laurier.
| D'autres invités d'honneur. trois
employés de l'International Har-
vester”, ont projeté un film sur

| la sécurité routière. Le gérant des
| ventes pour cette compagnie au
; Gouvernement était aussi présent
et donna un bref commentaire sur
le film. M. Colin P. MacDonald a,
en effet, noté que les accidents

| d'automobiles ont doublé, depuis
11951. La circulation est donc un
problème sérieux. Le film était un
documentaire psychologique. Aveu
le juge. les spectateurs étudiaient
la physionomie des prévenus qui
comparaissaient en cour sous J’ac-
cusation de négligence sur la route.

| Avant le film, M. MacDonald a
i procédé au tirage de trois véhicules
. miniature “International - Harves-
ter”.

| M. Frank Clemens a exprimé les
;remerciements d'usage pour le
! «pectacle qui a été offert.

i
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